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Note du Publicateur 

La biographie du Prophete Mouhamed (S) est un sujet tres 
noble et exalte. Le coeur de tout musulman est plein d' amour 
pour le Prophete (S). L' amour et le respect d'une personne 
dependent des profits qu'on en gagne. Et puisque le Prophete 
(0) est le plus grand facteur de profit pour l'humanite, tout 
musulman a le plus profond amour envers lui. Allah le Tout 
Puissant a decrit le Prophete (S) dans le Saint Coran. 

{Dis: (O Mouhamed a l'humanite) "Si vous aimez 
(vraiment) Allah, suivez-moi (i.e. acceptez le 
monotheisme islamique, suivez le Coran et la Sounnah). 
Allah vous aimera...}. (3;31). 

Pour clairvoyer les traits exaltes du Prophete (S) etpour 
clairvoyer les efforts qu'il a fournis dans la propagation du 
Message divin - la veritable religion, et les difficultes qu'il a 
rencontres pour repandre la religion, surtout au moment ou il 
etait presque non convenable socialement et intellectuellement 
pour 1' acceptation du message de la verite, Safi-our-Rahman 
Moubarkpouri a presente ce livre. 

Les faits concernant la biographie du prophete (S) ont ete 
collectes du Saint Coran, de l'authentique Hadith et des autres 
sources de fiable reference afm de compiler le livre selon les 
bases factuelles sans distorations. La traduction et son edition 
ont ete faites par des professionels ayant de 1' experience d' avoir 
presente nombre de livres en matiere religieuse. 

Le nom du livre a ete choisi du grand miracle de fendation de 
la lune en deux moities. Allah a decrit ce miracle dans le Saint 
Coran: 
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(L'Heure approche et la lune s'est fendue} (54; 1). 

Le Hadith suivant conceme aussi le meme miracle: 

Anas a rapporte: Les gens de Mekkah ont demande au 
Prophete ($&) de leur montrer un signe (miracle). Mors il leur a 
montre (le miracle) la fendation de la lune" (Sahih Al-Boukhari). 

Nous esperons que tous les musulmans qui lisent ce livre 
trouveront un nouveau zele en vers leur religion et envers la 
performation des devoirs religieux, moraux et sociaux que la 
religion du veritable Islam exige d'eux. L'exigence de l'lslam 
est totallement pour le profit de l'humanite, individuellement et 
collectivement, non seulement pour ce monde mais aussi pour 
etre profitant dans la vie de l'Au-dela. 

Les lecteurs non-musulmans sont expectes d'avoir une vraie 
comprehension de la religion de l'lslam et du dernier Prophete 
Mouhamed (S), au lieu d'etre mal guides par de fausses 
pretentions qui leur sont fournies par des sources anti- 
islamiques. 

J' implore Allah que ce livre soit profitable pour tous les 
lecteurs, et qu'on atteigne le maximum profit du succes dans ce 
monde et dans l'Au-dela. 

Abdoul Malik Moujahid 

Directeur General 
Daroussalam 
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Introduction par I'auteur 



Au nom de Dieu, le Tout Clement, le Tres Misericordieux 

Louange a Allah, Seigneur de 1'univers. Priere et Salut d' Allah 
sur le meilleur de ses messagers et le seau de ses prophetes, 
envoye tout a la fois au blanc et au noir, ainsi que sur sa famille 
et ses compagnons, gardiens de l'etendard de la religion et sur 
ceux qui les ont suivis de leur mieux parmi les imams, les 
guides, les predicateurs, les pieux, les vertueux et tous ceux qui 
ont emprunte leur voie jusqu'au jour de la resurrection. 

La biographie du Prophete (S) est parmi les sciences les plus 
illustres et les plus nobles permettant au musulman de connaitre 
tout ce qui se rapporte a sa religion et a son Prophete et de saisir 
l'honneur incomparable dont Allah Sublime le pourvut en le 
designant pour transmettre Son message et assurer l'appel pour le 
Tres Haut et pour la religion et ce, en fournissant, dans cette 
perspective, des efforts inlassables et en endurant les pires 
epreuves dans cette voie, tout en jouissant, a la fois, de l'appui 
d'Allah qui lui apportait Son aide par le biais de Ses soldats 
invisibles et de Ses anges genereux, et par l'orientation des causes 
en sa faveur et la descente des benedictions et des miracles. 

La sainte biographie a ete, de tout temps, un centre d'interet 
pour les ecrivains et les penseurs. Mais la plupart de ceux qui 
s'en sont charges, ne sont pas parvenus a authentifier comme il 
se doit, cette noble science et y ont insere ce qui s'accordait avec 
leurs propres idees et leurs passions meme si cela n'avait rien 
d'authentique, relatant meme des faits en contradiction flagrante 
avec les principes de la religion et s'opposant a la simple raison. 

En rapport avec cette situation, des amis m'ont propose 
d'ecrire un nouveau livre de taille moyenne dans lequel je 
rassemble tous les evenements authentifies et approuves par les 
docteurs de cet art, tout en tenant compte du niveau des jeunes et 
de la plupart des etudiants et en evitant toutes sortes 
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d'incorrection et de deviation. J'ai prie Allah de couronner de 
succes mon ceuvre et j'ai entame la tache qui m'a ete 
recommandee, se basant en cela sur le Saint Coran et les 
exegeses agreees ainsi que sur les livres de la Sunna et la 
biographie du Prophete (S). J'ai fait en sorte que le style 
s' inspire des narrations et de la parole meme des predecesseurs, 
autant que possible, tout en veillant a la bonne selection des 
evenements et a la recapitulation des faits. J'espere avoir 
accompli de mon mieux la tache qui m'incombe etj 'implore 
Allah - Exalte - que cette production profite aux musulmans et 
soit accomplie pour l'amour d' Allah. Priere, benediction et salut 
d' Allah sur Mouhamed, le meilleur de Ses creatures. 

Safiy Arrahman Almoubarkafouri 

le 1/1 7141 4H 
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Preface 



Louanges a Allah le Seigneur des mondes et benis soient le 
Prophete Mouhammed (S), sa famille et ses compagnons. 

La religion Musulmane accueille chaque jour des milliers de 
gens s'echappant de 1' ignorance et se deliberant des chaines de 
polytheisme et de mecreance cherchant refuge dans les bras 
tendres de 1' Islam. 

Bien que ces refugies soient evidement les cous allonges 
voulant etancher leur soif des sources pures de connaissance, les 
serviteurs d'Allah sont demandes de subvenir a leurs besoins, 
tels que leur adresser des savants en theologie charges pour leur 
enseigner les instructions fondamentales et indispensables de 
l'lslam qui entame n'importe quelle race et n'importe quelle 
couleur. 

Ces instructions indispensables ne peuvent arriver aux esprits 
de ces nouveau-nes que par le moyen indispensable de 
communication qui est la langue. Nous essayons alors ardement 
de traduire les oeuvres les plus fondamentales et indispensables 
a etre sues par tout Musulman. 

Parmi ces oeuvres, nous avons choisi le livre ecrit par 
l'Erudit Safyour-Rahman Moubarkapouri intitule "La lune s'est 
fendue" qui etait elu pour etre la meilleure oeuvre en biographie 
du Prophete ($). 

Nous implorons Allah qu Ml fasse de ces efforts une oeuvre a 
servir la religion. 

Mohamed Al-Ameen Bin Ibrahim 

Directeur du Projet (La Librairie Islamique) 
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MOUHAMED (0): SA GENEALOGIE, SA NAISSANCE 
ET SA VIE AVANT LA REVELATION 

Noble descendance 

C'est la plus noble creature d' Allah, le meilleur des messagers 
et le sceau des prophetes, Mouhamed Ibn Abdallah Ibn 
Abdelmottalib Ibn Hachim Ibn Abd Manaf Ibn Koucay Ibn Kilab 
Ibn Mourrah Ibn Ka'ab Ibn Lou-ay Ibn Ghalib Ibn Fihr Ibn Malik 
Ibn An-nadhir Ibn Kinanah Ibn Khouzaimah Ibn Moudrikah Ibn 
Ilyas Ibn Modhar Ibn Nizar Ibn Ma' ad Ibn Adnan. 

Adnan est de la progeniture d'Ismael Ibn Ibrahim, benis soient-ils. 

Quant a sa mere, c'est la denommee Amna Bint Wahb Ibn Abd 
Manaf Ibn Zohra Ibn Kilab. 

Sa tribu 

le Prophete (0) est de la tribu de Coreich connue pour sa 
noblesse. Coreich est le surnom de Fihr Ibn Malekoud' An- 
nadhir Ibn Kinana. 

Tous les dignitaires de cette tribu etaient des chefs et des nobles 
a leur epoque. 

Koucay se distingua par des qualites exceptionnelles. 11 fut le 
premier Coreichite a presider au sort de la noble Ka'aba, 
demeure d'Allah. C'est lui qui se chargea de faire descendre 
Coreich dans la vallee de Makka et de la loger au centre du site 
sacree alors qu'elle habitait auparavant les banlieues et etait 
dispersee parmi les autres tribus. II fut le premier a fonder la 
"Sikaya" (charge consistant a donner a boire aux pelerins). II 
constmisit un salon au nord de la Ka'aba baptise "Dar 
Annaclwa", lieu de reunion. Ce fut le conseil consultatif de 
Coreich et le centre de leurs activites sociales. Aucun mariage et 
aucune decision importante ne pouvaient etre conclus en dehors 
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de ce siege. Koucay detenait l'etendard "Alliwa" et etait 
commandant en chef du clan. Aucune guerre n'etait decidee sans 
son consentement. II etait genereux, sage et maitre inconteste 
parmi les siens. 

Famille du Prophete(S) 

Sa famille, priere et salut d'Allah sur elle, etait qualifiee de 
Hachemite, en reference a son second grand-pere Hachim qui 
herita de Koucay les charges consistant a fournir de l'eau 
potable aux pelerins: "Sikaya" et de subvenir a leurs besoins: 
"Rifada". Son frere Almottalib herita de ces deux postes puis ce 
fut le tour des fils de Hachim. Cela se perpetua jusqu'a 
l'avenement de l'lslam. 

Abdelmottalib fut le plus illustre des fils de Hachim. II 
parvint a une place d'honneur inegalee auparavant. II fut le 
seigneur de Coreich. II etait noble, genereux et tous lui 
obeissaient. II donnait a manger aux necessiteux, aux animaux 
sauvages et aux oiseaux. On le surnommait nourrisseur des gens 
dans la vallee et des betes sauvages et des oiseaux sur les faites 
des montagnes. II eut l'honneur de creuser le puits de Zamzam 
comble par la tribu de Jourhom lors de son retrait de Makka. II 
recut l'ordre de le creuser et sa place lui fut decrite dans le reve. 

A son epoque, eut lieu l'incident de l'Elephant. AbrahaAl- 
Achram debarqua du Yemen en compagnie d'une force de 
soixante mille soldats abyssins appuyes par quelques elephants 
pour demolir la^ Ka 'aba. En arrivant dans la vallee "Mou'hassir" 
situee entre Mouzdalifah et Mina et au moment ou ils 
s'appretaient a envahir Makka, les abyssins furent bombardes par 
des oiseaux, par volees, qui leur lancerent des pierres d'argile qui 
les rendirent semblables a une paille machee. Cet evenement eut 
lieu au moins deux mois avant la naissance du Prophete (S). 

Abdallah, le pere du Prophete (S) etait le meilleur des fils 
d'Abdelmottaleb, le plus probe et le plus cheri par son pere. 
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Abdelmottalib choisit Amna Bint Wahb pour en faire 
l'epouse d'Abdallah. Amna etait la plus noble des femmes de 
Coreich. Son pere Wahb de bonne descendance etait le maitre 
inconteste de Bani Zohra. 

Les fian9ailles et le mariage furent acheves et Abdallah epousa, a 
Makka, Amna qui devint enceinte du futur Messager d' Allah (0). 

Quelque temps apres, Abdelmottalib envoya son fils a 
Medine -ou au Cham (Syrie, Liban, Jordanie, Palestine) - pour 
faire du commerce. Abdallah mourut a Medine avant la 
naissance du Prophete (S) conformement a la version la plus 
authentique. 

Naissance 

Le message d'Allah (#) naquit un lundi matin, le 9 ou, selon 
d'autres versions le 12 du mois Rabiy Al-Awal, l'annee de 
l'elephant. La premiere date est la plus authentique et la seconde 
est la plus celebre. Elle correspond au 22 avril 571 A.D. 

A sa naissance, son grand pere Abdelmuttalib vint, souriant et 
rejoui de l'evenement. II prit le bebe et l'amena a l'interieur de la 
Ka 'aba ou il rendit hommage a Dieu pour son bienfait. II Tappela 
Mouhamed (le loue) esperant qu'il le soit. II egorgea un mouton a 
cette occasion. Le septieme jour, il le fit circonscrire et donna a 
manger aux gens comme etait de tradition chez les arabes. 

Oum Ayman : Barakah l'ethiopienne, esclave affranchie par 
Abdallah (le pere du Prophete (S)) lui fut designee comme 
noLirrice. Elle resta en vie jusqu'a 1'avenement de l'islam qu'elle 
adopta. Elle immigra et mourut cinq ou six mois apres le deces 
du Prophete (S). 

Allaitement 

La premiere femme qui lui donna la tetee apres sa mere fut 
Thouwaibah, esclave d'Abou Lahab, son oncle, qui l'allaita avec 
son fils le denomme Masrouq. Elle donna avant lui la tetee a son 
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oncle Hamza Ibn Abdelmottalib et apres lui a Abou Salama Ibn 
Abdel-assad Al-Makhzoumi. Les deux sont done ses freres de lait. 

Chez Bani Sa'ad 

Les arabes avaient l'habitude de chercher pour leurs nouveau- 
nes des nourrices dans la campagne afin de les immuniser contre 
les maladies des citadins jusqu'a ce qu'ils grandissent et pour 
leur permettre de se perfectionner dans la langue arabe depuis 
leur bas-age. 

Allah voulut que des femmes de Bani Sa'ad Ibn Bakr Ibn 
Hawazin vinrent chercher des enfants a nourrir. On leur presenta 
toutes le Prophete (S), mais elles refuserent de le nourrir parce 
qu'il etait orphelin. L'une d'entre elles, Halimah Bint Abi Thou- 
aib consentit de le prendre en charge faute d'autres bebes plus 
nantis. Elle en fit si comblee que les autres nourrices l'envierent. 
Son anesse qui etait tres lente devanca toutes les autres betes. 
Halimah elle-meme et sa chamelle qui etaient a court de lait en 
eurent les mamelles pleines. Ses moutons qui etaient, en periode 
de secheresse, revenaient les ventres pleins de fourrage et les 
mamelles chargees de lait. 

Toujours chez Bani Sa'ad apres l'allaitement 

Halimah emmenait le Prophete (0) voir sa mere et sa famille 
tous les six mois, puis elle le prenait avec elle a la compagne 
dans la tribu de Bani Saad. Une fois la periode d'allaitement 
achevee, elle le sevra et le prit chez sa mere. Mais, vu les 
bienfaits dont il etait l'origine, elle insista aupres de sa mere 
pour le lui laisser jusqu'a ce qu'il grandisse. Elle craignait 
egalement qu'il ne soit atteint par l'epidemie mecquoise. 

La mere du Prophete (^) accepta. Halimah revint chez elle 
heureuse et satisfaite. Le Prophete demeurait encore chez elle 
deux annees supplementaires. Mais un etrange incident survint, qui 
incita Halimah et son mari a rendre le garcon a sa mere. L'incident 
etait l'incision de la poitrine du Prophete (jfa). En voici les faits: 
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Incision de la poitrine 

Anas Ibn Malek, qu'il soit agree par Allah, raconta que 
1'archange Gabriel vint, alors que le Prophete (H) jouait avec les 
garcons. II le prit, le jeta par terre et lui pratiqua une incision 
dans la poitrine. II en extrait le cceur, d'ou il retira un caillot de 
sang disant: «c'est la part du Diable en la personne». II lava 
ensuite le cceur dans un recipient en or avec de l'eau de Zamzam, 
puis il le renferma et le remit a sa place. 

Aupres de sa tendre mere 

Le Prophete (0) revint apres cet incident a Makka ou il 
demeurait chez sa mere et parmi sa famille environ deux ans. Sa 
mere l'emmena ensuite a Medine ou se trouvait la tombe de son 
pere et ou habitaient les oncles de son grand-pere Bani Adiy Ibn 
Amiajar. Son beau-pere Abdelmottalib et sa bonne Oum Ayman 
etaient avec elle. Elle y demeurait un mois puis rebroussa 
chemin. Elle tomba malade en route et en mourut a Al-Abwa, a 
mi-chemin entre Makka et Medine. Elle fut enterree sur place. 

Aupres de son bon grand-pere 

Son grand-pere qui ressentait le dur impact de la nouvelle 
catastrophe ramena le Prophete (0) a Makka. II le prit en 
affection plus que tous ses autres enfants. II avait de l'estime 
pour lui et le placait to uj ours avant ses propres fils. II etait tres 
genereux avec lui et lui permettait de s'asseoir sur son lit, 
honneur qui lui etait reserve en exclusivite. II lui caressait le dos 
et s'egayait de ce qu'il faisait. II croyait qu'un avenir grandiose 
l'attendait. Mais il mourut deux ans plus tard alors que le 
Prophete (S) avait huit ans, deux mois et dix jours. 

Aupres de son oncle affectueux 

Son oncle Abou Talib devint son tuteur. II etait detoute 
tendresse et affection pour lui. Comme il vivait dans le besoin, 
Allah benit le peu qu'il possedait au point que lanourriture 
destinee a une seule personne suffisait toute la famille. 
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Le Messager d' Allah (S) etait l'exemple meme de la sobriete 
et de la patience. II se contentait de ce qu'Allah lui repartissait. 

Voyage a Cham et le moine Bahyrah 

Abou Talib decida de partir dans la caravane de Coreich pour 
faire du commerce a Cham. Le Prophete (S) avait alors douze 
ans. On disait plutot qu'il avait douze ans, deux moisetdix 
jours. Le Messager d' Allah (il) ne put admettre de vivre loin de 
son oncle qui accepta enfin, de le prendre avec lui. 

Quand la caravane descendit a proximite de Bosra, aux 
frontieres du Cham, le moine Bahyra, haut place dans la 
hierarchie des moines Chretiens, s'infiltra parmi les voyageurs. 
En parvenant aupres du Prophete (S), il lui prit la main et dit: 
"Voici le maitre de l'univers, le Messager de l'univers. Cest lui 
qu'Allah enverra pour le salut de 1'univers". 

Guerre d'Al-Foujjar 

A 1'age de 20 ans, le Prophete (0) assista a la guerre d'Al- 
Foujjar qui se deroula dans le marche d'Oukadh entre les tribus 
de Coreich et de Kinana d'un cote et celles de Qays Aylan de 
l'autre cote. 

Le conflit etait d'une violence innoui'e. Plusieurs trouverent la 
mort dans les deux camps. lis convinrent par la suite de compter 
le nombre des victimes dans les deux camps. Ceux dont les 
victimes sont plus nombreuses devaient recevoir le prix du sang 
pour leurs morts supplementaires. lis accepterent la treve et 
mirent fin aux hostilites. 

Au cours de ce conflit, le Messager d' Allah (&) prepara les 
fleches a decocher pour ses oncles. 

Taches de la vie 

Tout le monde sait que le Prophete (0) naquit orphelin, 
grandit sous la garde de son grand-pere, puis de son oncle et qu'il 
n'herita rien de son pere. En parvenant a l'age de travail, il fit 
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paitre des moutons avec ses freres de lait du clan Bani Sa'ad. En 
revenant a Makka, il en fit de meme pour le compte des habitants 
de Makka contre quelques carats. Le carat est un simple 
pourcentage du dinar, a savoir le un dixieme ou le un tiers de sa 
valeur, ce qui equivaut a environ dix riyals a nos jours. 

Etre berger etait la profession de tous les prophetes durant 
leur jeunesse. 

Apres avoir bien grandi, le Prophete (0) devait avoir fait du 
commerce. On raconta qu'il etait le partenaire de Sa-ib Ibn Abi 
Sa-ib et qu'il etait le meilleur des partenaires, juste et honnete. 

Le Prophete (S) s' etait fait connaitre, dans toutes ses 
transactions, par son honnetete, sa sincerite et sa probite. Et 
c'etait la sa devise dans tous les domaines de la vie au point qu'il 
fut surnomme "L'Honnete". 

Depart pour le Cham et commerce avec les fonds de Khadija 

Khadija Bint Khouayled, qu'elle soit agreee par Allah, etait 
parmi les femmes les plus nobles et les plus riches de Coreich. 
Elle remettait ses biens aux commercants pour les fructifier en 
contre partie d'un salaire. Apres avoir entendu parler du 
Prophete (#), elle lui proposa de partir pour le Cham pour faire 
du commerce avec ses fonds et de lui donner, en echange, un 
benefice plus important qu'elle ne le faisait avec autrui. Le 
Messager d' Allah (#) partit pour le Cham avec legarconde 
Khadija, "Maysara". II vendit, acheta et fit fortune. Les fonds de 
Khadija furent fructifies d'une facon sans pareille. Le Prophete 
(0) revint a Makka et rendit 1' argent en toute honnetete. 

Mariage avec Khadija 

Khadija fut eblouie par tant d'honnetete et de benediction. 
Maysarah lui raconta les bonnes mceurs et la noblesse de 
caractere du Prophete (0). Khadija trouva en lui le conjoint 
exemplaire. Elle lui envoya l'une de ses amies pour lui proposer 
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le mariage. Le Prophete (S) accepta. L'oncle de Khadija la lui 
donna en mariage. 

Cet heureux evenement se deroula deux mois et quelques 
jours apres le retour du Prophete (S) du Cham. II avait a cette 
epoque 25 ans alors que Khadija en avait, selon la version la 
plus authentique, 40. On disait egalement qu'elle avait 23 ans ou 
qu'elle etait agee differemment. Elle etait mariee auparavant a 
Atik Ibn Ayith Al-Makhzoumi. Apres son deces, elle epousa 
Abou Hala At-taimi qui mourut lui aussi apres qu'ils eurent un 
enfant. Les dignitaires de Coreich insisterent pour avoir sa main, 
mais elle declina leurs offres jusqu'a ce que le Messager d' Allah 
(S) lui plut et qu'elle le prit en mariage. Elle en fut si comblee 
que tous l'envierent. 

Khadija fut la premiere femme du Prophete (H). II n'epousa 
pas d' autre femme de son vivant, et tous ses enfants etaient 
d'elle a part Ibrahim qui etait de Maria la copte. 

Ses enfants de Khadija 

Ce sont Al-Kacim, Zainab, Roukayah, puis Oum Kaltoum, 
Fatima et Abdallah. On disait autrement quant a leur nombre et a 
leur ordre. Tous les garcons moururent tres jeunes alors que les 
filles parvinrent a l'epoque de la prophetic Elles adopterent 
l'islam et immigrerent. Elles furent decedees avant le Prophete 
(0) a part Fatima, qu'elle soit agreee par Allah, qui vecut, six 
mois apres son pere. 

Construction de la Ka'aba et Farbitrage 

Quand le Prophete (S) avait 35 ans, un violent torrent fissura 
les murs de la Ka'aba qui etait en pietre etat a cause d'un 
incendie qui Tavait affectee auparavant. Coreich etait contrainte 
de la rebatir mais elle craignait le chatiment de Dieu poursa 
demolition. 

Al-Walid Ibn Al-Moughirah les rassura en leur disant que 
Dieu ne chatiait pas les bienfaiteurs. II commenca l'operation de 
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demolition et aux autres de le suivre jusqu'a ce qu'ils atteignirent 
les fondements d' Abraham. 

lis commencerent les travaux de construction apres avoir 
reserve pour chaque tribu une partie de la demeure. 

Les dignitaires portaient les pierres sur leurs epaules. Le 
Prophete (0) et son oncle Al-Abbas faisaient partie des ouvriers. 

Quand la construction atteignit le niveau de la Pierre Noire, 
chaque chef de tribu voulut se reserver l'honneur de la deposer a 
sa place. lis se diviserent. Le differend se poursuit pendant 
quatre ou cinq jours et faillit tourner en une guerre sanglante 
dans l'enceinte du Haram. 

Mais fort heureusement Abou Oumaya Ibn Al-Moughirah Al- 
Makhzoumi parvint a y mettre fin grace a sa sagesse. II etait le 
plus age de Coreich. II leur proposa l'arbitrage du premier venu du 
cote de la porte de la mosquee. lis accepterent tous la proposition. 

Allah voulut que le premier venu apres cette decision fut le 
Messager d'Allah (S). En le voyant, ils s'ecrierent: «Voila 
l'Honnete, nous 1'acceptons. Voila Mouhamed». Arrive jusqu'au 
groupe, on le mit au courant de l'accord. II prit une cape dans 
laquelle il mit la Pierre Noire. II demanda a chacun d'entre-eux 
de tenir le vetement d'un bout et de le porter. En parvenant au 
niveau souhaite, le Prophete (S) prit la Pierre Noire entre ses 
mains et la mit a sa place. Et ce fut la, une solution sage qui 
recut l'approbation de tout le monde. 

Conduite du Prophete (&) avant la revelation 

Le Prophete (S) etait raisonnable, perspicace et probe depuis 
sa plus tendre jeunesse. II cumulait depuis son plus bas age 
toutes les qualites et les nobles valeurs incarnant la bonne 
conduite et la haute moralite. II etait connu par sa sincerite, son 
honnetete, sa virilite et son esprit chevaleresque, son courage, 
son equite, sa sagesse, sar probite, son abstinence, sa sobriete, 
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son indulgence, sa patience, sa gratitude, sa discretion, sa 
fidelite, sa modestie et sa loyaute. 

Ses relations avec ses proches etaient intimes. II aidait les gens 
dans le besoin, etait genereux avec ses notes et tendait la main a 
ceux qui etaient touches par les malheurs de tous les jours. 

Allah l'avait comble de sa gratitude et lui avait fait hair les 
mythes auxquels les de sa tribu croyaient. II execrait le vin et les 
passe-temps au point qu'il n'assista jamais aux spectacles de 
divertissement et ne frequentait nullement les clubs de distraction 
ou s'amusaient et se rencontraient les jeunes de l'epoque. 
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PROPHETIE - PRECHE - EPREUVE 



Signes precurseurs de la prophetie et du bonheur 

A l'approche de la revelation, le Prophete (&) commen9a par 
s'isoler dans la caverne de Hira. A l'age de 40 ans, les premisses de 
la prophetie commencerent a apparaitre. II commenca par voir des 
reves qui se realisaient tels qu'il les avaient vus. II voyait de la 
lumiere et entendait des voix surnaturelles. II disait: "Je connaissais, 
de pres, a Makka une pierre qui me saluait avant la revelation". 

Debut de la prophetie et revelation 

A l'age de 41 ans et au moment ou il etait en retraite pieuse dans 
la caverne de Hira au mois de Ramadan et alors qu'il adorait et 
se rappelait Allah, l'archange Gabriel descendit avec la prophetie 
et la revelation. Aicha, qu'elle soit agreee par Allah, raconta que 
le Prophete (S) commenca par voir des reves veridiques dans 
ses songes puis il trouva plaisir a s'isoler. II demeurait en retraite 
pieuse a Hira ou l'archange Gabriel vint le voir un jour. II lui dit: 
"Lis". II repondit: "Je suis analphabete". L'archange lui couvrit 
la tete a deux reprises puis lui dit: "Lis". Et le Prophete (S) de 
repondre: "Je suis analphabete". II lui couvrit la tete pour la 
seconde fois et lui dit: 

"Lis, au nom de Ton Seigneur qui a cree, qui a cree 
l'homme d'un caillot de sang. Lis, Ton Seigneur est le Tres 
Noble, qui a enseigne par la plume (le qalam), a enseigne a 
l'homme ce qu'il ne savait pas" (96: 1-5). 

La revelation cessa pour une periode avant de reprendre avec la 
parole divine: 

Jj^j oy*&y?)\j oi&$jj oy&$jj Q'j$i') 0"jjS\\$%. ^ 
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"O, toi (Mouhamed)! Le revetu d'une cape! leve toi et avertis. 
Et de Ton Seigneur celebre la grandeur. Et tes vetements, 
purifie-les. Et de tout peche, ecarte-toi. Et ne donne pas dans le 
but de recevoir davantage. Et pour Ton Seigneur, endure". 
(74:1-7). 

Khadija qui assista a tous ces evenements, embrassa, la 
premiere, la nouvelle religion. 

Le Prophete (0) se pressa aupres de son ami intime Abou 
Bakr Assidik, qu'il soit agree par Allah, pour le mettre au 
courant. Celui-ci se convertit sans aucune hesitation. II fut le 
premier homme a embrasser l'islam. II avait deux ans de moins 
que le Prophete (ft) dont il etait l'ami de longue date. 

Ali Ibn Abi Talib, qu'il soit agree par Allah, etait egalement 
parmi ceux qui ont cru au Prophete qui etait d'ailleurs son tuteur. 
Ali habitait chez le Prophete qui le nourrissait, lui donnait a 
boire et subvenait a tous ses besoins. Car une disette avait frappe 
Coreich. Abou Talib etait dans le besoin et avait beaucoup 
d'enfants. Al Abbas prit la garde de son fils Jaafar et le Prophete 
(&) se confia Ali qu'il traitait comme son fils. 

Du temps de la revelation, il avait atteint l'age de la puberte. 
on disait qu'il avait dix ans. Ali suivait partout le Prophete (S). 
Quant il l'appela a l'islam, il accepta, devenant ainsi le premier 
garcon a embrasser la nouvelle foi. 

Zei'd Ibn Haritha Ibn Chourahbil Al-Kalbi fut aussi parmi les 
pionniers de l'islam. 

Ces quatre avaient embrasse la religion le meme jour, a 
savoir le jour ou le Messager d'Allah (ft) avait ete avise d'avertir 
et d'appeler a Allah. On disait egalement que chacun deces 
quatre fut le premier a adopter la nouvelle foi. 

Abou Bakr, qu'il soit agree par Allah, s'activa dans la propagation 
de la foi et devint le bras droit du Prophete (S). II etait vertueux, 
sympathique et genereux. II appela a l'islam Azzoubeir Ibn Al-Awam 
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Al-A9adi, Abderrahman Ibn Awf Al-Zohri, Sa'ad Ibn Abi Wakas Al- 
Zohri et Talhah Ibn ObeTd Allah At-taimi, et il leur expliqua les 
vertus de la nouvelle religion. II les emmena aupres du Prophete (S) 
chez qui ils consentirent de devenir musulmans. 

Les gens, hommes et femmes, issus de diverses fractions de 
Coreich et d'autres tribus, embrasserent l'islam. 

Culte et education des croyants 

La revelation se succeda apres les premiers versets d'Al 
Moudathir. On dit que la sourate "Al Fdtiha: l'ouverture, qui 
englobe tous les objectifs majeurs du Coran et de l'islam, a ete 
revelee juste apres. 

Le premier culte impose par le Prophete rut la priere, de 
l'ordre de deux genuflexions (Rak 'ahs) le matin et deux autres le soir. 

L'archange Gabriel en rapporta la revelation et enseigna les 
ablutions et l'office de la priere. 

La purete complete devint l'embleme des croyants. Les 
ablutions precedent ainsi la priere. La Fdtiha constitue la base 
meme de cet office. La louange et l'exaltation d'Allah en 
constituent la charpente. 

La priere devint le culte des croyants. Ils la celebraient dans 
des endroits isoles, loin du regard et parfois meme dans les 
vallees et les monts. 

Le Prophete (0) les purifiaient et leur apprenait le Coran et la 
Sagesse {la Sounnah). II leur enseignait a avoir le cceur pur, a 
adopter la haute morale et a etre sincere dans leurs transactions. 
Bref, il les faisait sortir des tenebres vers la lumiere, les guidait 
vers le chemin droit et leur apprenait a s'attacher a la religion 
d'Allah et au pacte dAllah et a se patienter et se maintenir dans 
cette voie. 
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PROCLAMATION ET CONFESSION DE LA FOI 



Appel des proches parents 

Apres avoir passe trois ans a appeler individuellement a la 
religion et avoir trouve des partisans enthousiastes et pieux de 
Coreich et d'autres tribus frayant ainsi la voie a la nouvelle fois, le 
Messager (S) recut l'ordre divin de se prononcer publiquement: 



{Et avertis les gens qui te sont les plus proches. Et sois 
bienveillant pour les croyants qui te suivent. Mais s'ils te 
desobeissent, dis leur: "Moi, je desavoue ce que vous 
faites"} (26:214-216). 

Le Prophete (0) reunit ses proches parents, qui sont Bani 
Hachim et un groupe de Bani Abdelmottalib et les appelaa 
l'islam. Abou Lahab s'opposa a lui et Abou Talib le soutint. La 
reunion prit fin de la sorte. 

Sur le mont As-Safa 

Entre temps, la parole du Tres Haut descendit: 



{Expose done clairement ce qu'on t'a commande et 
detourne-toi des associateurs } (15:94). 

Le Messager d' Allah (S) monta un jour sur le mont As-Safa, 
grimpa sur le rocher le plus haut puis s'ecria: «0 Sabahdhh ce 
qui constitue une sorte d'alarme contre une attaque imminente 
ou une catastrophe qui vient de s'abattre sur la region. 

Puis, il appela les fractions de Coreich par leurs noms. Quand 
ils se reunirent, il leur dit: 
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M , „#., Jl j . ' x ... 

"Si je vous disais que des cavaliers etaient dans la vallee au 
pied de cette montagne prets a vous envahir, me croirez- 
vous?" 

Us dirent: "Oui, tu n'a jamais ete menteur. Tu as ete toujours 
sincere". 

II dit: 

t * >• v < ' t 0 o t> ' ' ■> ' ii 

"Je viens vous avertir d'un grand supplice. Je ressemble 
en cela a un homme qui, en voyant l'ennemi, courut mettre 
en garde les siens mais tout en le surveillant d'un endroit 
eleve de crainte qu'il ne les attaquat par surprise. Mais 
pourtant il fut contraint de les appeler a haute voix de peur 
que les assaillants ne les prennent au depourvu". 

II les appela ensuite a temoigner qu'il n'y a d'autre dieu 
qu' Allah et que Mouhamed est Son messager. II leur montra que 
cette expression est le terme-cle de la vie ci-bas et du salut dans 
l'au-dela. II les mit en garde contre le chatiment d' Allah au cas 
ou ils persistaient a demeurer mecreants et a ne pas croire a ce 
qui avait ete revele par Allah. II leur expliqua que le fait qu'il fut 
Messager ne les sauvera en rien du supplice d' Allah s'ils 
renoncaient a son appel. 

II generalisa et specif ia son appel: 
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"O! gens de Coreich! Achetez-vous memes d' Allah. 
Sauvez vos propres personnes de 1'enfer. Je ne puis pour 
vous ni bien ni mal. Je ne suis d'aucune utilite pour vous 
contre le gre d' Allah". 

Puis, il appela les fractions Coreichites une a une et leur dit la 
meme chose. L'avertissement termine, les gens se disperserent 
ne faisant signe ni deposition ni de soutien, a part la position 
d'Abou Lahab qui insulta le Prophete (0) disant: "perisse-tu tout 
au long de la journee. C'est pour cela que tu nous a rassembles?" 
Le verset suivant ne tarda pas a etre revele: 

{Perissent les mains d'Abou Lahab et perisse-t-il lui - 
meme} (111:1). 

La majorite des Coreichites fut stupefaite par I'avertissement 
et ne put adopter de position. Revenus chez eux, les gens se 
sentirent plus surs et s'enorgueillirent. lis commencerent a 
ridiculiser la mise en garde. 

En voyant le Prophete (&) passer aupres d'eux, ils se 
moquerent de lui repetant: "N'est-ce pas la celui que Dieu 
envoya en messager? N'est-ce pas la Ibn Abi Qabchah qui parle 
au nom du ciel?". Us dirent aussi de semblables railleries. 

Le Prophete (&) persevera dans sa mission et proclama 
l'appel a la foi dans les assemblies et les meetings de la tribu 
recitant le Livre d' Allah et appelant les gens a se convertir, a 
l'instar de ce que faisaient les Prophetes avant lui: 

{O, Mon peuple, adorez Allah! Vous n'avez d'autre 
divinite que Lui} (7:59). 

D debuta par adorer Allah devant eux et prier dans la cour de 
la Ka 'aba en public de jour et au vu et au su de tout le monde. 
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Son appel eut une certaine audience. Quelques personnes 
embrasserent successivement la religion d' Allah. 

La haine s'installa entre ces gens et leurs families qui 
n'etaient pas converties. 

Concertation de Coreich pour empecher les pelerins de se 
convertir 

Coreich voyait ce qui se passait et en etait pro fondement 
choquee. Comme la periode du Hajj s'approchait, les Coreichites 
chercherent conseil aupres de Walid Ibn Moughirah, un vieux 
dignitaire de la tribu, ils deciderent de qualifier le Prophete (ft) 
aupres des delegations de pelerins de magicien et le Coran qu'il 
recitait de magie capable de separer le pere de son fils, le frere 
de son frere, le mari de sa femme et rhomme de sa tribu. Ils se 
posterent sur les voies des pelerins et les mirent en garde. 

Pendant la saison du Hajj, le Prophete (ft) sortit voir les 
pelerins et les appela a 1'islam leur disant: "O gens, dites qu'il n'y 
a d'autre divinite qu' Allah, vous reussirez". Abou Lahab le 
suivait de pres, contredisant ce qu'il disait et lui faisant du mal. 
Les Arabes partirent chez eux cette saison apres avoir pris vent 
de l'histoire de la nouvelle religion et du Prophete Mouhamed 
(ft) dont la renommee se repandit dans toute la peninsule arabe. 

Obstacles devant I'appel divin 

Au terme du pelerinage et apres avoir pris pied, les 
habitants de Coreich se concerterent et convinrent de nombre 
de moyens pour hitter contre 1'islam et mettre fin a la 
nouvelle foi. En voici le resume: 

1 - Intensification du style derisoire et sarcastique 

Le but de cette politique etait de contraindre le Messager 
d'Allah (ft) et les musulmans a abandonner la partie et a porter 
atteinte a leur moral. 
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Les Coreichites pretendaient ainsi que le Messager d' Allah 
(S) etait hante par les esprits, qu'il etait un poete fou, un moine 
en relation avec le Diable, un magicien menteur etplusieurs 
autres qualificatifs et injures. En le voyant venir et aller, ils lui 
temoignaient leur colere et leur courroux. 

2 - Parasiter le discours du Messager (&) 

Ils deciderent egalement de semer le trouble et le desordre et 
de chasser les gens chaque fois que le Prophete (0) decidait de 
s'adresser a eux, l'empechant ainsi de rendre compte de son 
message. 

3 - Semer le doute et intensifier la propagande fallacieuse 

Ils multiplierent les tentatives et se firent un plaisir de varier 
les fausses rumeurs. C'est ainsi qu'ils qualifierent le Coran de 

{Visions confuses} (12:44), 

c'est a dire de fausses visions que le Prophete (0) voyait de nuit 
et recitait de jour. Ils ne cesserent de repeter qu'il {l'a monte de 
toute piece } ou que 

{c'est un simple mortel qui l'a instruit} (16:103). 
lis dirent aussi que: 

{Cette oeuvre n'est qu'une imposture qu'il a monte de toutes 
pieces, avec l'assistance d'autres individus} (25:4), 

{Ce ne sont, ajoutent-ils, que des legendes qu'il sefait 
transcrire et dont on lui en fait lecture matin et soir} 
(25:5). 
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lis pretendirent qu'un diable lui revelait le Coran ou qu'il etait 
atteint d'une folie qui lui faisait imaginer des idees qu'il redigeait 
en expressions superbes. C'etait done un poete fou. 

4 - Discussions et controverses 

Trois questions furent violemment contestees par les 
mecreants. Elles furent la base du litige religieux qui les opposa. 
II s'agissait du monotheisme, du Message et de la resurrection 
apres la mort. Us debattaient ces questions et les polemiques 
s'intensifiaient autour de ces notions. 

Leur reaction concernant la resurrection apres la mort ne 
depassait pas 1'etonnement et le rejet rationnel. lis disaient: 

{Quoi! une fois morts et reduits en ossements et 
poussieres, serons-nous ressuscites? Ainsi que nos 
premiers ancetres?} (37:16,17). 

Parmi les reponses qu'on leur presentait etait que la justice et 
la recompense des oeuvres ne pouvaient etre assurees autrement. 

Quant au Message, ils ne pouvaient admettre qu'un humain 
puisse etre un messager et qu'un messager puisse etre un etre 
humain. Mouhamed est un homme, comment pourrait-il etre 
alors un Messager? On leur repondit qu'Abraham et Mo'i'se en 
qui ils croyaient etaient des Prophetes et des homines. 

Le monotheisme etait le point fort du differend et la source 
du conflit. Les associateurs admettaient l'unicite d' Allah - 
Sublime et Exalte - avec Ses attributs et Ses actions. lis 
reconnaissaient le fait que c'etait Allah, Tres Haut, qui avait cree 
les cieux, la terre et l'entre-d'eux et qu'il etait Createur de toute 
chose, qu'D dominait le royaume des cieux et de la terre et qu'D 
nourrissait les hommes, les animaux et tous les vivants. Ds 
admettaient que c'etait Lui qui vaquait aux affaires des. cieux et 
de la terre, du grand et du petit, ne serait-ce la particule la plus 
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infime ou la fourmi et qu'il regnait en Maitre Absolu surle 
soleil, la lune, les etoiles, les montagnes, les arbres, les animaux, 
les Djins (genies) et les anges. Tous, lui etaient soumis. II 
protegeait qui II voulait contre qui II voulait et personnene 
pouvait proteger quelqu'un contre son gre. lis savaient que c'etait 
Lui qui faisait naitre et mourir, qui faisait ce qu'il voulait et 
gouvemait comme bon II Lui semblait sans aucun rappel a son 
jugement ni de contestation pour sa decision. 

Toutefois et en depit de cet aveu explicite pour le 
monotheisme et la reconnaissance, sans ambiguite, des attributs 
et des actions d'Allah, ils pretendaient qu'Allah avait accorde a 
certains, a quelques unes des ses creatures, tels que les 
prophetes, les messagers, les apotres et les saints, le droit de 
decider dans certains domaines de l'univers, tels que de dormer 
des enfants, de repousser les malheurs, de satisfaire les besoins 
et de guerir les malades, etc... 

Ils disaient qu'Allah leur accorda ces privileges pour leur 
position aupres de Lui et pour leur prestige a Son egard. Les 
associateurs appelaient ces gens-la pour la satisfaction de leurs 
besoins et pour eloigner les catastrophes qui les atteignaient. 

Ils les appelaient au secours et invoquaient leur protection. Ils 
immolaient des betes et sacrifiaient des animaux en vue 
d'obtenir leur satisfaction. Le Prophete (ft) decreta tout ce rituel 
illegitime et montra que ces humains etaient incapables de quoi 
que ce soit en relation avec les attributs d'Allah et 



{ne disposent meme pas de la pellicule d'un noyau de 
datte} (35:13). 

Au contraire, ils sont des 
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{et qui ne possedent la faculte de faire ni le mal ni le bien 
pour elles-memes, et qui ne sont maitresses ni de la mort, 
ni de la vie, ni de la resurrection} (25:3), 

Et ils sont des 




{objets inertes et sans ame, ils ne savent meme pas quand 
ils seront ressuscites} (16:21). 

Leur invocation est illegitime et gratuite. 

{Ce serait tout comme si, etant assoiffe, on tendait les 
mains grandes ouvertes vers l'eau pour la porter a sa 
bouche. Tentative vaine en verite! C'est ainsi que vont se 
perdre les prieres des infideles}. (13: 14). 

Les associateurs croyaient que ces prophetes et ces saints 
etaient incapables de creer quoi que ce soit et qu'ils etaient eux- 
memes des creatures. On leur dit: Comment les avez-vous mis 
sur le meme pied d'egalite qu' Allah dans votre culte? 

{Celui qui cree tout, est-il l'egal de celui qui ne cree rien? 
Ne pouvez-vous y reflechir?} (16:17). 

Quand cette question leur fut posee, ils furent abasourdis. 
Puis, ils dirent: Nos ancetres etaient des plus sages et c'etait la, 
leur culte: 




{Nous ne pouvons que nous attacher a leurs pas} (43:23). 
On leur repondit: 
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{Et si, leurs peres, denues de sens, avaient devie du droit 
chemin?} (2:170). 

Ce qui veut dire que s'ils etaient sages dans les affaires 
temporelles, ils etaient ignares dans le domaine de la foi en 
Allah. 

Et bien que les associateurs fussent a court d'arguments, ils 
deciderent de faire avorter la nouvelle religion et de recourir a la 
force et a la violence pour s'opposer a la voie d'Allah. Chaque 
chef de tribu et chaque dignitaire proceda a la torture de ceux 
qui embrassait la nouvelle foi dans son clan. Un groupe parmi 
eux allerent voir Abou Talib pour le convaincre de cesser, lui et 
le Messager d'Allah (0), de faire appel a la nouvelle religion. 

Tortures des musulmans 

• Bilal Ibn Raba'h, qu'il soit agree par Allah, etait un esclave 
d'Oumaya Ibn Khalaf Al-Jahmi qui lui mettait une corde 
autour du cou et demandait aux enfants de le tirer par cette 
laisse. Bilal ne cessait de repeter: «Ahad, Ahad», ce qui veut 
dire qu'Allah est Unique. Son maitre le faisait exposer a 
midi, torse nue, et le jetait sur son dos par terre sur le sable 
chaud. Puis, il lui faisait mettre sur sa poitrine une roche 
enorme et lui disait: "Tu demeureras ainsi jusqu'a ce que tu 
perisses ou que tu renies Mohamed". Mais Bilal ne cessait de 
repeter inlassablement: "Unique, Unique". 

• Amir Ibn Fouhaira fut torture au point de perdre connaissance 
et de ne plus savoir ce qu'il disait. 

• Abou Foukayha fut torture lui aussi. A midi et au moment ou 
la canicule etait a son paroxysme, on le faisait sortir, les pieds 
enchaines. On lui enlevait ses vetements puis on l'etalait sur 
le sol chaud. On posait sur son dos un rocher qui l'empechait 
de bouger. II demeurait ainsi jusqu'a ce qu'il ait ete sur le 
point de perdre la raison. Son supplice se poursuivit jusqu'a 
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son depart pour l'Ethiopie dans le cadre de la deuxieme vague 
d' immigration. Un jour, on lui lia les pieds avec une corde 
puis on le tira sur le sol brulant avant de le jeter par terre dans 
la chaleur torride apres lui avoir serre le cou jusqu'a 
l'asphyxie. On le crut mort. Abou bakr passa par la, l'acheta et 
le libera. 

Khabab Ibn Al-Arat a ete pris en esclavage durant la periode 
ante-islamique. Quant il adopta l'islam, sa maitresse le tortura 
par le feu. Elle le marquait au fer rouge pour le contraindre a 
renier Mouhamed (S). Mais, ce supplice ne faisait que 
renforcer sa foi. Les mecreants le torturaient aussi en lui liant 
le cou et lui tirant les cheveux. Un jour, on lejeta dans un 
brasier et on mit un grand rocher sur sa poitrine. Le feu ne fut 
eteint que par sa chair et sa graisse. 

Zounayrah etait une esclave romaine qui se convertit a 
l'islam. Elle flit torturee en Allah au point de perdre la vue. 
On lui disait: "C'est l'ceuvre d'Allat et d'Al-Ozza" (deux 
divinites de Coreich). Elle repondait: "Cela provient d'Allah 
S'il le veut, II pourrait me guerir". Le lendemain, elle 
recouvra la vue grace a Allah, les mecreants dirent que c'etait 
l'effet de la magie de Mouhamed. 

Oum Obays adopta l'islam. Son maitre, Al-Aswad Ibn Abd 
Yaghouth, qui etait un ennemi jure du Messager d'Allah (S) 
la tortura. 

L'esclave d'Amrou Ibn Mouamal de la tribu de Bani Ady se 
convertit a l'islam. Omar Ibn Al-Khattab qui etait encore 
mecreant la tortura. II la frappait, puis il s'eloignait d'elle 
disant: "Au nom de Dieu, je ne vous laisse que par ennui". 

Parmi les femmes esclaves qui adopterent l'islam et qui furent 
torturees figuraient Al-Nahdia et sa fille. 

Abou Bakr, qu'il soit agree par Allah, acheta ces esclaves et 
les libera comme il libera Bilal, Amir Ibn Fouhaira et Abou 
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Foukayha. Allah fit descendre des versets coraniques qui 
faisaient son eloge et qui condamnaient la conduite de ses 
ennemis: 



{Ainsi, vous ai-je averti d'un feu flamboyant, que seul 
affrontera le plus abject des humains, qui aura rejete 
l'Ecriture et tourne le dos a la foi} (92:14-16). 

Ces versets font allusion a Oumaya Ibn Khalaf et ceux qui 
suivent son exemple: 



(Mais dont sera preserve le plus pieux, qui donne de son 
bien pour se purifier. Point ne le faisant en echange de 
quelque bien recu, mais par unique desir de plaire a son 
Maitre le Tres Haut. Celui-la, en verite, ne sera pas decu} 
(92:17-21) 

A savoir Abou Bakr - qu'il soit agree par Allah, ceux qu'il a 
liberes et tous les autres compagnons. 

• Ammar Ibn Yasser, sa mere et son pere, qu'ils soient agrees 
par Allah, furent tortures. Les associateurs les emmenaient a 
Al-Abtoh, dans la chaleur torride et les laissaient endurer la 
canicule, etendus a meme le sol. 

Le Messager d'Allah (&) passait a cote et leur disait: 
"Patience, famille de Yasser. Le paradis vous attend. Seigneur, 
pardonne aux Yasser (les membres de sa famille) leurs fautes". 

Yasser, le pere d' Ammar, perit sous le supplice. Quant a Oum 
Ammar, Soumaya Bint Khiat qui etait une vieille femme faible, 
elle fut poignardee par Abou Jahl, devenant ainsi la premiere 
martyre en islam. 
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Quant a Yasser, on lui faisait porter un bouclier, les jours de 
grande chaleur. On lui posait tantot sur la poitrine un rocher 
rouge tres lourd et tantot, on le faisait noyer dans l'eau. 

• Mousa'ab Tbn Oumayr fut torture en Allah. II vivait dans le 
contort et le luxe. En adoptant l'islam, sa mere ne lui donna 
plus a boire et a manger et le chassa de la maison jusqu'a ce 
que sa peau est devenue aussi reche que sa barbe. 

• Souhayb Ibn Sinan Arroumi fut torture au point de perdre 
connaissance et de ne plus savoir ce qu'il disait. 

• Othman Ibn Affan fut egalement la victime des associateurs. 
Son oncle paternel l'enrolait dans un tapis de palmes, puis le 
mettait sous la fumee. 

• Abou Bakr Assidik et Talhah Ibn ObeTd-Allah furent 
egalement les victimes des ennemis d' Allah. Nawfal Ibn 
Khouaylid ou dit-on Othman Ibn ObeTd-Allah, frere de 
Talhah les ligota ensemble pour les empecher de faire la 
priere et d'accomplir leurs obligations religieuses. II fut 
surpris de les voir libres en train de prier. On les 
surnomma "les deux compagnons", car ils furent lies avec 
une seule corde. 

Ces agressions furent perpetrees contre les simples et le 
commun des musulmans. Par contre, les dignitaires qui 
adoptaient l'islam etaient respectes et craints et seuls des 
notables semblables pouvaient les defier avec toutes les 
precautions indispensables. 

Position des mecreants a regard du Prophete (0) 

Quant au Prophete (1ft), sa noblesse, sa dignite personnelle et 
sa decence lui eviterent les agressions des gens. 

Abou Talib, son oncle, qui etait un chef respecte par les 
Coreichites et par les autres tribus arabes le protegea, 
contraignant les mecreants a agir pacifiquement a son egard et a 
recourir a diverses sortes de negotiations, avec son oncle Abou 
Taleb, assorties, neanmoins, d'une dose de violence et de defi. 
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Conflit entre Coreich et Abou Talib 

Des notables Coreichites allerent voir Abou Talib et lui dirent: 
"Ton neveu a insulte nos divinites, critique notre religion, jete le 
discredit sur nous et proclame l'egarement de nos ancetres. Nous 
te demandons de Tempecher de faire de la sorte ou de nous laisser 
la liberte de lui faire face. Et puisque tu adoptes la meme religion 
que nous, nous nous occuperons de lui". 

Abou Talib leur repondit aimablement. lis partirent. Et le 
Messager d'Allah (S) put poursuivre sa mission comme si de 
rien n'etait. 

Mise en garde des Coreichites 

Coreich ne put se resoudre a se taire quand elle vit le 
Messager de'Allah (S) aller de l'avant dans sa mission divine, 
lis exprimerent leur disapprobation et leur exasperation. lis 
partirent voir Abou Talib et lui dirent: "Abou Talib, vous etes 
age. Votre honneur et votre place parmi nous sont connus. Nous 
vous avons demande de mettre en garde votre neveu, mais vous 
n'avez rien fait. Par Dieu! Nous ne pouvons accepter que nos 
ancetres soient insultes, que nos traditions soient raillees et que 
nos divinites soient discreditees. Que vous 1'empechiez d'agir de 
la sorte ou ce sera la guerre entre nous et vous jusqu'a ce que 
Tune des parties perisse". Puis, ils partirent. . 

Abou Talib prit au serieux cette mise en garde. II appela le 
Messager d'Allah (§!), lui rapporta l'avertissement des Coreichites 
et lui dit: «Ne nous laisse pas perir, moi et toi et ne me laisse pas 
assumer une responsabilite qui depasse mes forces». En le voyant 
se decourager, le Messager d'Allah (0) lui dit : 

"Oncle! Par Allah, s'ils mettaient le soleil a ma droite et la 
lune a ma gauche pour que je desiste, je ne le ferai pas 
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jusqu'a ce qu' Allah m'accorde la victoire ou que je 
perisse". 

Puis il pleura. 

Abou Talib lui repondit: "Vas-y mon neveu! Dis ce qui te 
plait. Par Dieu. Je ne te laisserai point seul!". 

Proposition bizarre de Coreich 

Les Coreichites se rendirent compte que leur mise en garde 
ne fut d'aucune utilite. LeMessager d'Allah (0) vaquait a ses 
occupations et Abou Talib etait la pour le proteger. lis 
reflechirent a la situation et aboutirent a une proposition bizarre, 
lis se rendirent chez Abou Talib, accompagnes d'Oumara Ibn 
Al-Walid, le maitre des jeunes Coreichites et le plus beau d'entre 
eux et lui dirent: «Abou Talib! Prends ce jeune homme, tu auras 
sa raison et son soutien. Fais de lui ton enfant. II est pour toi. Et 
remets-nous ton neveu, celui-la qui a defie ta religion et la 
religion de tes ancetres, a divise ta tribu etjete le discredit sur 
elle pour qu'on le tue. Ce n'est qu'un homme contre un autre». 

Abou Talib repondit: «Par Dieu! Triste affaire soit la votre. 
Vous me donnez votre fils pour que je le nourrisse a votre place 
et je vous donne le mien pour que vous l'abattiez? Par Dieu! 
Cela ne se passera jamais ainsi». 

Agressions contre le Messager d'Allah (S) 

Apres avoir echoue et desespere et s'etre rendus compte que 
les mises en garde, les defis et les transactions sont inutiles, ils 
choisirent d'agresser le Messager d'Allah (0) et renforcerent les 
tortures infligees aux musulmans. 

Comme le Messager d'Allah (0) etait digne et respectable, 
seuls les notables de Coreichites et leurs chefs se chargerent de 
la sale tache. Les simples gens et leurs agents n'oserent 
l'agresser. On jeta sur lui les boyaux d'agneau alors qu'il faisait 
la priere et on mit dans sa marmite sur le feu Tuterus de brebis. 
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Quand on lui faisait ainsi, il tenait la salete a la pointe d'une 
baguette, sortait devant chez lui et disait: 

it s s & ssi,, s sn 

"O, Bani Abd Manaf! Quelle protection (Jiwar) soit la 
votre?". 

Puis, il jetait 1 'ordure par terre. 

Quant a Abou Lahab, son oncle, il devint son ennemi depuis 
le jour ou apparut la religion. 

Ses deux enfants Otbah et Outaybah avaient pour femmes les 
deux filles du Messager d' Allah (0) Roukayah et Oum 
Kaltoum. II leur dit: "Point de relation entre vous et moi si vous 
ne repudiez pas les filles de Mouhamed". 

Sa femme leur dit egalement: "Repudiez-les, vos femmes ont 
renie leur foi". Us les repudierent. 

La femme d'Abou Lahab, la denommee Oum Jamil Arwa 
Bint Harb, etait 1'ennemie juree du Messager d' Allah et de 
son culte. Elle mettait, de nuit, des branches d'arbres epineuses 
sur la voie qu'empruntait le Messager d'Allah 

Quand elle entendit parler de la sourate 

{Perissent les mains d'Abou Lahab et perisse-t-il } (111: 1), 

elle vint chercher, un rocher a la main, le Messager d'Allah (s&) 
qui etait assis a proximite de la Ka'aba avec Abou Bakr. Allah 
lui voila la vue et elle ne put voir qu'Abou Bakr. Elle lui dit: "Ou 
est ton compagnon? J'ai su qu'il disait du mal de moi. Par Dieu! 
Si je le trouve, je lui frapperai la bouche avec ce rocher". 

Al-Akhnas Ibn Chourayk Ath-Thakafi agressait egalement le 
Messager d'Allah (&). 
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Quant a Abou Jahl, on dirait qu'il se chargeait tout seul de 
faire face a la nouvelle religion. II insultait le Prophete ($1) et 
tentait de l'empecher de prier. II tirait orgueil de ce qu'il faisait. 
Un jour, il mit en garde le Messager d' Allah ($1) en le voyant 
prier. Mais, le Messager d' Allah (S) le repoussa violemment. 

II dit un jour a ses compagnons: «Mouhamed met la figure 
par terre en votre presence?)). (C'est a dire qu'il fait la priere). 
lis repondirent: "Oui". II jura: "Par Allat et Al-Ozza,je jure de 
lui mettre le pied sur le cou en le voyant faire ainsi et de lui 
couvrir le visage de poussiere". II partit chercher le Messager 
d' Allah (ii) qui etait entrain de faire la priere pretendant lui 
mettre le pied sur le cou. II ne tarda pas a rebrousser chemin, en 
toute hate, se couvrant le visage avec les mains. On lui dit: 
"Qu'est ce qui t'arrive, 6 Abal-Hakam?". II repondit: "Entre moi 
et lui se dressent un fosse de feu, des horreurs et des ailes". 

Le Messager d'Allah (S) dit: 

"S'il avait ose s'approcher de moi, les anges l'auraient 
dechiquete membre par membre". 

Okba lbn Abi Ma'it suivit l'exemple deshonorant des siens. 
Un jour et au moment ou le Messager d'Allah (S) priait a 
proximite de la Ka'aba et Abou Jahl, et que ses compagnons 
etaient assis pas loin de la, ils se dirent: "Qui d'entre-vous se 
charge d'apporter les dechets de boucherie de telle famille et de 
les mettre sur le dos de Mouhamed quand il se prosterne". Le 
plus cnminel, Okbah lbn Abi Ma'i't, se porta volontaire, apporta 
les saletes et attendit. Quand le Prophete (^) se prosterna, le 
malfaiteur lui mit les ordures entre les deux epaules. Les 
mecreants eclaterent de rire en le voyant ainsi et ne purent 
s'empecher de se pencher, l'un sur l'autre, a force de rire. 

Le Prophete (S) ne leva pas la tete jusqu'a ce que sa fille 
Fatima vint lui enlever les dechets. C'est alors qu'il leva la tete: 
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"Allah! A Toi de chatier Coreich, dit-il". 

La malediction fut durement ressentie par les Coreichites qui 
croyaient que les imprecations, au sein du sanctuaire, etaient 
exaucees. Puis, il les nomma un a un: 



"Allah, a Toi tel et tel". 

Tous ceux dont il cita les noms furent tues dans la bataille de 
Badr. 

Les gens qui se mosquaient le plus du Prophete (0) etaient au 
nombre de cinq: Al-Walid Ibn Al-Moughirah Al-Makhzoumi, 
Al-Aswad Ibn Abd Yaghouth Al-Zohri, Abou Zoum'a Al- 
Aswad Ibn Abdelmottalib Al-Assadi, Al-Harith Ibn Qays Al- 
Khouza'i et Al-As Ibn Wa-il As-Sahmi. 

Allah informa son Prophete (S) qu'il se chargerait de mettre 
fin a leurs mechancetes et lui dit: 



{Nous t'avons effectivement defendu vis-a-vis des 
railleurs} (15:95). 

Le Tres Haut chatia chacun d'entre-eux d'une facon 
exemplaire. 

Al-Walid etait atteint d'une egratignure insignifiante causee 
par une fleche, il y avait quelques ans. L'archange Gabriel 
designa du doigt la blessure. Al-Walid s'ebranla et la trace ne 
cessa de le faire souffrir jusqu'a ce qu'il perit quelques annees 
plus tard. 

Gabriel montra du doigt la tete d'Al-Aswad Ibn Abd 
Yaghouth. Des ulceres apparurent et causerent sa mort. 
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Quant a Al-Aswad Ibn Abdelmotalib, il harcela tellement le 
Prophete (S) qu'il le maudit appelant Allah a le rendre aveugle 
et a le priver de son fils: 

L'archange Gabriel lui jeta sur la figure des epines qui lui 
firent perdre la vue. II en fit de merae avec son fils Zomaa qui ne 
tarda pas a rendre l'ame. 

Pour ce qui est d'Al-Harith Ibn Qai's, il fut atteint d'une 
maladie qui lui fit sortir ses excrements de la bouche avant de 
mourir. 

Al-As Ibn Wa-il s'assit sur des epines veneneuses dont l'une 
le piqua au pied causant sa perte. 

Le Prophete (0) prit, a l'egard de cette situation tendue, deux 
mesures: la retraite dans la maison d'Al-Arkam puis 
l'immigration en Ethiopie. 

Maison d'Al-Arkam 

Le Messager d'Allah (S) fit de la maison d'Al-Arkam un 
centre de predication, de culte et d'education. La demeure etait 
au pied du mont Assafa, loin des yeux indiscrets. Les 
compagnons s'y reunissaient en secret. Le Prophete (&) leur 
recitait les versets d'Allah, les purifiait et leur apprenait le Coran 
et la Sunna. De cette maniere, il evita de graves incidents qui 
auraient pu arriver s'il avait pris Thabitudc de se reunir avec ses 
adeptes en public. Quant a lui, il adorait Allah et appelait a la 
religion devant tout le monde sans tenir compte de l'injustice, 
des agressions, des railleries et de la moquerie des mecreants. 

L'objectif divin etait de faire parvenir le mot d'Allah a Tous, 
croyants et non croyants afin que les gens n'aient pas 
d'arguments contre Allah et que personne ne puisse dire, le jour 
de la Resurrection: 
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{afin que vous ne disiez pas: "II ne nous est venu ni 
annonciateur ni avertisseur. Et Allah est Omnipotent} 
(5:19). 
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IMMIGRATION (HIJRA), DEBAT ET 
EMBARGO 



Immigration en Ethiopie 

Quand les agressions des mecreants se multiplierent, le Prophete 
(S) demanda aux musulmans d'immigrer en Abyssinie (Ethiopie) 
apres s'etre assure que le roi ethiopien Negus etait equitable et 
n'etait nullement injuste envers quiconque. 

Le premier contingent de musulmans partit pour l'Ethiopie. 
lis etaient deux hommes et quatre femmes presides par Othman 
Ibn Affan l'Omeyyade, qu'il soit agree par Allah, Avec lui, il y 
avait sa femme Roukaya, fille du Prophete (i§>). Apres Abraham 
et Loth, que la paix soit sur eux, c'etait la premiere famille qui 
immigra dans le sentier d' Allah. 

Les compagnons du Prophete (S) partirent discretement 
dissimules par les tenebres de la nuit a destination du port de 
Shou'ayba, au sud de Jeddah. Allah voulait qu'ils y trouvent 
deux navires de commerce devant battre pavilion pour 
l'Ethiopie. lis y monterent a bord. 

En apprenant la nouvelle, les Coreichites piquerent une grande 
colere et partirent a leurs traces pour les arreter, les torturer et les 
reconvertir a leurs idoles. Mais, ils revinrent bredouilles. 

Deux mois plus tard, les associateurs entendirent la Sourate 
de l'Etoile. Et comme c'etait la premiere fois qu'ils entendaient le 
Coran, Ils furent stupefaits. En voyant le Prophete (S) se 
prosterner a la fin de la Sourate, ils l'imiterent. 

Les musulmans apprirent en Ethiopie que les Coreichites se 
sont convertis a l'islam. Ils retoumerent a la Mecque et eurent 
subir les pires supplices. 

Le Prophete (H) leur ordonna d'immigrer en Ethiopie pour la 
seconde fois. Quatre vingt deux ou quatre vingt trois hommes et dix- 
huit femmes prirent le chemin de 1' Abyssinie. Cette immigration 
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s'avera plus difficile, car les Coreichites etaient sur le qui-vive et 
suivaient de pres les mouvements des musulmans qui, en depit de 
tout, firent preuve d'intelligence et de prudence parvenant a fuir leurs 
ennemis et a arriver a destination sains et saufs. 

Complot de Coreich 

Les mecreants furent decus du depart reussi des musulmans et 
de leur arrivee en lieu sur pour eux et pour leur foi. lis deciderent 
d'envoyer deux des leurs parmi les plus ruses pour les ramener. 

Les deux Coreichites partirent en Abyssinie, conformement a 
un plan trace d'avance. lis contacterent avant tout les patriarchies, 
leur remirent des cadeaux a tous, les mirent au courant de leur 
mission et leur apprirent leur plan d'action. Les religieux 
accepterent. Les Coreichites se rendirent par la suite dans la cour 
de Negus, lui presentment les cadeaux, puis lui parlerent de leur 
mission. 

- O, Roi! dirent-ils. Des jeunes egares qui ont renie leur religion, 
n'ont pas embrasse la votre et qui ont cree de toutes pieces une 
nouvelle foi que personne ne connait, ni nous, ni vous, ont 
trouve refuge dans votre pays. Les notables de notre tribu, qui 
sont leurs peres, leurs oncles et leurs clans nous ont envoyes a 
vous pour les reprendre, car ils savent mieux que quiconque les 
tort dont ils sont responsables et les defauts qu'ils leur 
reprochent. 

Les patriarches les soutinrent comme convenu. 

Mais, Negus etait plus prudent. II decida d'ecouter les deux 
parties afin d'etre sur de sa decision. II convoqua les musulmans 
et leur demanda: "Quelle est cette religion pour laquelle vous 
avez quitte votre clan, vous n'avez pas adopte ma religion ni 
aucun autre culte connu"?. 

Jaafar Ibn Abi Talib prit la parole au nom des musulmans: O 
Roi! Nous etions des gens trempes dans Tignorance, dit-il. Nous 
adorions les statues, mangions les cadavres et commettions 
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toutes sortes de vices. Nous reniions les proches parents et 
nuisions aux voisins. Le plus fort dominait le plus faible. Nous 
vivions dans cet etat quand Allah nous envoya un Messager de 
nous-memes dont nous connaissons la famille et dont la 
sincerite, la fidelite et la probite etaient au dessus de toute 
preuve. lis nous appela a unifier Allah, a l'adorer et a faire fi des 
statues et des idoles qu'on adorait a sa place. II nous ordonna de 
dire la verite, de rendre ce qui nous a ete confie, de faire du bien 
a nos voisins et d'eviter les relations illegitimes et de ne pas 
verser du sang. II nous ordonna egalement de ne point 
commettre toutes sortes de vices, de ne pas mentir, de ne pas 
manger les biens des orphelins, de ne pas colporter les rumeurs 
sur les femmes mariees. II nous present d'adorer Allah l'Unique 
et ne pas lui associer d'autres divinites. lis nous imposa 
d'accomplir la priere, de s'acquitter de la Zakat et de performer 
le jeune (il lui cita les devoirs islamiques). Nous le crumes et 
suivirent tout ce qu' Allah imposa. Nous adorames Allah Seul, 
et nous n'associames rien a Lui. Nous interdimes ce qu'Allah 
interdit et rendimes illegitime ce qu'Allah decreta ainsi. Les 
siens s'acharnerent contre nous. Us nous torturerent et tenterent 
de nous ramener au culte des idoles au lieu du culte du Tres 
Haut et de reprendre les mefaits qu'on commettait auparavant. 
lis nous accablerent, nous reprimerent et nous empecherent de 
vaquer a nos obligations religieuses, ce qui nous obligea a partir 
pour votre pays et a vous choisir parmi tant d'autres. Nous 
desirames votre protection et esperames ne point etre opprimes 
aupres de vous, O, Roi!" 

En entendant ce requisitoire, Negus demanda a Jaafar de lui 
reciter quelques versets du Coran. II lui recita une partie du debut 
de la Sourate de Marie. Negus pleura et les patriarches de merae. 

II dit: "Ceci et ce qui fut revele a Mo'i'se proviennent d'une 
meme source". 
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Puis il s'adressa aux delegues de Coreich et leur dit: "Partez! 
Par Dieu, je ne les vous remettrais jamais et personne ne les 
touchera". Les envoyes de Coreich partirent decus. 

Le lendemain, Amrou Ibn Al-As trouva une autre astuce. II 
dit a Negus: "Les musulmans disent de Jesus fils de Marie une 
diffamation abominable". 

Negus les appela et leur en demanda explication. Jaafar 
repondit: "Nous disons du Christ ce que dit notre Prophete (S) 
a savoir qu'il est le serviteur d'Allah, Son messager, Son esprit 
et Son mot qu'il a jete a Marie, la Sainte Vierge. 

Negus prit une brindille par terre et s'exclama: "Par Allah! 
Jesus Ibn Marie n'a point depasse ce que vous avez dit... Partez! 
Vous etes en securite dans nos territoires". Puis, il ordonna de 
rendre aux envoyes de Coreich leurs cadeaux. Les deux delegues 
sortirent honteux. Quant aux musulmans, ils vecurent dans le 
meilleur pays a cote du meilleur voisin. 

Desarroi des associateurs 

Apres leur echec en Ethiopie, les mecreants piquerent une 
grande colere surtout que le Prophete poursuivait son appel 
a la religion et que son oncle Abou Talib ne cessait de le 
proteger en depit des menaces et des mises en garde. Ils 
demeurerent perplexes et ne surent quoi faire. Recourir a la 
violence? Ouvrir la voie des negotiations? Presenter des 
desiderata? choisir de faire des tractations ou plutot tuer le 
Prophete {%) et mettre un point final a la religion. Mais, rien de 
cela ne leur permit de realiser leurs vceux. C'est ainsi qu'ils 
eurent recours, apres cet echec a l'oppression et a la violence a 
l'egard des musulmans au point de porter atteinte a la personne 
meme du Prophete (S). 

Oteiba Ibn Abou Lahab alia voir le Prophete (S) et lui dit 
qu'il ne croyait pas en celui qui, 
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en {s'approchant, il demeura suspendu. II se trouvait alors 
a une distance de deux portees d'arc ou moins encore} 
(53:8,9), 

faisant allusion a l'ascension celeste du Messager d'Allah. II 
l'agressa ensuite, lui dechira sa chemise et lui cracha au visage. 
Mais, fort heureusement, le crachat se retourna contre lui, par 
une grace divine. 

Le Prophete (S) invoqua Allah: "O Allah, laches sur lui Tun 
de Tes chiens". Plus tard et alors qu'il etait en voyage pour le 
Cham en caravane et qu'il descendit en route avec ses 
compagnons pour dormir, un lion tourna autour de la caravane. 
Otaiba se dit: "Par Allah, il va me devorer. C'est la, l'imprecation 
de Moohamed (0) contre moi. II m'a tue alors qu'il est, loin, a la 
Mecque et moi, je suis ici au Cham". Ses compagnons dormirent 
et le mirent au milieu d'eux pour le proteger de la bete feroce. 
Mais le lion arriva, de nuit, le traina par la tete, alors qu'il etait 
au beau milieu des chameaux et des voyageurs et le tua. 

Ainsi, et apres avoir echoue dans leur tentative demettre 
court a la nouvelle foi, les mecreants commencerent a penser 
serieusement a l'assassinat du Prophete 0) faisant fi de 
l'effusion de sang que cela pourrait provoquer. Un jour, Abou 
Jahl dit aux Coreichites: "Comme vous le voyez, Mouhamed 
persiste a denigrer notre religion, a insulter nos peres, a 
ridiculiser nos habitudes et a injurier nos divinites. Je m'engage 
devant Dieu a prendre un rocher que je ne puis porter et a 
attendre qu'il se prosterne par terre pour lui fondre la tete avec. 
Apres cela que vous me defendiez ou que vous me laissiez a 
mon sort, libre a vous! Et que Banou Abd-Manaf'fassent ce 
qu'ils veulent". lis s'ecrierent: "Par Dieu! Nous ne te laisserons 
jamais seul. Vas-y, fais ce que tu veux". 

Le lendemain, Abou Jahl prit un rocher comme prevu. Le 
Prophete 0) debuta sa priere quotidienne au moment ou les 
Coreichites demeurerent dans leurs assemblies attendant les 
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nouvelles d'Abou Jahl. Entre temps, celui-ci s'approcha du 
Messager (0) puis recula en toute vitesse effraye et le visage 
bleme. On lui dit: "Qu'avez-vous Abou Al-Hakam?" 

- *'Je suis parti executer ce que j'avais decide de faire hier, dit-il. 
Un dromadaire a la tete dont jamais de ma vie je n'ai vu 
d'aussi grosse, et aux canines tranchantes s'est oppose a moi et 
a failli me devorer". 

Le Prophete (ft) dit: 

"C'etait Tarchange Gabriel, s'il s'etait approche encore 
plus, il l'aurait devore". 

La situation degenera encore. Un jour, les Coreichites se 
reunirent a proximite de la Ka'aba a Al-Hatim et parlerent du 
Messager (S) qui ne tarda pas a apparaitre. II debuta les 
circumambulations rituelles autour de la Demeure. En passant 
pres d'eux, ils lui clignerent de I'ceil ce qui le mit en colere. lis 
recommencerent une deuxieme et une troisieme fois. Le 
Prophete (S) leur dit: "Ecoutez. Je suis la pour vous couper la 
gorge". Ils se turent stupefaits. 

Le lendemain et au moment ou ils etaient reunis et parlaient 
de lui, il parut. Tous se ruerent vers lui et le prirent par les bouts 
des vetements. 

Ils lui dirent: "C'est toi qui voudrais nous empecher d'adorer 
ce que nos ancetres adoraient"? II dit: "C'est moi". II s'abattirent 
sur lui. Okba Ibn Abi Ma'yrt lui lia sa chemise autour du cou et 
l'etrangla sauvagement. Abou Bakr entendit les cris en lui 
disant: "va au secours de ton ami". II accourut, prit Okba par les 
bras et le poussa loin du Prophete (S). II frappa par la suite dans 
le tas et lutta contre eux de toutes ses forces criant: "Comment 
oseriez-vous tuer un homme qui dit: « Allah est mon Seigneur»? 
Les assaillants laisserent le Prophete (0) et s'acharnerent contre 
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Abou Bakr. lis le rouerent de coups au point de le defigurer. 
Banou Tim le porterent evanoui et le crurent mort. 11 parvint a parler 
en fin de journee et demanda des nouvelles du Messager d' Allah 
(#). lis lui reprocherent ce devoument et sortirent de chez lui. On 
lui donna a boire et a manger mais il refusa de le faire avant de voir 
le Messager d'Allah (S). Tard dans la nuit, on I'emmena 
subrepticement voir le Messager d'Allah (il) dans la maison d' Al- 
Arkam. En le voyant, il accepta de manger et de boire. 

Abou Bakr, qu'il soit agree par Allah, decida d'immigrer en 
Ethiopie pour fuir les agressions des Coreichites qui se sont 
intensifiees contre sa personne. En arrivant a Bark Al-Ghimad, il 
rencontra Malik Ibn Adoghomia, maitre des Garahs et des 
Abyssins. II lui demanda sa destination. 

En apprenant la nouvelle, il lui dit: "un homme tel que vous, 
Abou Bakr n'immigre pas. Tu reconfortes les necessiteux, tu 
tends la main aux proches parents, tu aides les faibles, tu donnes 
a manger aux notes et tu assistes les malheureux. Je suis ton 
protecteur. Reviens et adore ton Dieu chez toi". Les deux 
retournerent ensemble a Makka. Ibn Adoghonna annonca sa 
protection pour Abou Bakr parmi les Coreichites. lis ne 
rejeterent par sa decision. Mais ils lui dirent: "Ordonne a Abou 
bakr d'adorer son Dieu chez lui et de ne pas le faire en public. 
Nous craignons qu'il seme le doute parmi nos femmes, nos 
enfants et les plus faibles d'entre-nous". 

Abou Bakr proceda ainsi pour un certain temps puis il batit 
une mosquee dans la cour de sa maison, pria et recita le Coran 
en public. Ibn Adoghonna lui rappela les termes de leur contrat, 
alors Abou Bakr le libera de leur accord disant: "J'accepte la 
protection d'Allah". 

Abou Bakr pleurait beaucoup et ne pouvait retenir ses larmes 
quand il lisait le Coran. Les femmes et les enfants des mecreants 
s'attroupaient autour de lui etonnes et le regardaient, ce qui lui 
attirait le courroux des infideles. 
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Durant cette periode difficile, deux grands heros qui ne 
cesseraient de proteger les musulmans se sont convertis a l'lslam. 
II s'agissait de Hamza Ibn Abdelmottalib, oncle du Prophete (S) 
et Omar Ibn Al-Khattab, qu'ils soient agrees par Allah. 

Hamza adopte l'lslam 

Pour ce qui est de la conversion de Hamza a l'lslam, on cite 
l'histoire suivante: "Ayant trouve le Prophete (0) a proximite du 
mont Assafa, Abou Jahl l'agressa et on dit meme qu'il le frappa 
avec une pierre, lui faisant couler le sang sur le visage avant de 
se diriger vers le cercle de Coreich devant la Ka'aba et de 
s'asseoir avec ses compagnons. Quelque temps plus tard, Hamza 
arriva de la chasse, son arc a l'epaule. 

Une esclave affranchie de 'Abdallah Ibn Jada'an le mit au 
courant de la nouvelle. Hamza partit en toute hate en direction 
d'Abou Jahl et lui dit: "Comment insultes-tu mon neveu alors 
que sa religion est la mienne"? Puis, il le frappa avec Tare, le 
blessant gravement. 

La conversion de Hamza etait par orgueil puis Allah lui fit 
accepter de conviction la foi. II etait le plus fier et le plus fort 
des jeunes Coreichites. On le nomma Lion d'Allah. II adopta 
l'lslam au mois de Dhoul-Hijja en l'an six de la revelation. 

Conversion d'Omar 

Trois jours apres la conversion de Hamza, Omar Ibn Al- 
Khattab se convertit a l'islam bien qu'il fut le plus impitoyable 
envers les musulmans. Un soir, il entendit en secret des versets du 
Saint Coran que le Prophete (jS) recitait a proximite de la Ka'aba. 
II comprit que e'etait la verite. Mais il ne put vaincre son orgueil. 
Un jour, il prit son epee et partit tuer le Prophete (S). II rencontra 
en cours de route un Coreichite qui lui demanda: "Ou vas-tu 
Omar?" II repondit: "Je vais tuer Mouhamed". II lui dit: "Et 
comment crois-tu avoir la vie sauve une fois que Bani Hachim et 
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Bani Zohra sauraient que tu as assassine Moohamed". Omar lui 
cria: "N'aurais-tu pas renie toi aussi ta religion, par hasard?" 

Son interlocuteur lui dit: "Omar, que diras-tu d'une nouvelle 
incroyable? Ta soeur et ton beau frere ont renie leur religion". 
Omar, irrite, se precipita chez eux. 

Khabbab Ibn Al-Arat etait avec eux entrain de leur lire un 
parchemin ou etait inscrite la Sourate Taha. Entendant Omar 
venir, il s'eclipsa a l'interieur de la maison. Quant a la soeur 
d'Omar, elle cacha le papier. Une fois a l'interieur de la maison, 
il leur dit: "Qu'est-ce que ce chuchotement que j'ai entendu chez 
vous. lis dirent: "On bavardait ensemble". II leur retroqua: 
"Peut-etre que vous avez renie votre foi"? 

Son beau frere lui dit: "Que diras-tu si la verite n'etait pas 
dans ta religion"? Omar le terrassa par terre violemment. Sa 
soeur releva son mari mais Omar la frappa en blessant le visage. 
Elle lui dit: "Et si la verite n'etait pas dans ta religion"? Puis elle 
prononca le temoignage en Allah et en son Prophete. Omar 
piqua une grande colere puis il regretta son acte. II demanda le 
parchemin. Sa soeur lui dit: "Tu es immonde et seuls les gens 
purifies peuvent le toucher. Leve-toi et lave-toi". II se leva, se 
purifia puis il lit le livre: 

a — --i * 

{Au Norn d'Allah, le Tout Misericordieux, le Tres 
Misericordieux} 

"Des noms saints et purs", dit-il. Puis il lit la Sourate de 
Taha jusqu'au verset: 

{Certes, c'est Moi Allah: point de divinite en dehors de 
Moi. Adore-moi done et accompli la priere pour te 
souvenir de Moi} (20:14). 
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U s'exclama: "Quelle belle et noble parole! Montrez-moi ou 
est Mouhamed". Khabbab sortit de sa cachette, lui montra le lieu 
ou se trouvait le Prophete (S) et lui annonca la bonne parole. 

Omar partit voir le Messager d'Allah (il) alors qu'il etait 
entrain de recevoir la revelation. Le Prophete(S) sortit par la 
suite, prit Omar par ses vetements et le ceinturon de son epee. II 
le tira a lui violemment et lui dit: "Quand cesseras-tu d'agir de la 
sorte, Omar? Ne crains-tu pas qu' Allah t'accable d'opprobre et 
de honte comme ce fut le sort que merita Al-Walid Ibn Al- 
Moughira"? Puis il dit: "O Allah! Voici Omar Ibn Al-Khattab. O 
Allah! renforce l'Islam avec Omar Ibn Al-Khattab**. Omar dit: Je 
temoigne qu'il n'y a point de divinite en dehors d'Allah, et que 
tu es Son messager. 

Ceux qui se trouvaient dans la demeure crierent (Allah est 
Plus grand) d'une telle voix que ceux qui etaient dans la 
mosquee les entendirent. 

Fierte de l'Islam et des musulmans grace a la conversion 
d'Omar 

Les rangs des musulmans furent considerablement renforces 
par la conversion d'Omar a l'Islam. Auparavant, les croyants ne 
pouvaient pas faire la priere publiquement. Apres avoir adopte 
l'Islam, Omar dit au Prophete (S): "Ne sommes-nous pas sur la 
voie de la verite, morts ou vivants"? Le Prophete (Js&) dit: "Si". 
Omar repondit: "Pourquoi done se cacher? Par celui qui t'a 
envoye avec la verite, qu'on sorte". lis sortirent en deux rangs. 
Hamza dans l'un et Omar dans l'autre jusqu'a la Sainte Mosquee. 
En les voyant, les Coreichites eprouverent une peine jamais 
ressentie. C'est pour cela qu'Omar fut surnomme "Al-Farouk": le 
discriminatoire. 

Ibn Mas'oud disait: "Depuis la conversion d'Omar, on est 
devenu fort et on le demeura". II disait aussi: «0n ne pouvait 
prier aupres de la Ka'aba jusqu'a ce qu'Omar adopta l'islam». 
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Souhaib commenta a ce propos: "Avec la conversion d'Omar, 
l'islam se pronon9a publiquement. Le preche se fit devant tout le 
monde. On put s'asseoir en cercles autour de la Ka'abah et y 
effectuer les circumambulations rituelles. Nous avions pu prendre 
tant soit peu notie revanche de ceux qui nous avaient agresses. 

Seduction et propositions allechantes 

En voyant les rangs des musulmans renforces par Hamza et 
Omar, qu'ils soient agrees par Allah, les associateurs se reunirent 
pour se consulter. Otba Ibn Rabi'a Al-Abchami du clan de Bani 
Abd-Chams Ibn Abd Manaf etait le maitre inconteste de son 
groupe. II leur dit: "O, Coreich! Accepteriez-vous quej'aille 
parler a Moohamed pour lui faire quelques propositions afin 
qu'il cesse de nous importuner"? lis approuverent le projet. II 
partit voir le Messager d' Allah (S) alors qu'il etait assis seul 
dans la mosquee. II lui dit: «0, Mon neveu! Ta place est connue 
de tous. Tu es parmi les meilleures families. Tu as introduit une 
chose grandiose avec laquelle tu as divise ton clan, jete le 
discredit sur ton groupe, raille leurs divinites et ridiculise leurs 
ancetres, ecoute-moi, car j'ai des propositions a te presenter. 
Examine-les, peut-etre que tu accepteras certaines d'entre-elles». 

Le Messager d' Allah (S) lui dit: "Parlez Abou Walid, je vous 
entends". II lui dit: «Mon neveu! si tu convoitais a travers cette 
nouvelle religion de l'argent, nous t'en amasserions jusqu'a ce 
que tu sois le plus nantis parmi nous. Si tu voulais davantage 
d'honneur, nous ferions de toi notre seigneur et rien ne sera 
decide sans toi. Ou si tu pensais etre roi, nous ferions de toi 
notre souverain. Et si tu voulais le mariage, tu n'aurais qu'a 
choisir les femmes qui te plaisaient, nous t'en donnerions dix en 
mariage. S'il s'agissait d'un genie qui te hantais et que tune 
pouvais repousser, tous nos biens sont a ta disposition pour 
permettre ta guerison. Certes, le genie est susceptible de 
dominer chacun d'entre-nous et on ne peut s'en debarrasser 
qu'en se faisant soigner». 
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Apres avoir achieve sa proposition, le Messager d' Allah (S) 
lui recita: 



{Ha MTm. Voici une revelation du Tout Clement, Tout 
compatissant. Un livre aux versets detailles formant une 
Ecriture en langue arabe pour des etres insenses. II annonce 
la felicite, met en garde contre le chatiment. Mais la plupart 
des hommes, il est vrai, s'en detournent, n'y entendent rien. 
Nos coeurs se trouvent obstinement fermes a ce quoi tu nous 
convies et nos oreilles frappes de surdite. Entre nous et toi 
est tendu un voile. Agis ainsi ce que tu l'entends! Nous 
agirons de meme a notre maniere} (4 1 : 1-5). 

Le Messager dAllah (0) poursuivit sa lecture et Otbah 
d'ecouter, les mains derriere le dos appuye sur elles. En 
parvenant au verset: 



{S'ils se detournent, dis leur: Je vous avertis du meme 
cataclysme que celui dont furent frappes les 'Aad et les 
Thamoud} (41:13), 

Otba lui mit la main sur la bouche, le pria par Allah et leur 
parente de ne pas continuer de crainte que eel a ne se produisit 
reellement lui disant: "Assez!"'. 

En parvenant au verset ou il est recommande de se prosterner, 
le Messager d' Allah (0) se prosterna puis dit: "As-tu entendu 
Abou Walid?" Celui-ci repondit: "J'ai entendu". Le Prophete (S) 
commenta: "A toi de decider!". 
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Otba partit voir les siens qui se dirent: "Nous jurons par Dieu 
qu'Abou Walid n'est plus lui-meme". Quand il prit place, ils 
s'empresserent de lui demander la nouvelle. II leur dit: "O, Gens 
de Coreich, j'ai entendu des propos que j'entends pour la 
premiere fois. Par Dieu! Ce n'est ni de la poesie, ni de la magie 
ni de la divination. Freres de Coreich! Obeissez-moi! Laissez cet 
homme agir a sa guise et evitez-le. Par Dieu! Sa parole aura un 
avenir retentissant. Si les Arabes prennent le dessus sur lui, vous 
en etes quittes. S'il l'emporte sur les arabes, son royaume est le 
voire et sa puissance sera a votre disposition et pour votre propre 
bonheur". Les Coreichites lui dirent: "II vous a ensorcele, Abou 
Walid!". "C'est ce que je pense, dit-il, libre a vous de faire ce qui 
vous plait". 

Marchandages et concessions 

Apres avoir echoue dans leur tentative de seduction, les 
impies essay erent un autre stratageme qui consiste a marchander 
en matiere de religion. Ils dirent: "Nous te proposons une offre 
pour ton bien". "Laquelle?", repondit le Prophete (0). "Tu 
adores nos divinites pendant une annee et nous adorons ton Dieu 
pendant une autre annee. Si nous sommes dans le droit chemin, 
tu en profites et si tu as raison, nous en profitons. Le Tres Haut 
re vela les versets suivants: 



"Dis: O, vous les mecreants! Je ne voue point deculte 
pour vos dieux" (109:1,2) 

jusqu'a la fin de la sourate. 

Les mecreants voulaient mettre un terme au conflit dans 
l'espoir d'obtenir ce que 'Otbah avait predit. Ils firent davantage 
de concessions et accepterent ce que proposait le Prophete (0) 
mais ils reclamerent des modifications dans la revelation disant: 




c 
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"Ne pourras-tu pas apporter un autre Coran que celui-ci ou 
en modifier la teneur" (10:15). 

Allah ordonna: 

{Dis-leur: "Comment pourrais-je, de mapropre initiative, 
en modifier quoi que ce soit? Je ne fais suivre que ce qui 
m'estrevele"} (10:15). 

Ces positions energiques montrerent aux mecreants que le 
Prophete (&) appellait a la religion et qu'il n'etait point un 
commercant qui accepterait les marchandages. lis deciderent 
d'essayer une autre fois de maniere differente. lis envoyerent aux 
juifs pour leur demander des informations sur le message du 
Prophete (0). Les rabbins juifs leur demanderent de lui poser 
trois questions. S'il parvient a repondre, il est alors un veritable 
Prophete et un messager divin, sinon il s'agirait d'un imposteur. 
Demandez-lui des nouvelles sur des jeunes gens partis pendant 
les epoques anterieures, et ce qu'il en etait de leur histoire qui 
est, certes, une histoire extraordinaire. Demandez-lui egalement 
des nouvelles sur un homme qui a parcouru la terre, parvenant 
en Orient et en Occident, et demandez-lui enfin ce qu'est Tame. 

Les notables Coreichites poserent les trois questions au 
Prophete ($&). L'histoire des gens de la caverne et celle de 
1 'homme voyageur, qui est Dhoul Quarnayn, furent revelees dans 
la sourate de la Caverne. 

La reponse a la question relative a l'ame fut revelee dans la 
sourate "le Voyage nocturne" ou Allah dit: 
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{On t'interroge sur Tame. Reponds: 'Tame procede du 
mystere divin. II ne vous est donne, en verite, que fort peu 
de science} (17:85). 

Ce test devait suffire pour convaincre les Coreichites de la 
legitimite et de la veracite du message divin, s'ils avaient voulu 
suivre la verite mais les injustes persistaient dans leur impiete. 

Demande de chatiment precipite 

Le Prophete ($) avait menace les mecreants d'un chatiment 
rapide s'ils persistaient a s'opposer a l'ordre d'Allah. Quandle 
chatiment tarda a venir, ils commencerent a se moquer de lui, 
pretendant que cette punition n'aura aucun effet sur eux et ne se 
realisera jamais. Allah fit descendre des versets dans ce sens, dont: 



{Sceptiques, ils te pressent de hater l'avenement du 
chatiment. Mais Allah ne manquera jamais a sa promesse. 
D'ailleurs, un seul jour du Seigneur equivaut certes a mille 
ans a votre maniere de compter} (22:47). 

Dans les polemiques qu'ils engageaient, les impies reclamaient 
des miracles et des choses extraordinaires dans une tentative de 
prouver l'incapacite du Prophete (£$). Allah mit en exergue ses 
lois de creation et coupa court aux arguments fallacieux des 
associateurs. On en donnera quelques extraits plus tard. 

C'etaient la les tentatives visant a faire avorter le message de 
Mouhamed (0). Les mecreants poursuivaient la mise en vigueur 
de leur politique a mille facettes mais en vain. Ils furent 
contraints enfin a recourir aux seuls moyens muscles dont l'epee 
qui est, certes, une arme a double tranchant. En effet, cette 
politique risque de degenerer en conflit meurtrier qui risquerait 
de causer leur perte. Ce fut pour eux un vrai dilemme. 
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Quant a Abou Talib, il se rendit compte surtout apres leur 
requete de leur remettre le Prophete (S) que les Coreichites 
avaient 1'intention de tuer son neveu. 

Les tentatives d'Abou Jahl, de *Okbah Ibn Abi Ma'i't et de 
'Omar Ibn Al-Khattab n'en etaient que la confirmation de ses 
presomptions. II reunit les clans de Bani Hachim et de Bani 
Abdelmottalib et les appela a proteger le Prophete (S). lis 
accepterent tous, musulmans et mecreants et s'engagerent a le 
faire devant la Ka'abah. Seul Abou Lahab se retracta et prit le 
parti de Coreich. 

Boycott general et siege 

La perplexite des mecreants s'intensifia, car ils etaient a court 
d'idees et les clans de Bani Hachim et de Bani Abdelmottalib 
etaient decides a proteger le Prophete (&) a tous prix. Ils se 
reunirent chez Bani Kinanah et s'engagerent a ne plus avoir de 
relations conjugales avec les clans de Bani Hachim et de Bani 
Abdelmottalib, a ne pas avoir de rapports commerciaux avec 
eux, a ne pas les frequenter, ni leur adresser la parole, a ne pas 
faire de treve avec eux et a ne pas avoir pitie d'eux tant qu'ils 
n'eut pas remis le Prophete (S) entre leurs mains pour 
l'assassiner. 

Ils redigerent cet accord dans un feuillet qu'ils raccrocherent a 
l'interieur de la Ka'abah. Le scribe Baguidh Ibn Ameur Ibn 
Hachim eut les doigts ou les mains paralyses apres avoir ete 
maudit par le Prophete (H). 

Bani Hachim et Bani Abdelmottalib se retrancherent tous, 
musulmans et mecreants par la suite dans le col d'Abi Talib a 
part Abou Lahab. Ils furent prives d'approvisionnement en 
denrees alimentaires et autres produits. Les commercants 
recurent l'ordre de ne rien leur vendre. Les partisans de la 
nouvelle foi et ses adeptes vecurent des moments diffici les au 
point de manger des feuilles d'arbre et du cuir. 
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Les femmes et les enfants criaient de faim. Rien ne leur 
parvenaient excepte des miettes en cachette. 

Hakim Ibn Hizara envoyait, de temps en temps, a sa tante 
Khadija, qu'elle soit agreee par Allah, du ble. Les musulmans et 
leurs allies ne sortaient du passage que pendant les mois sacres. 
lis achetaient leurs besoins des caravanes venues d'ailleurs. Mais 
les Coreichites augmentaient les prix pour les empecher de 
s'approvisionner. 

Le Messager d'Allah (S) poursuivait, en depit de tout cela, 
son appel a la religion surtout lors de la saison du pelerinage au 
moment oil les tribus arabes affluaient a la Mecque de partout. 

Rupture du pacte et levee du siege 

Trois ans plus tard, Allah voulut que ce boycott prenne fin et 
que cinq des notables de Coreich rompent le traite et levent le 
siege. Allah envoya Jes termites manger toutes les inscriptions 
injustes et agressives sur le feuillet et laisser intacts les termes 
rappelant Allah le Tres Haut. 

Le matin, les cinq notables vinrent voir les Coreichites dans 
leurs cercles et leur demanderent de penser a rompre le pacte, ce 
qui ne plut pas a Abou Jahl. Abou Talib etait assis dans un coin 
de la mosquee. II etait venu la pour les informer qu' Allah avait 
ordonne aux termites de devorer tout ce qu'il y avait d'injuste 
dans leur feuillet et de ne laisser que les termes se referant au 
Tout Puissant. II leur dit par la suite: "S'il est un menteur, vous 
etes libres de vous venger de lui et s'il dit vrai, vous devez 
rompre votre siege et mettre un terme a votre agression". Les 
Coreichites accepterent le defi. 

- "Tu as dit vrai", lui dirent-ils. 

Al-Mot'im se leva pour aller dechirer le feuillet apres avoir 
repondu a Abou Jahl. II trouva que les termites l'avaient devore a 
part les parties ou etait cite le nom d'Allah. La prophetie 
rapportee par le Messager d'Allah (S) fut une preuve eclatante a 
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laquelle les mecreants assisterent de visu mais ils persisterent 
dans leur ignorance. 

Le siege fut leve et le Prophete (0) et ceux qui etaient avec lui 
sortirent du col. 

Delegation de Coreich chez Abou Talib 

Apres la levee du siege, la situation revint a la normale. Mais 
quelques mois plus tard, Abou Talib tomba malade et sa maladie 
s'aggrava. Age de quatre vingt ans, Abou Talib semblait ne plus 
pouvoir se remettre de sa maladie. Les Coreichites se 
concerterent et se mirent d'accord pour aller voir Abou Talib et 
lui demander de couper court aux menees de son neveu. Ils 
estimerent que le vieux Hachemite risquait de mourir et les 
Arabes pourraient les tourner en derision disant qu'ils avaient 
attendu la mort de son oncle pour s'attaquer a lui. Ils partirent 
voir Abou Talib et lui demanderent d'exiger de son neveu de ne 
plus denigrer leurs divinites et en contrepartie, ils s'engageaient 
a ne plus nuire a Allah. Le Messager d'Allah (S) leur dit: "Je ne 
vous demande que de faire profession d'une expression unique 
pour laquelle les Arabes vous serai ent soumis et les non-arabes 
vous remettraient le tribut. Ils s'etonnerent s'exclamant: "Une 
seule expression? Oui! Dix si tu en veux! Laquelle?" 

- II n'y a de divinites qu'Allah, repondit-il. 

Ils se leverent effrayes, agitant leurs vetements et disant: 



{Reduirait-il les dieux a un Dieu unique? Voila qui est 
bien etrange!}" (38: 5). 




66 



TRISTESSE ET DEUIL 



Deces d'Abou Talib 

La maladie d'Abou Talib s'aggrava et finit par causer sa mort. 
II fut decede au mois de Rajab ou de Ramadan en l'annee dix de 
l'avenement de l'islam, six mois apres la levee du siege. Abou 
Talib etait un soutien pour le Messager d' Allah (ft) contre les 
attaques des notables et des insenses mais il n'etait pas inscrit 
qu'il serait parmi les bienheureux car il n'avait pas renie la 
religion de ses ancetres. 

Deces de Khadija 

Avant que le Messager d' Allah (ft) ne se releve du deces de 
son oncle, il fut frappe par la mort de sa femme Khadija, mere 
des croyants, qu'elle soit agreee par Allah, et ce, au mois de 
Ramadan, en l'annee dix, deux mois apres le deces d'Abou Talib 
ou peut-etre trois jours plus tard. Khadija etait le bras droit du 
Messager d'Allah (ft). Elle le soutenait dans sa tache divine, lui 
venait en aide en personne, mettait a sa disposition tous ses 
biens et partagea toutes ses peines. 

Concernant ses qualites, on raconte que l'archange Gabriel, 
que la paix soit sur lui, vint voir un jour le Messager d'Allah 
(ft) et lui dit: "Voila Khadija qui vient t'apporter de la sauce, 
(de la nourriture ou une boisson) dans un recipient. Quand elle 
sera la, passe-lui le bonjour de la part de son Seigneur et 
annonce-lui qu' Allah lui reserve une maison de bambou dans 
le paradis, la ou il n'y a ni bruit ni peine. 

Le Prophete (ft) se souvenait toujours d'elle et priait Allah 
pour elle. Chaque fois qu'on parlait d'elle, il etait pris de 
tendresse et d'affection. II abattait parfois un mouton et en 
partageait la viande sur ses amis. La definite avait des qualites 
innombrables. 

Recrudescence des epreuves 

Le Prophete(ft) connut des jours difficiles apres le deces de 
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son oncle et de sa femme Khadija, qu'elle soit agreee par Allah. 
Les siens le defierent ouvertement. 

Le Prophete (S) etait alors tres sensible a tout ce qui lui 
arrivait meme si c'etait insignifiant par rapport aux agressions 
anterieures. Un jour, un mecquois grossier lui jeta une poignee de 
terre sur la tete. L'une de ses filles se mit a lui laver les cheveux en 
pleurant. Et le Prophete (0) de lui dire: "Ne pleure pas ma fille! 
Allah defendra ton pere". II disait entre temps: "Coreich ne m'a 
jamais agresse de la sorte de la vie d'Abou Talib". 

Mariage avec Sawda puis Aicha 

Un mois apres le deces de Khadija, le Messager d' Allah (S) 
epousa Sawda Bent Zomaa, qu'elle soit agreee par Allah. Elle 
etait mariee a son cousin Assakran Ibn Amrou, qu'il soit agree 
par Allah. Tous les deux etaient parmi les premiers a avoir 
adopte rislam. lis immigrerent en Ethiopie puis revinrent a 
Mekka. Assakran rendit Tame par la suite. 

Le Prophete (0) la prit pour epouse. Elle offrit quelques 
annees plus tard son tour a Aicha. 

Le mariage avec Aicha, qu'elle soit agreee, eut lieu un an plus 
tard a Mekka au mois de Shawal. II fut consomme a Medine au 
mois de Shawal, en l'an une de l'Hegire. Aicha fut la femme du 
Prophete (0) et la plus instruite en religion parmi les femmes. 
Elle avait des qualites innombrables. 
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APPEL A LA RELIGION EN DEHORS DE 
MEKKA 



Le Messager (II) a Tai'f 

Dans ces conditions, le Messager d'Allah (#) se rendit a Tai'f 
esperant que ses habitants adoptent la religion ou l'abritent et le 
soutiennent. lis y partit a pied accompagne de Zei'd Ibn Haritha. 
En route, il appelait a la foi toutes les tribus par lesquelles il 
passait. II descendit a Tai'f chez trois freres parmi les notables de 
Thakif. lis les appela a l'islam et leur demanda de le soutenir 
dans sa mission. lis rejeterent son offre et les repousserent. lis 
les laissa et se dirigea vers autrui et en fit de meme. II se deplaca 
ainsi d'un chef de clan a un autre pendant dix jours. Mais aucun 
d'entre-eux n'accepta sa proposition. lis lui demanderent au 
contraire de quitter leur village. lis inciterent les enfants, la 
plebe et les esclaves a l'agresser. Avant de partir, ils se mirent en 
deux rangees, puis l'insulterent, l'injurierent, lui jeterent des 
pierres, le blesserent aux talons et aux pieds. Ses souliers se 
couvrirent de sang. Zeid Ibn Haritha, qu'il soit agree par Allah, 
tentait de le couvrir et de parer les coups. II fut blesse a la tete. 
Cette impudence ne prit fin qu'apres que le Prophete (&) se 
refugia dans un jardin appartenant a Otba et Chai'ba Ibn Rabia'a 
a quelques kilometres de Tai'f. 

Apres le depart de la racaille, le Messager d'Allah (S) plein 
de tristesse, se dirigea vers la Mecque. En arrivant a Karn Al 
Manazil, un nuage ou se trouvait l'archange Gabriel le couvrit. II 
etait en compagnie de l'archange des montagnes. Le Prophete 
(J&) leva la tete. Gabriel l'appela et lui dit qu' Allah lui envoyait 
l'archange des montagnes pour lui ordonner ce qu'il voulait. 
L'archange des montagnes salua le Prophete (0) et lui dit: «0, 
Mouhamed! Je suis a ta disposition. Si tu veux que je les ecrase 
entre les deux Akhchabayen, les deux montagnes de Mekka; 
Abou Qoubays et la montagne en face, je le ferai». Le Messager 
d'Allah (S) lui repondit: 
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"J'espere plutot qu'Allah fera naitre d'eux une descendance 
qui adore Allah l'Unique et ne lui associe rien". 

Le Messager d'Allah (S), chagrine, fut reconforte par cette 
intervention. II se dirigea par la suite vers Mekka et descendit a 
Nakhla ou il passa plusieurs jours. Pendant son sejour, Allah lui 
fit envoyer un groupe de Djins (genies) qui l'ecouterent reciter le 
Coran durant la priere de l'aube. La priere achevee, les Djins 
adopterent la nouvelle foi et revinrent chez eux avertir les siens. 

Le Messager d'Allah ($&) ne se rendit pas compte de leur 
presence et ne le sut qu'apres la revelation des versets de la 
sourate Al-Ahkaf et quelques versets de la sourate des Djins. 

Quelques jours plus tard, le Messager d'Allah (&) partit en 
direction de Mekka esperant une issue favorable d'Allah et 
craignant la vengeance de Coreich. II prefera prendre des 
precautions. En s'approchant de Mekka, il se refugia dans la caverne 
de Hira et envoya a Al-Akhnas Ibn Chari'q un emissaire pour 
solliciter sa protection. Celui-ci s'excusa. II s'adressa par la suite a 
Souhayel Ibn Amrou qui rejeta la requete puis a Al-Moutaam Ibn 
Adiy qui est de la famille de Nawfal Ibn Abd Manaf, frerede 
Hachim Ibn Abd Manaf, grand-pere du Prophete (S). 

Abd Manaf etait le clan le plus puissant de Mekka. Al 
Mout'im accepta la demande. II s'arma, lui et ses enfants et 
appela le Prophete (S) qui vint faire les sept tours rituels autour 
de la Ka'aba et prier avant de partir chez lui sous la protection 
serree de Mout'im qui avait annonce sa decision de proteger 
Moohamed (S). Les Coreichites avaient accepte cette decision. 
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POLEMIQUE ET DEMANDE DE MIRACLES 

Dans une tentative de contrecarrer la religion et de prouver 
son incapacity les mecreants demanderent au Prophete (&) des 
miracles a plusieurs reprises. Un jour ils se reunirent dans la 
mosquee sacree et se consulterent puis ils envoyerent au 
Prophete (0) pour lui dire que les notables de son pays se sont 
rassembles pour lui parler. 

Comme le Messager d' Allah (&) tenait a leur conversion, il 
arriva rapidement. Ils lui dirent: "Tu nous as informes que les 
messagers avaient des miracles. Moi'se avait son baton, 
Thamoud avait la chamelle, Jesus ressuscitait les morts. Alors, 
montre-nous un miracle comme cela a ete le cas avec les gens 
precedents. Ils lui proposerent de metamorphoser le mont Assafa 
en or ou de faire eloigner d'eux les montagnes environnantes ou 
bien de faire couler des fleuves, ou encore de faire ressusciter 
leurs ancetres pour qu'ils temoignent de la veracite de sa 
mission. Ils exprimerent leur intention de devenir musulmans 
au cas ou le Prophete (0) exaucerait leurs vceux. Gabriel vint 
voir le Messager d'Allah (0) et lui donna le choix entre la 
realisation de leurs demandes et un supplice enorme dont rien 
de pareil ne sera inflige a personne au cas ou ils persistaient a 
renier l'apostolat ou bien de leur ouvrir la porte du repentir et de 
la misericorde. 

Le Prophete (0) choisit la derniere proposition. Allah lui 
revela la reponse a fournir aux mecreants: 

}Dis leur: "Beni soit le nom de mon Seigneur! Mais que 
suis-je en verite, sinon un simple mortel envoye par Allah 
a mes semblables"?} (17:93). 

C'est a dire que je suis incapable de faire des miracles comme 
il en est de vous, car nous sommes tous des etres humains. 
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Division de la June 

Quand les Coreichites se rendirent compte que le Messager 
d'Allah (S) ne pourra pas exaucer leurs vceux, ils crurent que 
c'etait la le meilleur moyen de le faire taire et de convaincre les 
gens qu'il s'agissait d'un imposteur. Ils changerent un peu leur 
position et lui demanderent un miracle, n'importe lequel sans 
precision afin de prouver son impuissance. lis partirent le voir 
et lui dirent: "Peux-tu nous apporter un miracle prouvant que tu 
etes le Messager de Dieu?". 

Le Messager d'Allah (H) demanda a son Seigneur un 
miracle. Allah fit voir aux Coreichites la lune divisee en deux 
parties. Le Prophete (&) leur dit: "Temoignez-en". 

Les mecreants virent distinctement ce miracle qui dura 
longternps. Ils rurent confondus et stupefaits mais ils ne 
convertirent pas pour autant disant que c'etait de la magie. La 
division de la lune rut un prelude pour ce qui serait plus grave et 
plus important: le voyage nocture et l'ascension. Car voir la lune 
divisee, a l'oeil nu, devra faciliter a Pesprit d'accepter la possibility 
du voyage nocturne et de l'ascension. Allah est plus Savant. 
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LE VOYAGE NOCTURNE ET L'ASCENSION 



Le Voyage Nocturne (Al-Isra) est le depart du Prophete (S) de 
Mekka AL-Moukarrama a destination de Beit Al-Maqdas 
(Jerusalem). Quant a l'ascension (Al-Mi'raj), il s'agit d'une veritable 
ascension du Messager (ill) corps et ame au monde superieur. 

Le Voyage Nocturne est cite dans le Saint Coran: 

{Gloire et purete a celui qui, de nuit, fit voyager Son 
Serviteur (Mouhamed) de la Mosquee Al-Haram a la 
Mosquee Al-Aksa dont nous avons beni l'alentour, afin de 
lui faire voir certaines de Mes merveilles. C'est Lui, 
vraiment, qui est TAudient, le Clairvoyant". (17:1). 

Al-Mi'raj, l'ascension celeste sera citee dans la sourate de 
l'Etoile, du verset 7 au verset 18. Quant aux details de l'histoire, 
ils ont ete cites dans la Sounna. En voici le resume selon les 
versions les plus authentiques. 

L'archange Gabriel, que la paix soit sur lui, apporta Al- 
Bouraq qui est une monture plus grande que l'ane et en deca du 
mulet. Le Messager d' Allah (&) le monta. II partit pour Beit Al- 
Maqdas accompagne de Gabriel. H attacha la bete a un anneau 
auquel les prophetes attachaient leurs animaux. II acceda par la 
suite a la mosquee, y pria deux genuflexions (Rak'ahs) en 
menant (imam) des prophetes. Gabriel lui apporta par la suite 
deux recipients, l'un rempli de vin, l'autre de lait. H choisit le 
lait. Gabriel lui dit: "Tu as choisi 1'instinct. Tu as choisi le bon 
chemin pour toi et pour ta nation. Si tu avais choisi le vin, ta 
nation se serait egaree". 

II fut eleve par la suite de Beit Al-Maqdas au ciel le plus proche, il 
demanda qu'on le lui ouvrit, ce qu'on fit, puis il s'eleva au troisieme 
jusqu'au septieme ciel. II rencontra dans chaque ciel quelques 
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prophetes. On l'eleva par la suite au Tout Puissant. II s'approcha de 
Lui jusqu'a ce qu'il se trouvat a deux portees d'arcs ou plus pres 
encore. Allah lui revela ce qu' II lui revela. II lui imposa, a lui et a sa 
nation, cinquante prieres de jour et de nuit. Moise lui demanda de 
revenir aupres du Seigneur pour alleger la charge a sa nation,ce 
qu' Allah fit et lui prescrivit finalement cinq prieres quotidiennes. 

Le Prophete (S) revint a la Mecque la meme nuit. Le matin, il 
mit les siens au courant des grands miracles qu'Allah lui fit voir, 
lis ne le crurent pas et qualifierent son histoire de mensongere et 
l'agresserent encore plus. Certains d'eux applaudirent. D'autres 
mirent la main sur la tete en signe d'etonnement et de reprobation. 
Quelques-uns partirent informer Abou Bakr Assidik de la 
nouvelle. II leur dit: "S'il le raconte, c'est qu'il dit la verite". On lui 
dit: "Comment le crois-tu?" II leur repondit: *"Je le crois pour ce 
qui vient de plus loin. Je le crois pour les nouvelles qui lui 
viennent du ciel, dans son va-et- vient". On le surnomma "Assidik" 
(Celui dont la foi est a toute epreuve). 

Les mecreants mirent le Prophete ($*) a 1'epreuve et lui 
demanderent de leur decrire Beit Al-Makdas qu'il n'avait jamais vu 
auparavant. Allali le lui fit voir de visu. II le leur decrit en detail, porte 
par porte et coin par coin. lis ne purent rien lui dire. Au contraire, ils 
commenterent: "la description est, par Allah, sans faille!". 

On lui demanda des nouvelles sur l'une de leurs caravanes 
venant du Cham. Ils les mit au courant du nombre des 
dromadaires, d'autres informations sur la caravane, de son temps 
d'arrivee et du dromadaire qui les precede. II en fut ainsi. Mais 
les injustes persistaient dans leur peche. 

Le lendemain matin du Voyage Nocture, l'archange Gabriel vint 
apprendre au Messager d' Allah (S) la maniere d'accomplir les cinq 
prieres et leurs horaires. Auparavant la priere etait composee de deux 
genuflexions accomplies {Rak'ahs) le matin et deux autres le soir. 
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APPEL DES TRIBUS ET DES INDIVIDUS 
A L'ISLAM 

Le Messager d' Allah (0) avait pris l'habitude, depuis l'ordre divin 
qui lui avait ete donne d'appeler a Allah de sortir pendant la saison du 
pelerinage et a roccasion des marches inter-arabes voir les tribus dans 
leurs campements afin de leur transmettre le mot d' Allah. 

Les souks arabes les plus connus dans la periode ante- 
islamique et les plus proches de Mekka etaient au nombre de 
trois: Oukadh, Mijanna et Dhou Majaz. Oukadh etait situe entre 
Nakhla et TaTf. Le souk s'y tenait du 1 er Dhoul-Qa'ada jusqu'au 
20 du mois,puislemarcheetaittransfereaMajnajusqu'alafin 
de Dhou Al-Qa'ada. Ce dernier souk avait lieu a Wadi Mar 
Athahran, au sud de Mekka. Quant a Dhou Majaz, il avait lieu 
derriere le Mont Arafa, c'est a dire derriere le Mont Arrahmah. 
On organisait le souk la-bas du ler au 8 Dhoul-Hijja, puis les 
pelerins vaquaient aux rites du Hajj. 

Croyants non-mecquois 

Allah voulut que certains arabes non-mecquois adoptent l'islam 
au cours de cette periode difficile. lis furent comme un flambeau 
qui illumina le ciel obscurci du desespoir. Parmi eux citons: 

1 - Souwai'd Ibn Assamet: II etait un poete intelligent de 
Yathrib (Medine). On l'appelait le parfait pour son honneur et sa 
poesie. II vint a Mekka accomplir le pelerinage ou la 'Oumra. Le 
Messager d' Allah (S) l'appela a l'islam. Et Souwai'd appela a 
son tour le Messager divin a la sagesse de Lokman. Le Prophete 
(S) lui recita des versets du Coran. Le poete adopta l'islam 
disant: Vest la une belle parole!". II fut tue dans une bataille 
entre les deux clans Al-Aws et Al-Khazraj avant le jour de 
Bouath (une bataille entre les deux clans arabes de Medine). 

2 - Iyas Ibn Mou'ath: C'etait unadolescentdelaMecque.il 
vint a Mekka en l'annee 11 de la prophetie dans une delegation 
d' Al-Aws venue negocier une alliance avec les Coreichites contre 
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lews voisins Al-Khazraj. Le Prophete (ill) se presenta a la 
delegation, lui exposa la nouvelle religion et lui recita des versets 
du Saint Coran. lyas s'ecria: "Par Allah, cela est meilleur que ce 
que vous etes venu chercher!". Abou Al-Haysar, Tun des membres 
de la delegation lui jeta sur la figure une poignee de terre d'Al- 
Batha et lui intima de se taire: "Assez. Nous sommes venus pour 
autre chose". L'adolescent se tut. II ne tarda pas de mourir 
quelques temps apres son retour a Yathrib. A sa mort, il ne cessait 
de temoigner de 1'Unicite d'Allah, de faire Sa louange, de dire Sa 
gloire. Les siens etaient stirs qu'il etait mort en musulman. 

3 - Abou 'Thar Al-Ghifari: La nouvelle de 1 'apparition du 
Prophete (S) lui parvint grace a la conversion de Souwaid Ibn 
Assamet et lyas Ibn Mou'ath. II envoya son frere pour 
s'enquerir. II partit et revint mais il ne put satisfaire sa curiosite. 

II alia en personne a la Mecque et descendit dans la Sainte 
Mosquee. II resta un mois dans le sanctuaire. II ne mangeait rien et 
se contentait de boire de l'eau Zamzam. II ne demanda a personne 
les nouvelles du Prophete (S) de crainte pour sa securite. II suivit 
enfin Ali, qu'il soit agree par Allah, qui le mena au Prophete (S). 
Abou 'Thar lui demanda de lui presenter l'islam, ce qu'il fit. II 
adopta la nouvelle foi sur place. II alia par la suite dans la Sainte 
Mosquee et dit: "Je temoigne qu'il n'y a d'autre divinite qu' Allah et 
que Mouhamed est Son Serviteur et Son Messager". 

Les Coreichites le frapperent a mort. Al- Abbas le tira de leurs 
mains. Le lendemain, il en fit de meme. Et les Coreichites de le rouer 
de coups mortels. Heureusement, Al-Abbas etait la de nouveau pour 
le tirer du petrin. Abou 'Thar regagna par la suite sa tribu Bani Ghifar. 
Quand le Prophete (0) immigra a Medine, il le suivit. 

4 - Toufail Ibn Amrou Adousi: II etait un poete intelligent, 
chef de la tribu "Dous" dans les environs du Yemen. II arriva a 
la Mecque vers l'annee 1 1 de la revelation. A son arrivee, les 
mecquois le mirent en garde contre le Prophete (0) au point 
qu'il fourra du celeri dans son oreille pour ne pas entendre le 
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Prophete (0) dans la Mosquee Al-Haram. Le Messager d' Allah 
(H) etait debout et priait devant la Ka'aba. II entendit un peu de 
ce qu'il recitait et la recitation lui plut. II se dit alors: "Je suis 
intelligent et poete. Je sais faire la difference entre le bien et le 
mal. Rien ne m'empeche d'ecouter ce que dit cet homme. S'il dit 
vrai, je l'accepterai. S'il divague, je le laisserai". 

II suivit par la suite le Prophete (&) jusqu'a chez lui. II y 
entra, lui raconta son histoire et lui demanda de ses nouvelles. 
Le Messager d'Allah(S) lui exposa l'islam et lui recita des 
versets du Coran. Toufai'l adopta l'islam sur le coup et dit: "Je 
reviens chez les miens qui m'obeissent. Je compte les appeler a 
l'islam. Je vous demande de prier Allah de m'accorder un signe. 
Le Prophete pria Allah pour lui. En s'approchant de chez lui, 
son visage s'illumina comme une lampe. II appela Allah de 
transferer la lumiere ailleurs. La lumiere passa a son fouet. II 
appela les siens a l'islam. Sa femme et son pere le suivirent. Les 
autres hesiterent. Mais en immigrant a Medine apres la treve 
Houdaybia, il etait accompagne de soixante-dix ou quatre vingt 
membres de sa tribu. 

5 - Damad Al-Azadi: II appartient a Azd Chanou'a du 
Yemen. II exorcisait contre la folie, les genies et les diables. A 
Mekka, il entendit dire que Mouhamed (&>) etait fou. II alia le 
voir pour l'exorciser. Le Prophete (0) lui dit: 

> . i . . ' * j . , 0 - 0 * * >>-!>■( ? < ' ° ' » I " I " 

"Louange a Allah. Nous Le glorifions et implorons Son 
secours. Celui qu'Allah guide au droit chemin, personne 
ne pourra l'egarer et celui qui s'egare, personne ne pourra 
lui montrer le droit chemin. Je temoigne qu'il n'y a d'autre 
divinite qu'Allah qui n'a point d'associe et je temoigne que 
Mouhamed est Son Serviteur et Son messager. Ensuite. . ." 
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Dhamad repeta ces expressions a trois reprises. Puis il dit: 
"J'ai entendu parler les moines, les magiciens et les poetes. Mais 
je n'ai jamais entendu pareilles expressions. Elles egalent, certes, 
les perles de la mer. Tends-moi ta main pour te faire allegeance 
sur rislam". Puis il fit allegeance. 

6 - En l'an 11 de la revelation, un groupe d'habitants de 
Yathrib (Medine) sont venus performer le 'Hajj. lis avaient 
l'habitude d'entendre les juifs dire qu'un Prophete devra 
apparaitre a cette epoque, qu'il ne devra pas tarder a se 
manifester et qu'ils les tueront sous son commandement comme 
furent extermines les 'Aad et les Thamoud. Une fois dans la 
pente de Mina, le Prophete (S) passa pres d'eux de nuit. II les 
entendit parler. II les suivit, les atteignit puis s'assit avec eux. II 
leur expliqua l'essence de l'islam, leur recita des versets du 
Saint-Coran et les appela a croire au Tout Puissant. lis se dirent: 
" Par Dieu! C'est le Prophete dont vous ont menace les juifs. 
Qu'ils ne le prennent pas a partie avant vous. lis adopterent vite 
l'islam et lui dirent: "Les notres sont en perpetuel conflit. Si 
Dieu les reunit grace a toi, personne ne sera plus puissant que 
toi". lis lui promirent d'appeler a sa religion et lui donnerent 
rendez-vous a la prochaine saison du pelerinage. 
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PREMIER SERMENT D'ALLEGEANCE D'Al- 

AQABAH 

Vers Tan 12 de la revelation et a l'occasion de la saison du 
pelerinage de l'annee d'apres, douze hommes vinrent voir le 
Messager d' Allah (0) dans la pente de Mina. II leur enseigna 
Tislam puis il leur dit: "Venez preter semient de ne point prendre 
d'associe avec Allah, voler, commettre l'adultere et tuer vos 
enfants, de ne jamais perpetrer de mensonge commis entre vos 
bras et vos jambes et de ne pas me desobeir dans le bien. 

Celui d'entre-vous qui tient son engagement, sa recompense 
sera garantie par Allah. Quant a celui qui commet un delit 
quelconque et qui est chatie a cause de ce crime dans ce bas- 
monde, cela est pour lui une expiation de ses peches. Celui qui 
enfreint a sa promesse et dont les peches ont ete converts par 
Allah, Allah en est le juge. S'll veut, il le chatiera et s'il le veut, 
il lui pardonnera ses torts". La delegation de Yathrib lui preta 
serment sur ces termes. 

Appel a L'islam a Yathrib 

A leur retour a Yathrib, le Messager d' Allah (§1) envoya avec 
eux Mos'ab lbn 'Omayr, qu'il soit agree par Allah, pour leur 
enseigner le Coran et la loi islamique. Mosa'ab descendit chez 
Asad lbn Zourara et tous les deux s'activerent dans leur mission 
divine. Un jour et au moment ou ils etaient dans un champ de 
palmiers, le chef du clan Al Aws, Sa'ad lbn Mou'ath dit a son 
cousin Oussaid lbn 'Houdhayr: "Pourquoi ne vas-tu pas voir ces 
deux hommes pour les reprimer". Oussaid alia les voir. "Que 
venez-vous faire chez nous, leur dit-il. Partez loin de nous si 
vous tenez encore a votre vie". 

- "Assieds-toi et ecoute ce qu'on dit, lui lanca Mos'ab". II lui 
exposa l'islam, lui recita des versets coraniques. Oussaid 
embrassa l'islam qui lui plut. 
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II revint ensuite voir Sa'ad Ibn Mou'ath et eut recours a une 
ruse pour l'envoyer voir les deux hommes. 

- "J'ai parle aux deux hommes, lui dit-il. Par Dieu, je n'ai rien vu 
d'anormal. On m'a raconte que les Bani Sai'da cherchaient a tuer 
Ibn Zourara parce qu'il est votre cousin maternel". 

Saad se mit en colere. II partit, furieux, voir ce qui se passait. 
Mous'ab se comporta avec lui comme il le fit avec Oussai'd. 
Allah le guida au droit chemin. II embrassa l'islam et fit 
profession de foi. II revint par la suite chez les siens. 

- "Que pensez-vous de moi, leur dit-il?" 

- "Vous etes notre seigneur et le plus sage d'entre-nous. 

- "Je ne vous adresserai plus la parole, hommes ou femmes sans 
distinction tant que vous n'avez pas cru en Allah et en son 
prophete, leur cria-t-il". 

Avant l'avenement de la saison du 'Hajj, Mous'ab Ibn 
'Omayr repartit pour la Mecque annoncer la bonne nouvelle. 
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SECOND SERMENT D'ALLEGEANCE D'Al- 

AQABAH 

A l'occasion de la saison du pelerinage de l'annee 13 de 
l'apostolat, de nombreux habitants de Yathrib (Medine), 
musulmans et paiens accomplirent le 6 Hajj. Les musulmans 
deciderent cette annee de ne pas laisser le Messager d' Allah (§0 
parcourir les montagnes et les vallees de Mekka risquant d'etre 
renvoye et pourchasse. lis deciderent de se reunir secretement a 
proximite de Jamrat Al-Aquabah a Mina. 

lis passerent la nuit aupres des siens. Apres avoir passe une 
bonne partie de la nuit, ils partirent discretement au rendez-vous, 
individuellement ou en groupe de deux. lis se reunirent a Al- 
Aquabah. Ils etaient trente sept hommes et deux femmes: 
Nassiba Ibn Ka'ab du clan Bani Najjar et Asma' Ibn Amrou du 
clan Bani Salama. 

Le Messager d' Allah (§0 vint au rendez-vous avec son oncle 
paternel Al-Abbas Ibn Abdelmotalib qui adoptait encore la 
religion de sa tribu. Mais il voulait veiller a la cause de son 
neveu et prendre des engagements en sa faveur. 

Al-Abbas fut le premier a prendre la parole: "Le Messager 
d* Allah (0) est toujours sous la protection de son clan et en 
position de force dans sa localite. Si vous etes surs que vous 
allez tenir les promesses que vous lui avez faites et prendre sa 
defense centre ses opposants, libres a vous de faire ce que vous 
voulez, sinon laissez-le . 

Leur porte parole Al Bara Ibn Ma'arour repondit: " Nous 
sommes sinceres et nous avons Tintention de tenir nos 
engagements et de sacrifier nos vies pour le Messager d' Allah 
(il). Parle O, Messager d' Allah! Pose les conditions que tu veux, 
pour Toi et pour Ton Seigneur". 

Le Messager d' Allah (S) recita du Coran, appela a Allah et 
encouragea ses auditeurs a tenir a l'islam. II posa comme 
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condition pour Son Seigneur de L'adorer et ne rien associer avec 
Lui et pour lui de le proteger comme il protegeait leurs propres 
personnes, leurs femmes et leurs enfants. 

Al-Baraa Ibn Ma'arour lui prit la main: "Oui, au nom de celui 
qui vous a charge de propager la Verite, Ton vous protegera 
comme on se protege nous-memes. Prete-nous serment 
d'allegeance. Par Allah, nous sommes les enfants de la guerre". 

Abou-Al Haytham Ibn Tihan lui coupa la parole: "O, 
Messager d' Allah, nous avons entre nous et les gens de Medine 
des pactes et des engagements que nous allons abolir. Que 
diras-tu si, en faisant ainsi et qu'Allah t'accorde la victoire, tu 
reviendras chez les tiens et tu nous laisseras tomber?" 

Le Prophete (m) sourit: 

tj-^c-jjLvt ^^y-I/a yft-fuTj p £aJU LjI c^Jl^JI JLIl^JIj tjkjJI jLjLtt Jj" 

"Pas du tout, je suis desormais Tun d'entre-vous et vous etes 
dorenavant des membres de ma famille. Je fais la guerre a 
qui vous faites la guerre et je fais la paix a qui vous la 
faites". 

A ce moment crucial, Al- Abbas Ibn Oubada Ibn Nadhla 
avanca et dit: " Savez-vous, sur quoi vous vous engagez avec cet 
homme? Vous vous engagez a faire la guerre au rouge et au noir 
parmi les gens. Si vous voyez qu'au cas ou vos biens seront 
dilapides et vos nobles tues, vous le laisserez tomber, alors, vaut 
mieux se retracter des maintenant. Car ce sera la honte ci-bas et 
dans l'au-dela. Par contre si vous estimez que vous tiendrez vos 
engagements en depit de la perte des biens et de la mort des 
notables, ne le ratez done pas, car e'est un honneur dans ce 
monde et dans le Jour Dernier". 

lis s'ecrierent: "Nous l'acceptons parmi nous en depit de la 
perte des biens et de la mort des notables,, mais qu'aurons-nous 
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en echange, O, Messager d' Allah?" Le Prophete (S) dit: "Le 
paradis". lis dirent: "Tends ta main". 

II tendit la main. Les medinois s'appreterent a lui preter le 
serment d'allegeance quand Assad Ibn Zourara s'interposa pour 
leur reaffirmer les graves repercussions de cet acte. 

- "Eloigne ta main de nous, dirent-ils, nous ne nous abstiendrons 
point de ce pacte". lis firent, par la suite, acte d'allegeance un par 
un. 

Douze capitaines 

Le Prophete (0) demanda par la suite aux medinois de 
choisir douze responsables d'entre-eux qui devront prendre en 
charge la responsabilite a Yathrib. 

II selectionnerent neuf du clan Al-Khazraj et trois du clan Al-Aws. 

Apres ce choix, le Prophete (S) s'adressa aux douze capitaines: 

- "Vous etes, dit-il, garants des votres, comme le furent les 
Apotres vis-a-vis de Jesus, fils de Marie. Et moije suis 
garant de ma tribu". 

„ „/ * * > ' * ' o' a * ii 

- " Oui, dirent-ils". 

C'etait la le deuxieme serment d'allegeance d'Al-Aquaba. II 
fut un tournant dans la vie du Prophete (S) et dans 1'histoire de 
la region et du monde entier. 

La reunion achevee et au moment ou les gens s'appretaient a 
se disperser, un diable decouvrit l'affaire et cria au gare a vous. 
Mais deja les musulmans etaient partis et dormaient dans leurs 
tentes. 



83 



Le matin, les Coreichites vinrent au campement des gens de 
Yathrib pour protester. Les mecreants dirent que c'etait la une 
information mensongere et que rien ne s'etait passe. Les 
musulmans se turent. Les Coreichites crurent a la parole des 
mecreants et retournerent bredouilles. 

lis se rendirent compte plus tard, que rinformation etait vraie. 
Leurs cavaliers partirent a la demande de la delegation de 
Yathrib. lis mirent la main sur Sa'ad Ibn Oubada et Al-Mondhar 
Ibn Amrou dans la region d'Athakhir. Al-Monther reussit a 
prendre la fuite. Quant a Sa'ad, il fut pris, battu puis tire par les 
cheveux jusqu'a Mekka. 

II fut libere par Al-Mot'im Ibn Adiy et Al-Harith Ibn Harb, 
car il protegeait leurs caravanes a Medine. 

Les Ansars (les Medinois) deciderent de revenir a Mekka 
quand Sa'ad apparut. lis repartirent chez eux sains et saufs. 
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IMMIGRATION ET RESIDENCE A MEDINE 



Immigration des musulmans a Medine 

L'immigration de l'ensemble des musulmans debuta apres 
le deuxieme serment d'allegeance d'Al-Aquabah. Certains 
compagnons (Sahaba) du Prophete (0) avaient immigre plus 
tot. Le Messager d'Allah (0) avait vu en reve le lieu 
d'immigration des musulmans. C'etait un territoire avec 
beaucoup de palmiers, situe entre deux terrains volcaniques. 

Abou Salama Al-Makhzoumi, mari d'Oum Salama, fut le 
premier a immigrer. II partit avec sa femme et son enfant. 
Leur clan empecherent sa femme de poursuivre son chemih et 
les Abou Salama enleverent l'enfant et le prirent avec eux. 
Abou Salama partit seul pour Medine, un an avant le serment 
d'allegeance. Sa femme fut liberee un an plus tard. Elle 
regagna le foyer de son mari a Medine. 

Amir Ibn Rabi'a, sa femme Leila Bent Abi Hathmah et 
Abdallah Ibn Oum Maktoum immigrerent apres Abou 
Salama. Apres le serment d'allegeance, les musulmans 
commencerent a immigrer discretement de crainte des 
represailles de Coreich jusqu'au depart d'Omar Ibn Al- 
Khattab qui partit au grand jour defiant les Coreichites. 
Aucun n'osa s'opposer a lui. II arriva a Medine accompagne 
de vingt musulmans. 

Tous les musulmans immigrerent a Medine. Tous ceux qui 
s'etaient refugies en Ethiopie regagnerent le nouveau chef 
lieu de la religion.. 

II ne resta a Mekka qu'Abou Bakr, Ali, Souhai'b, Ze'id Ibn 
Haritha et quelques opprimes qui etaient incapables de fuir. 
Abou Bakr se prepara pour le depart. Le Messager d'Allah 
(S) lui demanda de ne pas partir. 

- "Pas aussi vite, lui dit-il, j'espere avoir l'autorisation 
d' immigrer". 
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- "Esperes-tu cela vraiment, s'empressa Abou Bakr de 
dire?". 

- "Oui", dit-il. 

Abou Bakr se retint de partir pour pouvoir 1'accompagner. 
II donna a manger a deux montures qu'ils preparaient pour cet 
objectif. 
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DECISION DE TUER LE PROPHETE (ft) 



En voyant que les musulmans avaient trouve un refuge sur, 
les Coreichites perdirent l'esprit. lis comprirent que leur 
immigration et leur reunion a Medine constituaient un danger 
pour leur religion, leur entire sociale et politique et leur 
commerce. lis se reunirent pour etudier le plan susceptible de 
parer a ce danger surtout que "Vinstigateur" de ce "branle-bas" 
(0) est toujours a Mekka et risque de la quitter du jourau 
lendemain. Les notables de Mekka assisterent a la reunion ainsi 
que le Diable venu sous l'aspect d'un vieillard respectueux de la 
region de Nejd. 

La question fut discutee sur tous ses aspects. Abou Al-Aswad 
proposa de faire sortir le Prophete (H) hors de la ville et peu 
importait pour eux ou il irait. 

- II rassembla alors, autour de lui les gens et vous ecrasera chez 
vous, dit le vieux Nejdi, trouvez une autre solution. 

- Emprisonnez-le et enfermez-le derriere sa porte jusqu'a ce qu'il 
meurre comme c'etait le cas avec les autres poetes, dit Abou Al- 
Boktouri. 

- Alors, ses partisans le feront liberer. lis deviendront alors plus 
nombreux et vous imposeront sa loi, dit le vieux Nejdi, trouvez 
une autre solution. 

Le tyran Abou Jahl prit la parole: 

- J'ai une idee a laquelle vous n'avez jamais pense auparavant; 
qu'on choisisse de chaque tribu unjeune homme fort de bonne 
descendance et qu'on donne a chacun d'entre-eux une epee 
tranchante. Tous les jeunes le frapperont ensuite en meme temps 
et le tueront. Son sang se dispersa de cette facon parmi les 
tribus. Banou Abd Manaf ne pourront pas combattre tout le 
monde et finiront par accepter le prix du sang que nous leur 
donnerons. 
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Le vieillard Nejdi approuva l'idee ainsi que tous les 
participants. lis se disperserent et commencerent les preparatifs 
pour Texecution de la decision. 



88 



COMPLOT COREICHITE ET 
DISPOSITION DIVINE 

Les Coreichites veillerent a ce que la reunion fut top-secrete 
afin que personne ne fut au courant du complot. Mais il s'opposait 
ainsi a Allah qui les induisit en erreur. L'archange Gabriel revela 
au Prophete (ft) le complot Coreichite et lui donna l'autorisation 
d'immigrer. II lui fixa l'heure du depart et lui expliqua le plan a 
suivre pour faire avorter le projet des Coreichites. 

- Ne passe pas la nuit dans le lit ou tu as l'habitude de dormir, lui 
dit-il. 

Le Messager d'Allah (ft) alia voir Abou Bakr Assidik, qu'il 
soit agree par Allah, a midi au moment ou les gens faisaient la 
sieste et se mit d'accord avec lui sur les preparatifs du voyage, 
lis preparerent comme il se doit les deux montures et 
embaucherent Abdallah Ibn Ouraykat Allaythi, qui suivait le 
culte de Coreich, en tant que guide, car il etait connu pour son 
habilete dans ce metier et lui donnerent rendez-vous au mont 
Thawr trois jours plus tard. Le Prophete (ft) vaqua a ses 
occupations quotidiennes et les Coreichites qui l'espionnaient et 
s'attendaient a l'assassiner ne se rendirent pas compte qu'il se 
preparait a partir. 

Le Messager d'Allah (ft) avait l'habitude de dormir tot le soir 
apres la priere d'Al-Isha avant de sortir dans la deuxieme moitie 
de la nuit a la Mosquee Sacree pour faire la priere de Tahajoud. 
II fit dormir Ali, qu'il soit agree par Allah, dans son lit cette 
nuit-la et le rassura qu'aucun danger ne le menacait. La nuit et an 
moment ou tout le monde dormait, les conspirateurs assiegerent 
la maison du Prophete (ft), Quand ils virent Ali Ibn Abi Taleb, 
qu'il soit agree par Allah, endormi dans le lit, enveloppe dans la 
robe verte du Prophete (ft), ils crurent que c'etait bel et bien le 
Messager d'Allah (H) et se rejouirent. Ils se mirent devant sa 
porte l'epiant et attendant qu'il sorte pour l'abattre. 
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{Rappelle-toi, ce complot que tramaient naguere contre toi 
les mecreants pour s'emparer de ta personne, te mettre a 
mort ou t'expulser. Aux manoeuvres qu'ils deployaient, 
Allah opposa les Siennes propres plus efficaces; il n'est 
plus sures voies que celles d' Allah" (8; 30). 
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IMMIGRATION DU PROPHETE (®) 



Le Messager d' Allah (#) sortit de chez lui alors que la maison etait 
assiegee. II leur jeta sur la tete de la terre et recita la parole divine: 

{Et nous mettames une barriere devant eux et une barriere 
derriere eux. Nous les recouvrimes d'un voile: et voila 
qu'ils ne pourront rien voir} (36:9). 

Allah leur couvrit la vue. lis ne virent pas sortir le Prophete 
(0) . II partit chez Abou Bakr. Tous les deux parvinrent a la 
caverne de Thaour avant l'aube. La grotte etait a environ 8 km 
dans la direction du Yemen. 

Trois nuits dans la grotte 

En arrivant a la grotte, Abou Bakr penetra le premier. II y mit 
son pied pour qu'il soit mordu a la place du Prophete (&) au cas 
ou une quelconque bete serait dans les lieux. II boucha tous les 
trous a part un ou il mit son pied. Le Messager d' Allah (0) y 
penetra par la suite et s'endormit sur les genoux de son 
compagnon qui rut mordu par la suite. Ses larmes tomberent 
faisant reveiller le Messager d' Allah (S) qui lui cracha sur la 
morsure. Abou Bakr fut gueri sur le champ. 

lis se cacherent trois nuits dans la caverne. Abdallah Ibn 
Abou Bakr passait la nuit avec eux. C etait unjeune homme 
intelligent. II les quittait et arrivait au petit matin parmi les 
Coreichites qui croyaient qu'il avait passe la nuit a Makkah. II 
espionnait les mecquois, collectait leurs informations, se rendait 
compte de leurs complots et les faisait parvenir aux deux fuyards 
sous les tenebres de la nuit. 

Amir Ibn Fouhayra, esclave affranchi d'Abou Bakr, gardait 
un troupeau de moutons. II passait pres de la caverne une heure 
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apres la tombee de la nuit permettant aux deux compagnons de 
profiter de son lait. Avant l'aube, il prenait les moutons et s'en 
allait suivant les traces d'Abdallah Ibn Abi Bakr. 

Quant aux jeunes de Coreich, ils attenderent la sortie du 
Prophete (H) jusqu'au matin. 

Ali se leva alors du lit du Messager d'Allah (0). Ils furent 
decus. Ils lui demanderent ou etait le Prophete (S) . Ils le 
rouerent de coups et le conduisirent jusqu'a la Ka'aba. Ils le 
retinrent encore une heure mais en vain. Ils interrogerent 
egalement Asma Bent Abi Bakr. Abou Jahl la gifla lui faisant 
sauter sa boucle mais sans resultat. Ils s'activerent encore a la 
recherche des deux compagnons. 

Ils arriverent jusqu'a l'entree de la caverne au point que si Tun 
d'entre-eux avait baisse un peu la tete et regarde entre ses pieds, 
il les aurait vus. Abou Bakr, qu'il soit agree par Allah, craignit 
enormement pour le Messager d'Allah (&). 

- "Que penses-tu, Abou Bakr, de deux personnes dont 
Allah est le troisieme compagnon? Ne finquiete pas. Allah 
est avec nous", lui lanca-il. 

En route vers Medine 

Le guide Abdallah Ibn Ouraykat arriva au rendez-vous au 
Mont Thaour avec les deux montures. Le Messager d'Allah (S) 
et Abou Bakr partirent en compagnie de 'Amr Ibn Fouhaira. Le 
guide emprunta un chemin que les gens empruntaient rarement. 

Ils poursuivirent leur route toute la nuit puis jusqu'a midi. Le 
Messager d'Allah (S) se reposa a l'ombre d'un rocher. Abou 
Bakr partit a la decouverte du lieu. II tomba sur un berger a qu'il 
demanda du lait a boire. A son reveil, le Messager d'Allah (S) 
trouva a boire. Puis ils reprirent le chemin. 

Le lendemain, ils passerent par la tente d'Oum Ma'abad. A 
cote de la tente, il y avait une brebis chetive ayant rate le 
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troupeau faute d'energie. Dans sa mamelle, il n'y avait pas trace 
de lait. Le Messager d' Allah (S) demanda de la traire. Le lait 
afflua remplissant un recipient qu'un groupe de personnes ne 
pouvait porter que difficilement. II donna a boire a Oum 
Ma'abad a sa soif. Puis ses compagnons se desalterent avant de 
boire lui-meme. II fit traire de nouveau la brebis, remplitle 
recipient qu'il lui laissa et partit. Le mari d'Oum Ma'abad arriva 
plus tard. 

En voyant le lait, il fut surpris. Sa femme le mit au courant de 
la nouvelle et lui decrit le Prophete (H). 

- Par Allah, c'est l'homme de Coreich, cria-t-il. J'allais 
l'accompagner. Et c'est ce que je ferai si j'en trouve les moyens. 

Apres avoir depasse Kadid, lis furent suivis par Souraka Ibn 
Jaathem Al-Madlaji sur sa jument. II convoitait la recompense 
promise par les Coreichites. 

En s'approchant du peloton, sa jument trebucha et il tomba 
par terre. II se releva. En s'approchant de nouveau, elle trebucha 
le jetant par terre. II se releva encore une fois et s'approcha du 
groupe. Les pattes de sa jument s'enfoncerent dans le sol 
jusqu'aux genoux. Souraka tomba encore une fois. II cria a la 
bete de se remettre sur ses pattes. L' animal se reprit 
difficilement. Une fois debout, une poussiere eclatante se 
degagea des traces de ses pattes et s'eleva dans le ciel en fumee. 
Souraka demanda l'aman (la paix). Le peloton s'arreta jusqu'a ce 
qu'il les atteignit. Souraka mit le Prophete (0) au courant des 
mauvaises intentions des Coreichites a son egard. II lui proposa 
des vivres et du materiel mais sa proposition fut rejetee. On lui 
demanda de garder secret ce qu'il savait. Souraka demanda au 
Prophete (jft) une lettre de securite. Puis il rebroussa chemin. 

En route, les pionniers de l'islam rencontrerent Bourayda Ibn 
Al Housayb Al-Aslami, qu'il soit agree par Allah, accompagne 
de 70 cavaliers. Tous adopterent l'islam et accomplirent la priere 
de I'Isha derriere le Prophete (&). 
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lis rencontrerent par la suite dans la vallee de Rim (un oued 
de la region) Azzoubayr Ibn Al-Awam avec un groupe de 
musulmans revenant du Cham. Azzoubayr leur offrit des 
vetements blancs. 

Descente a Qouba 

Le lundi 8 Raby Awal en 1'annee 14 de l'apostolat, c'est a dire 
en 1'annee 1 de l'Hegire, le Prophete (ft) descendit a Qouba. 

Apres avoir entendu parler du depart du Messager d'Allah 
(ft), les gens de Medine prirent l'habitude de sortir chaque matin 
au terrain volcaneux environnant. Seule la canicule de midi les 
obligeait de regagner leurs maisons. 

Un jour, ils revinrent chez eux apres une longue attente. 

Une fois dans leurs demeures, un juif qui etait a Atam 
apercut le Messager d'Allah (ft) et ses compagnons. II ne put se 
retenir de crier. 

- O, Arabes. Voila votre grand-pere que vous attendez. 

Les musulmans prirent leurs amies. Un grand vacarme et des 
cris glorifiant Allah se firent entendre, exprimant l'allegresse des 
croyants et leur joie pour l'arrivee du Prophete d'Allah (ft). Ils 
partirent a sa rencontre sur le mont environnant. 

Le Messager d'Allah (ft) descendit a Qouba chez Kalthoum 
Ibn Al-Hadm ou peut-etre Sa'ad Ibn Khaythama. II y demeura 
quatre jours au cours desquels il construisit la Mosquee Qouba ou 
il accomplit la priere. Le cinquieme jour qui etait un vendredi, il 
partit sur l'ordre d'Allah avec, derriere lui, sur sa monture Abou 
Bakr. 11 appela ses oncles Bani Najjar qui vinrent armes d'epees. II 
se dirigea vers Medine entoure de ses proches-parents. 

L'horaire de la priere du vendredi s'imposa dans la region de 
Bani Salim Ibn Awf. II accomplit l'office dans la vallee avec ses 
compagnons qui etaient au nombre de cent. 
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Acces a Medine 

II se dirigea par la suite a Medine. Les gens affluerent pour 
l'accueillir. Les femmes, les enfants et les nouveaux-nes sortirent 
tous pour le recevoir. Les cris glorifiant et louant Allah le Tres 
Haut se firent entendre dans les maisons et les rues. 

En passant par chaque demeure d'Al-Ansar, on lui prenait la 
laisse de sa chamelle disant: 

- Venez chez nous. Nous sommes nombreux, bien equipes, bien 
armes et imprenables. 

- "Laissez-la, disait-il, elle va a l'ordre de son Seigneur". 

En parvenant a l'endroit de la mosquee du Prophete ($&), la 
bete s'accroupit. Le Messager d' Allah (0) ne descendit pas de 
son dos. Elle se leva, avanca un peu puis elle se retourna et 
revint s'accroupir dans le meme endroit. C'est alors qu'il 
descendit. Les gens commencerent a lui demander de descendre 
chez eux. Abou Ayoub Al-Ansari, qu'il soit agree par Allah, prit 
ses bagages et les mit dans sa maison. 

Le Messager d' Allah (S) dit alors: 

"L'homme va la ou se trouvent ses bagages". 

Asa' ad Ibn Zourara prit la laisse de la chamelle par sa laisse 
et l'amena chez lui. 

Les notables d'Al-Ansar s'activerent a donner l'hospitalite au 
Messager d'Allah (S). Les grands plats lui parvenaient chaque 
soir. II y en avait au moins trois ou quatre devant sa porte tous 
les soirs. 

Immigration d'Ali 

Ali Ibn Abi Taleb, qu'il soit agree par Allah, demeura a 
Mekka trois jours apres le Prophete (&). II rendit aux gens de 
Mekka des depots qu'ils avaient remis au Messager divin (S) 
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pour les garder chez lui. Puis, il partit a pied et arriva aupres du 
Messager d* Allah (S) alors qu'il etait a Quouba. II descendit 
chez Kalthoum Bent Al-Hadm. 

Immigration d'Ahl Al-Beit (la famille du Prophete) 

Apres s'etre installe a Medine, le Messager d'Allah (S) 
envoya Zei"d Ibn Haritha et Abou Rafi' a Mekka pour lui amener 
ses deux filles Fatima et Oum Kalthoum, ses deux femmes 
(meres des croyants) Sawda et Oum Ayman ainsi qu'Ousama 
Ibn Zeid. Abdallah Ibn Abi Bakr amena en meme temps la 
famille dAbou Bakr: Oum Rouman, Asma et Aicha, qu'elles 
soient agreees par Allah, et ce, six mois apres l'immigration du 
Messager d'Allah (il). 

Immigration de Souhaib 

Souhaib immigra apres le Messager d'Allah (S). Quand il 
voulut partir, les mecreants le retinrent. II leur delaissa alors tous ses 
biens - qui etaient d'une grande valeur. II le libererent. En arrivant a 
Medine, il raconta son histoire au Prophete(S), qui lui dit: 

- Tu as conclu une affaire rentable Abou Yahya. Abou Yahya est 
le surnom de Souhaib, qu'il soit agree par Allah. 

Les opprimes 

Les mecreants retinrent quelques musulmans et les 
empecherent d'immigrer. lis les mirent au supplice et tenterent 
de les devier de leur religion. Al-Walid Ibn Al-Walid, Ayach Ibn 
Abi Rabi'a et Hichem Ibn Al'As etaient parmi eux. 

Le Messager d'Allah (S) priait pour eux dans ses offices. Et 
c'etait la l'origine du "Qunout". Plus tard, des musulmans 
entreprirent une action heroi'que qui permit de les liberer et de 
leur ouvrir la voie de Timmigration. 

Climat de Medine 

En s'installant a Medine, les " Mouhajirouns" (les immigres) 
ont ete pris de chagrin et ronge par les soucis pour avoir quitte 
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leur patrie natale et les contrees ou ils vecurent et grandirent. lis 
furent pris de nostalgie surtout que le climat de Medine etait la 
terre la plus propice aux maladies et aux epidemies. En s'y 
install ant, ils furent atteints de toutes sortes de fievres etde 
maux. Le Prophete (ill) invoqua Allah. 

- "O Allah, fais nous aimer Medine autant ou plus que 
Mekka et rends-la saine". 

1 3I 4-^-1 a 1 m**-^ 4_<jjJ.I Oil] <-_4^- 

Allah exauca son voeu et les musulmans ne furent plus 
atteints de maladies et aimerent Medine. 
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OEUVRES DU MESSAGER D'ALLAH (ft) 
A Al-MADINA AI-MOUNAWARAH 

En s'installant a Al-Madina Al-Mounawara, le Prophete (H) 
commenca par organiser les affaires religieuses et temporelles 
de la nouvelle communaute en plus de la mission d'appel a Allah 
qui se poursuivit sans relache. 

Mosquee du Prophete (S) 

La premiere chose qu'il entreprit est de construire une 
mosquee. II acheta pour cela la terre ou sa chamelle s'etait 
accroupie. Elle appartenait a deux orphelins. Les murs furent 
batis de briques sechees et d'argile. Le toit etait en palmes et les 
troncs de palmiers faisaient office de piliers. Le sol etait convert 
de sable et de gravier. Trois portes permettaient l'acces a la 
mosquee. La Qiblah, orientation de la priere, etait vers le nord 
en direction de Beit Al-Makdas (Jerusalem). 

Deux chambres en pierres et en briques sechees couvertes de 
palmes et de troncs d'arbres furent amenagees a cote de la 
mosquee. L'une etait pour Sawda et l'autre pour Aicha, qu'elles 
soient agreees par Allah. Elles etaient alors les deux seules 
epouses du Prophete (&). 

Appel a la priere 

Les musulmans commencerent a accomplir en commun les 
cinq prieres quotidiennes. lis tentaient d'etre a l'heure mais 
certains venaient plus tot et d'autres arrivaient en retard. Le 
Prophete (S) et les musulmans se consulterent pour se mettre 
d'accord sur un signe leur permettant d'assister a la priere a 
l'heure. Quelques uns proposerent d'allumer du feu, d'autres de 
souffler dans une corne ou d'utiliser une cloche. Abdallah Ibn 
Zei'd Ibn Abdrabbah Al-Ansari, qu'il soit agree par Allah, vit 
l'appel a la priere en reve. II en informa le Prophete (S) qui lui 
dit: "C'est la une vision veridique". II lui ordonna d'en enseigner 
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les formules a Bilal pour les crier tout haut. Bila! fit l'appel a la 
priere qui devint Tun des rites de l'islam depuis ce jour. 

Fraternisation entre les Mouhajirins et les Ansars 

La generosite etait parmi les qualites des Ansars qui rivalisaient 
dans leur hospital ite en vers leurs freres les Mouhajirins. Ds etaient 
comme les avaient decrits le Saint-Coran: 




{a ceux qui, avant eux, se sont installed dans le pays, et 
dans la foi, qui aiment ceux qui emigrent vers eux et ne 
ressentent dans leurs cceurs aucune envie pour ce que (ces 
emigres) ont recu et qui les preferent a eux-memes, meme 
s'il y a penurie chez eux. Quiconque se premunit contre sa 
propre avarice, ceux-la sont ceux qui reussissent} (59:9). 

Le Prophete a renforce cette affection et cet altruisme par 
le pacte de fraternite entre les Mouhajirins et les Ansars. Ds 
decreta que tout Ansari et son note etaient des freres. Us etaient 
90 hommes dont la moitie etait formee de Mouhajirins et l'autre 
moitie d Ansars. 

Les Ansars aimaient les Mouhajirins au point de proposer au 
Prophete (S) de partager leurs palmiers entre eux et leurs freres 
Mouhajirins, mais il refusa. Ds proposerent alors de se partager 
les fruits et l'offre fut acceptee. 

Etablissement de la societe et de la nation islamique 

La fraternisation etait un lien de genre nouveau entre un 
membre des Mouhajirins et un autre membre des Ansars. Et 
comme les musulmans etaient devenus, apres leur reunion a 
Medine, une nation independante, ils avaient desormais besoin 
de s'organiser socialement, de definir les devoirs et les droits 
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sociaux de chacun et de mettre en exergue les points faisant 
d'eux une nation independante. 

A Medine, il y avait deux autres communautes autres que les 
musulmans. Elles avaient leurs propres religions, des interets 
differents et des besoins distincts. II s'agissait des mecreants et 
des juifs. Le Prophete (S) avait conclu un pacte entre les 
musulmans et les mecreants d'une part et entre eux et les juifs 
d'une autre part. 

Le Prophete (S) mit l'accent egalement, en diverses 
occasions sur la fraternite islamique. II encouragea les adeptes 
de la foi a la solidarity a la cooperation entre eux et a faire le 
bien a tous les membres de la communaute. 

Quant aux mecreants, ils etaient completement desannes. lis 
etaient incapables de faire face aux musulmans surtout que la 
plupart de leurs notables et de leurs commandants ont adopte 
l'islam. Le Prophete (S) les engagea a "ne proteger personne 
de Coreich et a ne pas s'opposer en cela a tout musulman". Ainsi 
et grace a ce pacte, ils ne representaient plus aucun danger. 

Grace a ces pactes, les habitants de Medine, musulmans, 
mecreants et juifs s'organiserent en une seule entite. Medine et 
ses banlieues devinrent un etat independant et souverain ou les 
musulmans sont maitres et avec comme president le Messager 
d' Allah m. 

Le Messager d' Allah (S) et les musulmans s'activerent dans 
l'appel pour la nouvelle religion. 

Le Prophete (0) assistait aux assemblies des musulmans et 
des non-musulmans. II leur recitait des versets divins, les 
appelait a Allah. II renforcait la foi des musulmans et leur 
enseignait le Coran et la Sagesse (la Sounnah). 
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PROVOCATION DES COREICHITES 



Complots des Coreichites 

Au moment ou le Prophete (S) organisait les affaires de la 
ville esperant y trouver, lui et les musulmans, un endroit sur ou 
ils pourront adorer Allah sans contestation ni provocation, ils 
furent surpris par les complots des Coreichites qui voulaient les 
expulser de leur nouvelle ville. 

Ils ecrivirent, a titre d'exemple, aux mecreants de Yathrib 
pour les inciter a combattre les musulmans et a les chasser de 
Medine, les menacant de tuer leurs guerriers et de porter atteinte 
a leurs femmes au cas ou ils refuseraient. Les mecreants de 
Yathrib s'appretaient a faire la guerre aux musulmans mais le 
Prophete (S) alia les avertir et leur conseilla de ne pas agir ainsi. 
Ils fmirent par accepter ses conseils et se disperserent. 

Sa'ad Ibn Mou'ath, leader des Aws, qu'il soit agree par Allah, 
alia egalement performer la Oumrah a Mekka. II fit les 
circumambulations rituelles autour de la Ka'aba en compagnie 
d'Oumaya Ibn Khalaf. Abou Jahl les rencontra. II reconnut Sa'ad 
et le menaca: 

- "Tu accomplis les rites autour de la Ka'aba en securite alors que 
vous avez donne abri aux apostats. Par Dieu, si tu n'etais pas avec 
Abou Safwan, tu ne reviendrais pas sain et sauf chez toi, lui lanca-t-il. 

Et c'etait la une annonce, de la part des Coreichites, 
d'empecher les musulmans d'acceder a la Mosquee Sacree et de 
les tuer si jamais ils les trouvaient dans l'enceinte de Mekka. 

Les Coreichites avaient une forte relation avec les juifs de 
Yathrib qui incitaient les clans des Aws et des Khazrajs a se 
faire la guerre, leur rappelaient a tout moment leurs anciennes 
haines et tentaient de fomenter des troubles dans la region. 

Le danger menacait les musulmans a l'interieur et a l'exterieur 
de la ville au point que les compagnons du Prophete ($&) ne 
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passaient plus la nuit et ne se reveillaient que les armes dans les 
mains. lis gardaient le Messager d' Allah (&) a la longueur de la 
journee et ne cesserent de le faire qu'apres qu'Allah ait revele a 
son Prophete (S): 

{Et Allah te protegera des gens} (5: 67). 
Le Messager d' Allah (0) dit alors a ses gardiens: 

Jkjjl. <dJl 'jj&jj*. ^juilljl L^jI Lj" 

"O, les gens! Laissez-moi, Allah Tout Puissant m'a 
accorde Sa protection". 

Legitimite de la guerre 

Dans ces conditions dangereuses, le Tres Haut fit descendre 
l'autorisation de combattre les Coreichites. Puis cette 
autorisation fut generalisee au point d'en faire un devoir 
religieux. Elle ne concernait plus uniquement le clan Coreich 
mais tous les mecreants sans distinction. Voici les details de ce 
developpement. 

1 - Premiere phase : etant considered comme des combattants 
mecreants ayant pris Initiative des hostilites, il etait legitime 
pour les musulmans de faire la guerre aux Coreichites etde 
confisquer leurs biens mais cette legitimite ne s'etendait pas aux 
autres mecreants arabes. 

2 - Legitimite de combattre aussi tous les mecreante arabes 
qui tendaient la main aux Coreichites ou s'unissaient avec eux 
ainsi que tous ceux qui agressaient les musulmans. 

3 - Permission de declarer la guerre a ceux qui trahissaient ou 
prenaient le parti des juifs ayant contracte un pacte avec le 
Messager d' Allah (&) et d'abolir les pactes contacted avec eux. 
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4 - Autorisation de lutter contre les gens du Livre tels les 
Chretiens ayant commence les hostilites et les contraindre a 
payer le tribut. 

5 - Ne pas toucher aux mecreants, aux juifs et aux Chretiens 
ayant embrasse l'islam, que ce soit a leurs personnes ou a leurs 
biens sinon conformement a la loi islamique. Allah se chargera 
de les juger pour le reste. 

incursions et Razzias 

En recevant l'autorisation divine de faire la guerre, le 
Messager d* Allah s'activa a mettre sur pied des escadrons et 
des patrouilles militaires dont il accorda le commandement a 
Tun de ses compagnons, c'etait ce qu'on appellait communement 
"Sariya" (incursion nocturne). 

Les Razzias etaient des campagnes militaires que le Prophete 
(S) commandait en personne. L'objectif de ces raids etaient de : 

1 - Reconnaitre les mouvements de l'ennemi et securiser les 
banlieues de Medine afin que les musulmans ne fussent pas pris 
a l'improviste. 

2 - Faire des pressions sur les Coreichites en s'attaquant a 
leurs caravanes et ce, en vue de leur faire ressentir le danger qui 
pesait sur leur commerce, leurs biens et leurs propres personnes, 
les obligeant a faire la paix aux musulmans et a les laisser libres 
de diffuser leur religion et d'adorer Allah, et c'etait la l'objectif 
majeur des musulmans: choisir la voie de la guerre et perdre en 
consequence en premier lieu leur commerce passant a proximite 
de Medine ou recevoir le chatiment divin pour leurs agressions 
par le biais des croyants victorieux. Et c'etait ce qui a fut signale 
dans le Saint-Coran a maintes reprises. 

3 - Contracter des pactes d'alliance ou de non-agression avec 
les autres tribus. 
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4 - Transmettre le message divin et diffuser l'islam en theorie 
et en pratique. 

La premiere Sariya depechee par le Messager d'Allah (#) 
etait celle de Sai'f Al Bahr partie en l'annee une de l'Hegire. Elle 
etait commandee par Hamza Ibn Abdelmotalib. Forte de 30 
combattants Monhajirins, elle poursuivit sa route etparvinta 
Sai'f Al Bahr, a savoir la Mer Rouge du cote d'Al-Is. Elle coupa 
la route a une caravane de Coreich (arrivant du Cham), forte de 
300 hommes, commandee par Abou Jahl. 

Les deux forces s'alignerent pour la guerre mais la mediation 
de Majdi Ibn Amrou Al-Jouhani mit un terme aux hostilites. 

Cette Sariya etait la premiere action militaire islamique. 
L'etendard des musulmans qui etait blanc etait le premier du 
genre dans l'histoire des musulmans. II etait brandi par Abou 
Mirthad Kinaz Ibn Housayn Al-Ghanawi. 

Les expeditions et les Sariyas se poursuivirent. Le Prophete 
(S) envoya au mois de Shawal Oubayda Ibn Al-Harith a la tete 
d'une force de soixante hommes parmi les Mouhajirs a Rabigh. II 
y rencontra Abou Soufyan a la tete d'un contingent de 200 
combattants. lis se prirent pour cible mais il n'y eut pas de combat. 

Au mois de Dhoul-Qa'ada, Le Prophete (0) depecha S a' ad 
Ibn Abi Wakas a la tete d'une milice de 20 Mouhajirs a Kharar, a 
proximite de Rabigh. Personne ne vint s'opposer a lui . 

En l'annee 2 de l'Hegire, le Messager d'Allah (S) partitaAl- 
Abwa ou Waddan au mois de Safar, accompagne de 70 Mouhajirs. 
II ne rencontra personne et il contracta un traite de paix et d'entraide 
avec Amrou Ibn Makhchi Al-Dhamri. C'etait la premiere Razzia a 
laquelle participait en personne le Prophete (S). 

II effectua en l'an 2 de l'Hegire au mois de Rabii Al-Awal un 
raid avec une force de 200 Mouhajirs dans la region de Bawat 
aux environs de Radhwa, mais il ne rencontra personne. 



104 



Le meme mois, Karaz Ibn Jaber Al-Fihri effectua un raid 
contre les zones de paturages de Medine et il s'empara de 
quelques betes. Le Prophete (S) partit a sa recherche a Safwan 
aux environs de Badr a la tete d'une force de 70 Mouhajirs. 
Mais Karaz reussit a prendre la fuite. Cette razzia fut baptisee 
celle de Badr Premiere. 

Au mois de Joumada I ou II en l'annee 2 de l'Hegire, il 
effectua une razzia a Dhil Al-Achira a la tete d'une force de 150 
a 200 Mouhajirs pour couper la route a une caravane appartenant 
a Coreich et se dirigeant vers le Cham. Mais il la rata de 
quelques jours. II en profita pour signer un traite de non- 
agression avec la tribu de Bani Midlej. 

Au mois de Rajab en l'annee 2 de l'Hegire, il expedia Abdalah 
Ibn Jahch Al-Asadi a Nakhla, situe a mi-chemin entre Mekka et 
Tai'f pour espionner une caravane de Coreich. Mais la Sariya 
attaqua la caravane, tua une personne, emprisonna deux autres et 
s'empara des betes. Le Messager d' Allah ($&) se mit en colere et 
n'agrea pas l'acte de ses hommes. II libera les deux prisonniers et 
paya le prix de sang de la victime. 

L'incident eut lieu le dernier jour de Rajab, ce qui incita les 
mecreants a accuser les musulmans d'avoir viole la sacralite du 
mois saint. Allah y repondit: 

#T S% £>jj jSfX^S \j * ft ^ 

{Ds t'interrogent sur le fait de faire la guerre pendant les 
mois sacres - Dis: Y combattre est un peche grave, mais 
plus grave encore aupres d'Allah est de faire obstacle au 
sentier d'Allah, d'etre impie envers celui-ci et la Mosquee 
Sacree, et d'expulser de la ses habitants. L'association est 
plus grave que le meurtre} (2:217). 
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Au mois de Cha'aban, en l'annee 2 de l'Hegire, Allah 
detourna la Quibla (Orientation de la priere) de Jerusalem a la 
Sainte Ka'aba et c'etait la le voeu du Prophete (&). Certains 
hypocrites et des juifs ayant faussement embrasse l'islam ne 
purent dissimuler leur haine, se devoilerent et abjurerent la foi, 
ce qui purifia les rangs des musulmans. 

C'etaient la les mouvements militaires entreprises par le 
Messager d'Allah (S) pour sauvegarder la securite de Medine et 
de ses banlieues et pour signifier aux Coreichites les pires 
consequences de leurs eventuelles agressions contre les 
croyants. Mais les Coreichites s'enorgueillirent et prirent les 
choses a la legere. Allah les chatia a Badr ou ils re^rent une 
dure lecon. 
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LA LUTTE SANGLANTE 
RAZZIA DU GRAND BADR 

C'etait le premier accrochage decisif entre les Coreichites et 
les musulmans. Le Prophete (S) etait aux aguets attendant le 
passage de la caravane partie pour le Cham et qu'il avait tente 
d'attaquer a Dhil- Achira. II depecha deux hommes a Hawra en 
Cham pour se renseigner. En voyant la caravane passer, ils 
partirent a toute vitesse a Medine. Le Messager d' Allah (S) 
appela les musulmans a sortir mais il ne les obligea pas a le 
faire. II prit avec lui 313 hommes. On dit egalement qu'ils 
etaient au nombre de 314 ou 317. Les combattants ne se 
preparerent pas comme il se devait. Ils n'avaient avec eux que 
deux cavaliers et soixante dromadaires. 

Le Messager d' Allah (S) remit un etendard blanc a Mos'ab 
Ibn Omayr. Les Mouhajirs avaient un etendard brandi par Ali 
Ibn Abi Talib alors que l'etendard des Ansars etait entre les 
mains de Sa'ad Ibn Mou'adh. Le Prophete (S) designa pour 
succeder a sa place pendant son absence a Medine Ibn Oum 
Maktoum puis il envoya a sa place alors qu'il etait a Rawha 
Abou Loubaba Ibn Abd Al-Mounther. 

Le Messager d'Allah (S) partit en direction de Badr situe a 
155 km au sud-ouest de Medine. Entoure de trois hautes 
montagnes de tous les cotes, le lieu presentait trois acces, un 
acces au sud qui est "Al Oudwatou Al Kouswa" (le versant le 
plus eloigne ), un acces au nord qui est "Al Oudwatou Al 
Dounya" (le versant le plus proche) et un troisieme acces a Test 
de l'acces sud, par lequel passent les habitants de Medine. Cet 
endroit etait la route la plus frequentee par les caravanes allant 
de Mekka a destination du Cham et vice-versa. On y trouvait des 
maisons, des puits et une palmeraie. Les caravanes s'y 
arretaient passant des heures et des jours entiers dans la region. 
II etait facile, pour les musulmans, de bloquer ces trois passages, 
une fois la caravane descendue dans cette zone, la contraignant a 
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se rendre. Mais il etait indispensable que les responsables du 
commerce coreichite ne se rendissent pas compte de l'intention 
des musulmans de les attaquer et qu'ils fussent pris a 
l'improviste. C'est pour cette raison que le Messager d' Allah (S) 
emprunta un autre chemin avant de s'avancer lentement en 
direction de Badr. 

La caravane etait composee de mille dromadaires transportant 
des biens estimes a 50 mille dinars. Abou Soufyan presidait au 
sort du commerce avec, sous son commandement, environ 40 
hommes uniquement. II etait prudent et demandait des nouvelles 
des musulmans a tous ceux qu'ils rencontraient jusqu'a ce qu'il 
sut la nouvelle de leur depart de Medine alors qu'il n'etait pas 
loin de Badr. II devia alors de chemin et emprunta la route 
cotiere a l'ouest evitant complement de passer par Badr. II loua 
les services d'un homme qu'il chargea d'informer, au plus vite, 
les gens de Mekka de l'expedition des musulmans. Quand ils 
furent mis au courant, ils se haterent de sortir au secours des 
leurs. 

En parvenant a Johfa, ils recurent un message d'Abou 
Soufyan leur indiquant qu'il avait reussi a prendre la fuite et leur 
demandant de rebrousser chemin. Les gens se deciderent a 
retourner, mais Abou Jahl, fier et orgueilleux, s'y opposa. 

Seul le clan Banou Zohra revint a Mekka. Ils etaient au 
nombre de 300 et c'etait leur allie et leur commandant Al 
Akhnas Ibn Chourayk Al-Thakafi qui leur conseilla de regagner 
leur contree. Le reste qui etait au nombre de 1000 personries 
poursuivirent leur chemin et descendirentt a proximite d'Al 
Oudwat Al Kouswa, en dehors de Badr, dans un vaste terrain 
situe derriere les montagnes environnant Badr. 

Quant au Messager d' Allah (S), il eut vent de l'arrivee de 
1'armee mecquoise alors qu'il etait en route. II consulta les 
musulmans. Abou Bakr se leva et parla fort bieh. Puis ce rut le 
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tour de 'Omar qui parla egalement fort bien. Al-Mikdad prit par 
la suite la parole. 

Par Allah, O Messager d' Allah, dit-il, on ne te dira pas comme 
dirent les israelites a Moi'se: 

{ Allez leur livrer bataille, toi et ton Dieu, nous resterons 
ici a en attendre Tissue} (5:24). 

Mais nous ferons la guerre, a ta droite, a ta gauche, devant toi 
et derriere toi. 

Le visage du Messager d'Allah s'illumina de joie et 
d'allegresse. Puis il dit: "O Musulmans, que me conseillez- 
vous?". Sa'ad Ibn Mou'adh, leader des Ansars se leva: 

- On dirait que tu nous vises, O Messager d'Allah! Par celui 
qui fa envoye transmettre la verite, si tu traverses cette mer, 
nous la traverserons avec toi et pas un seul ne se retractera, dit- 
il. Nous ne detestons point que tu t'attaques avec nous, de sitot a 
notre ennemi. Nous sommes patients en guerre, sinceres dans les 
hostilites. Puisse Allah te faire voir de nous ce qui te plait! Pars, 

nous sommes avec toi avec les benedictions d'Allah. 

•t 

Le Messager d'Allah (S) s'en rejouit. II leur dit: 

- "Avancez et recevez la bonne nouvelle. Allah le Tres Haut 
m'a promis Tun des groupes (la caravane ou 1'armee). Par Allah, 
c'est comme si je regardais les mecreants abators". 

II avanca ensuite a destination de Badr a laquelle il parvint la 
meme nuit que les mecreants. II s'y installa a l'interieur de la 
cour de Badr a proximite du versant le plus proche de Medine. 
Mais Al Houbab Ibn Al Monther lui conseilla de s'avancer et de 
descendre a cote du puits le plus proche de l'ennemi, de batir des 
bassins pour l'approvisionnement des musulmans en eau potable 
et de bloquer les autres puits, empechant ainsi l'ennemi de se 
ravitailler en eau potable. Le Prophete (S) fit ainsi. 
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Les musulmans lui batirent une cabane en guise de siege 
d'etat-major et lui designerent des gardiens parmi lesjeunes 
Ansars sous le commandement de Sa'ad Ibn Mou'adh. 

Le Messager d' Allah (§i) mobilisa par la suite son armee et fit 
le tour des lieux designant du doigt plusieurs endroits: 

- "Voila l'endroit ou sera abattu Tel et voila l'endroit ou 
sera abattu Tel, demain si Allah le veut". 

Puis il passa la nuit priant, le tronc d'arbre en face de lui. Les 
musulmans passerent la nuit tranquilles et confiants. Allah fit 
tomber la pluie comme cela a ete decrit dans les saints versets: 

<t Eat & m jiuat fiM k * 

{Allah vous prenant sous Sa garde, vous plongeait dans un 
sommeil reparateur. II faisait ensuite eclater un orage dont 
l'eau, venue du ciel, vous purifiait. Ainsi laves des contacts 
du Demon, vous en eutes des cceurs plus intrepides et des 
pas plus assures} (8:1 1). 

Le matin du vendredi 17 Ramadan en l'annee 2 de THegire, 
les deux camps se mirent en position de bataille. Le Messager 
d'Allah ($&) invoqua son Seigneur: 

- "O Allah, supplia-t-il, voici Coreich venue avec son 
orgueil et son faste s'opposer a Toi et defier Ton Messager. 
O Allah, accorde-moi la victoire que Tu m'as promise. O 
Allah, fais-les incliner ce matin". 
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U organisa par la suite les rangs et leur ordonna de ne pas 
commencer la guerre qu'a son ordre. II leur dit: 

- "Quand ils s'approchent de vous, lancez-leur des fleches et 
n'utilisez vos epees qu'une fois le corps-a-corps soit engage". 

II revint par la suite a la cabane accompagne d'Abou Bakr, 
qu' Allah soit satisfait de lui. II implora Allah Tout Puissant avec 
ferveur et l'invoqua disant: 

- "O Allah, si cette bande est massacree aujourd'hui, Tu ne 
seras jamais adore! O Allah, si Tu veux, Tu ne seras 
jamais plus adore". 

Ijujl ^jjJI Jju Joju 

II supplia tellement Allah que son habit lui tomba des 
epaules. Abou Bakr le remit a sa place disant: 

- Assez, O Messager d' Allah! Tu as trop insiste aupres de Ton 
Seigneur! 

Duel et bataille 

Trois cavaliers parmi les meilleurs de l'armee coreichite 
s'avancerent ensuite pour le duel. C'etait Otba et Chayba, fils de 
Rabi'a et Al-Walid Ibn Otbah. Trois jeunes musulmans parmi 
les Ansars se presenterent. Mais les mecreants demanderent 
leurs proches parents pour le duel. Obaida Ibn Al-Harith, Hamza 
et Ali se presenterent. Hamza tua Chayba et Ali abattit Al- 
Walid, Obei'da et Otba se donnerent des coups se faisant blesser 
grievement. Ali et Hamza attaquerent Otba et le tuerent. lis 
transporterent Obeida dont la jambe a ete coupee. 11 succomba a 
sa blessure quatre ou cinq jours plus tard quand il etait de retour 
a Medine. 

Les mecreants furent vexes et piquerent une grande colere a 
cause du resultat du duel. Ils attaquerent violemment les musulmans 
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qui resisterent, gardant leurs positions et repetant: Ahad... Ahad 
(Unique... Unique). 

Le Messager d" Allah (0) fut pris d'une legere insomnie. II 
releva la tete et dit: «Bonne nouvelle Abou Bakr. La victoire 
d'Allah est la. Voila Gabriel couvert de poussiere tenant la laisse 
de sa jument». Allah soutint les musulmans ce jour-la avec mille 
anges a dos de chevaux". Le Messager d'Allah (S) sauta, le 
bouclier a la main recitant; 




{lis seront defaits dans leur totalite et tourneront le dos} 
(54:45). 

II prit une poignee de gravier et la jeta aux visages des 
mecreants. La terre remplit les yeux et le nez de tout mecreant, 
grace a Allah, qui dira dans le Saint Coran: 

{Tu ne lan9ais pas toi-meme les traits mais Allah Lui- 
meme les decochait} (8:17). 

Le Messager d'Allah (0) ordonna d'attaquer les mecreants et 
de faire pression sur eux. II incita les musulmans a combattre. 
Les soldats d'Allah etaient actifs et enthousiastes surtout que le 
Prophete (&) etait parmi eux et combattait aux premiers rangs. 
lis s'enfoncerent dans les rangs ennemis coupant les gorges. Les 
anges vinrent a leur secours. Les mecreants furent defaits et 
prirent la fuite. Les musulmans les poursuivirent tuant ime partie 
et prenant prisonniers un autre groupe. 

Mort d'Abou Jahl 

Abou Jahl etait entoure par une bande qui faisait autour de lui 
un siege de lances et d'epees. Deux jeunes Ansars lui etaient aux 
aguets. II demanderent a Abderrahman Ibn Awf de le leur 
montrer ce qu'il fit quand il le vit. lis s'abattirent sur lui et lui 
couperent les jambes et le blesserent gravement. lis le laisserent 
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presque mort. Apres la fin de la bataille, les gens le 
rechercherent. Abdallah Ibn Mas'oud le trouva presque mort. II 
lui coupa la tete et l'apporta au Messager d' Allah (S) qui s'ecria: 

- "Gloire a Allah, beni soit Allah qui a tenu Sa promesse, 
accorde la victoire a Son esclave et defait les partis Tout 
Seul. C'est le Pharaon de cette nation", ajouta-t-il. 

^jJI 5i_Ll JlI^JI i'jl^l <dJf 

Jour de la distinction (Al Fourkan) 

Cette bataille etait celle de la foi et de la piete. Le musulman 
faisait face a son oncle et a son pere, a son fils et a son frere. 
Omar Ibn Al Khattab, qu'Allah soit satisfait de lui, tua son oncle 
maternel Al-As Ibn Hicham. Abou Bakr fit face a son fils 
Abderrahman. Les musulmans prirent Al-Abbas, oncle du 
Prophete (S) prisonnier. Le lien de parente fut rompu. Allah 
eleva le mot de la foi sur celui de 1'impiete et fit distinguer la 
verite du mensonge. Ce jour-la fut surnomme Jour de la 
distinction. C'etait le jour de Badr le 17 Ramadan. 

Morts des deux camps 

Quatorze musulmans tomberent en martyrs, six Mouhajirs et 
huit Ansars. lis furent ensevelis dans le terrain de Badr. Leurs 
tombes sont encore connues de nos jours. 

Soixante-dix mecreants furent tues et soixante-dix autres 
furent emprisonnes. II etaient parmi les plus vaillants. Vingt- 
quatre cadavres des braves de Coreich furent traines par terre et 
jetes dans le puits Koulai'b a Badr. 

Le Messager d' Allah (H) sejourna pendant trois jours a Badr 
puis regagna Medine. 
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Nouvelle de la bataille a Mekka et a Medine 

La nouvelle de la defaite parvint a Mekka avec Tarrivee des 
fuyards. Les mecreants resterent stupefaits et honteux. On leur 
interdit de pleurer la mort de leurs parents pour que les 
musulmans ne se rejouissent pas de leurs malheurs. 

Quant a ce qui etait des gens de Medine, le Messager d' Allah 
(il) leur depecha deux envoyes: Abdallah Ibn Rawaha pour la 
region nord et Ze'id Ibn Haritha pour la region la plus proche. 
Les juifs avaient fait circuler de fausses rumeurs. A la nouvelle 
de la victoire, les gens furent combles dejoie. Medine s'ebranla 
de cris glorifiant et benissant Allah. Les notables musulmans 
partirent sur la route de Badr pour feliciter le Prophete (ft) a son 
retour. 

En route pour Medine 

Le Messager d' Allah (ft) partit victorieux pour Medine. lis 
avaient avec lui le butin et les prisonniers. En arrivant a As- 
Safra, la loi du butin fut revelee. Le Prophete (§1) en prit le 5eme 
et partagea le reste equitablement entre les soldats. 

Les notables musulmans partis de Medine rencontrerent le 
Messager d' Allah (ft) a Rawha. lis l'accompagnerent jusqu'a 
Medine ou il fit une entree victorieuse. II fut craint par tous ses 
ennemi et beaucoup de gens embrasserent l'islam. Abdallah Ibn 
Oubey et ses acolytes furent semblant d'adopter la religion 
islamique. 

Question des prisonniers 

Le Messager d'Allah (ft) consulta ses compagnons sur le sort 
des prisonniers. Abou Bakr conseilla d'exiger d'eux une ran9on. 
Omar proposa de les tuer. Le Prophete (ft) decida de prendre la 
rancon estimee de 3000 a 4000 et jusqu'a mille Dirhams. Celui 
qui savait lire et ecrire devait apprendre a lire et a ecrire a dix 
garcons musulmans en guise de rancon. Certains prisonniers 
furent liberes gratuitement. 



114 



Deces de Roukaya, fille du Prophete et mariage d'Oum 
Kalthoum et Ottoman 

La fille du Prophete (A) etait malade lors du depart pour 
Badr. Elle etait mariee a Othman Ibn Affan, qu'Allah soit 
satisfait de lui, Le Prophete (S) lui avait ordonne de rester 
aupres d'elle pour la soigner. II laissa egalement aupres d'elle 
Oussama Ibn Zei'd. Elle mourut avant son retour. 

- La bonne nouvelle de la victoire, dit Oussama, nous parvint 
quand nous avions fini d'enterrer Roukaya, fille du Messager 

d' Aiiah (my 

Apres s'etre installe a Medine, le Prophete (S) donna la main 
de sa fille Oum Kalthoum a Othman Ibn Affan, qu'Allah soit 
satisfait de lui, Elle resta avec lui et mourut en Tannee 9 de 
l'Hegire.Elle flit enterree a Al Baquia. 

* * * 

Les mecreants furent humilies par la victoire remportee par 
les musulmans. lis commencerent a fomenter des complots pour 
nuire aux musulmans et se venger d'eux. Mais Allah avorta leurs 
manigances et soutint les croyants par Sa grace. 

Banou Salim se donnerent rendez-vous pour envahir Medine 
une semaine apres le retour des musulmans de la razzia de Badr 
ou a Mouharram en l'annee 3 de l'Hegire. Les musulmans les 
investirent chez eux, emporterent des butins et retournerent a 
Medine sains et saufs. 

Omayr Ibn Wahb Al Joumahi et Safwan Ibn Oumaya 
conspirerent pour assassiner le Prophete (0). Oumayr vint a 
Medine pour executer son lache dessein. II fut arrete. Le 
Prophete (H) le mit au courant des details de son complot. 
Celui-ci adopta l'islam. 
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Razzia Bani Quaynouqua 

Banou Quaynouqua' defierent publiquement les musulmans. 
Le Prophete (S) tenta de les dissuader. lis doublerent d'orgueil: 

O Mohamed, ce n'est pas parce que tu as tue un groupe de 
Coreichites novices en guerre que tu pourras en faire autant avec 
nous, lui dirent-ils, si tu nous faisais la guerre, tu sauras de quel 
bois on se rechauffe. 

Le Messager d' Allah (S) patienta mais les juifs devenaient de 
plus en plus arrogants au^point de causer des troubles dans un 
marche causant la mort d'un juif et d'un musulman. 

Les musulmans les assiegerent mi-Shawal en l'annee 2 de 
l'Hegire. lis se rendirent quinze jours plus tard au debut du mois 
Dhil Qa'ada. Le Messager d' Allah (S) les expulsa au Cham ou 
la plupart d'entre eux mourut plus tard. 

Razzia Assawiq 

Abou Soufyan jura de ne pas se laver la tete avec de l'eau tant 
qu'il n'eut pas effectue un raid contre les musulmans. II partit 
avec deux cents cavaliers et s'attaqua a Al-Aridh aux environs de 
Medine. Le peloton mit le feu a des barrieres en troncs de 
palmiers, tuerent deux personnes et prirent la fuite. 

La nouvelle parvint au Messager d'Allah qui les 

poursuivit en vain. 

Mort de Ka'ab Ibn AI-Achraf 

Ka'ab etait un riche juif. II etait poete et un ennemi jure des 
musulmans. II calomniait le Messager d'Allah (S) et ses 
compagnons et decrivait leurs femmes dans ses poemes. II 
faisait l'eloge de leurs ennemi s et les incitait a les agresser. 
Apres la bataille de Badr, il alia voir les Coreichites et les 
encouragea a se venger des musulmans recitant des vers dans ce 
sens. II ne prit pas au serieux ce qui advint a Bani Quaynouqua. 

Le Messager d'Allah (S) dit: 
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- Qui se charge de Ka'ab Ibn Al-Achraf? 

Un groupe de musulmans se porterent volontaires. Le 
Prophete (H) confia la mission a Mouhamed Ibn Maslamah, 
Abbad Ibn Bichr, Abou Nai'la, Al-Harith Ibn Aws et Abou Abs 
Ibn Jabr sous le commandement de Mouhamed Ibn Maslamah. 

Le chef des commandos alia voir Ka'ab et lui dit: 

- Cet homme, faisant allusion au Prophete nous a 
demande l'aumone et nous a mis en difficulte avec cette 
demande. 

Ka'ab s'en rejouit disant: «Par Allah, tu finiras par le 
detester». Mouhamed Ibn Maslmah lui demanda de lui preter de 
la nourriture et des dattes contre des armes en gage. 

Abou Nai'la vint aussi voir Ka'ab et parla avec lui comme le 
fit Mouhamed Ibn Maslamah. II lui dit qu'il avait des amis 
partageant son idee et qui voudraient venir acheter a bon prix. 
Le juif accepta. 

Le 14 Rabiy I en l'annee 3 de l'Hegire, les commandos 
musulmans apporterent les armes et allerent le voir. II etait, a 
l'abri, dans son fort. lis l'appelerent pour descendre. Mais comme 
il allait descendre, sa femme qu'il venait d'epouser lui dit: 

- Ou vas-tu, j'entends une voix sanguinaire. 

Le poete juif ne prit pas compte de ce qu'elle disait et finit par 
descendre. En voyant les armes, il ne fut pas surpris a cause de 
l'accord precedent entre eux. lis se promenerent par la suite dans 
la zone. Mouhamed Ibn Maslamah sentit la tete de Ka'ab apres 
son autorisation a trois reprises. 

En se rendant compte que la situation etait propice, il fit signe 
a ses compagnons qui l'abattirent avant de regagner leur fief 
sains et saufs. 
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Raid AI-Qiradah 

Au mois de Joumada II en l'annee 3 H, les Coreichites 
envoyerent une caravane au Cham par la route de l'lrak via Najd. 
La caravane, commandee par Safwan Ibn Oumaya, ne devait pas 
passer par Medine. Le Messager d' Allah (B) prit vent de la 
caravane et envoya Zeid Ibn Haritha a sa rencontre alatete 
d'une force de 100 cavaliers. Zeid l'investit alors qu'elle campait 
pres d'un point d'eau surnomme Qiradah. La force s'empara de 
toute la caravane. Ses gardiens prirent la fuite alors que le guide 
Fourat Ibn Hayan fut emprisonne avant d'embrasser Tislam. Ce 
fut le coup le plus dur que recevaient les Coreichites apres la 
razzia de Badr. 
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RAZZIA OUHOUD 



Aii moment ou les Coreichites s'appretaient a se venger des 
musulmans, ils recurent un coup dur a Al-Qiradah. lis furent au 
comble de la colere et s'activerent dans les preparatifs de guerre, 
mettant sur pied une armee forte de trois mille combattants. Ils 
purent mettre a la disposition de cette force trois mille 
dromadaires, deux cents juments et sept cents boucliers. Des 
femmes se porterent volontaires pour encourager les combattants 
et les pousser a plus de temerite. L'armee etait commandee par 
Abou Soufyan alors que l'etendard etait entre les mains de 
quelques heros de Bani Abdeddar. 

Bouillant de colere et de haine, la force s'ebranla et arriva aux 
banlieues de Medine. Elle prit position dans un vaste terrain sur 
le bord de Wadi Qanat, a proximite des montagnes Aynain et 
Ouhoud et ce, au mois de Shawal en l'annee 3 H. 

L'information fut rapportee au Messager d'Allah (S) une 
semaine avant l'arrivee de l'armee. II forma des patrouilles pour 
les urgences et pour sauvegarder la ville. II consulta par la suite 
les musulmans concernant le plan de defense avant l'arrivee de 
l'armee ennemie. 

II pensait que les musulmans devaient s'abriter dans la ville et 
combattre a l'entree des rues alors que les femmes combattraient 
sur le toits. Le leader des hypocrites Abdallah Ibn Oubey 
approuva cette idee comme s'il voulait rester a la maison sans 
qu'on put l'accuser de manquer a son devoir. Mais les jeunes 
musulmans etaient enthousiastes et voulaient combattre a l'epee 
dans un lieu decouvert. Le Prophete (S) accepta cette 
proposition et divisa l'armee en trois bataillons: celui des 
Mouhajirins dont l'etendard etait porte par Mos'ab Ibn Omayr, 
celui des Aws dont l'etendard etait brandi par Ousayd Ibn 
Houdhayr, et un troisieme pour les Khazrajs avec a sa tete Al 
Houbab Benn Al Montter. 
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Apres la priere de 1'apres-midi (Al-Asr), il partit a la 
montagne d'Ouhoud. En parvenant a l'endroit dit de Chaikhain, 
il passa en revue l'armee et renvoya les plus jeunes. II accepta 
Rati' Ibn Khoudaij en depit de sa jeunesse parce qu'il etait tres 
adroit a cocher des traits. Samoura Ibn Joundoub pretendit etre 
plus fort que lui et capable de le battre. Les deux se battirent. 
Samoura prit le dessus sur Rafi' et il fut agree. 

Dans la position de Chaikhain, le Messager d'Allah (®) 
accomplit les prieres du Maghreb et du 'Isha puis y passa la nuit. 
II designa 50 hommes pour garder le camp. 

A la fin de la nuit, il partit et accomplit la priere a Shawt. La, 
Abdallah Ibn Oubey se rebella et rebroussa chemin avec 300 
personnes de son clan. Bani Salama et Bani Haritha faillirent 
revenir mais Allah les raffermit. Au debut, le nombre des 
musulmans etait de mille combattants. II en resta 700 guerriers. 

Le Messager dAllah ($&) avanca en direction du Mont Ouhoud 
par un raccourci laissant l'ennemi du cote ouest. II descendit dans la 
vallee, laissant les hauteurs d'Ouhoud derriere lui de sorte que 
rarmee ennemie formait un obstacle entre lui et Medine. 

II mobilisa l'armee dans cet endroit. II designa 50 artilleurs qu'il 
mit en position sur le mont Aynain, dit Mont des artilleurs. lis 
etaient commandes par Abdallah Ibn Joubair Al-Ansari. II leur 
ordonna de repousser les cavaliers ennemis et de proteger le derriere 
des musulmans. II leur intima de ne pas delaisser leur position, en 
aucun cas, que les musulmans russent vaincus ou victorieux et 
d'attendre ses ordres. 

Les mecreants mobiliserent leur armee et s'avancerent incites 
par les femmes qui passaient entre les rangs frappant sur des 
tambourins et chantant des poemes de guerre. 

Duel et combat 

Les deux armees se rapprocherent. Talhah Ibn Abi Talhah Al- 
Abdari s'avari9a sur un dromadaire pour le duel. Az-Zoubei'r Ibn 
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Al-Awam, a dos de chameau, sauta sur lui comme un lion, il le 
prit, l'etendit par terre et lui coupa la gorge. Le Prophete (0) cria: 
"Allah est Plus Grand". Et les musulmans en firent de meme. 

La guerre se declencha par la suite. Khaled Ibn Al-Walid qui 
commandait les cavaliers ennemis tenta a trois reprises 
d'attaquer les musulmans par derriere mais les artilleurs le 
repousserent a grands coups de traits. 

Les musulmans intensifierent leurs attaques contre les 
porteurs de l'etendard des mecreants. lis tuerent tous les onze. 
L'etendard ennemi fut pietine. Les combattants musulmans 
lancerent par la suite une violente attaque contre les autres rangs 
qui se disperserent en grande confusion. 

Au cours de cette avance, Hamza Ibn Abdelmottalib, lion 
dAllah et de son Prophete (S) rut tue par Wahchi Ibn Harb, un 
esclave abyssin tres adroit dans le maniement de la lance. Ce 
dernier le prit pour cible l'atteignant au ventre et le tuant sur le coup. 

Les mecreants furent vaincus et durent s'enfuir. Les femmes 
provocatrices prirent egalement la fuite. Les musulmans les 
poursuivirent, les tuant et accumulant les butins. A ce moment, 
les artilleurs commirent une grande erreur. Quarante d'entre eux 
ou plus descendirent du mont pour prendre le butin en depit de 
l'ordre express de ne pas quitter leurs positions. Khaled Ibn Al- 
Walid profita de l'occasion, attaqua les dix artilleurs qui restaient 
sur le mont et les tua. II contourna le mont et attaqua les 
musulmans par derriere. Ses cavaliers lancerent de concert un 
grand cri que les mecreants reconnurent. lis se retournerent, se 
rallierent a Khaled. Les musulmans furent pris au piege. 

Attaque contre le Prophete (#) et rumeurs sur sa mort 

Le Prophete (S) etait dans 1'arriere de l'armee avec sept 
Ansars et deux Mouhajirins. En voyant les cavaliers de Khaled 
apparaitre derriere le mont, il appela a haute voix ses 
compagnons. 
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- A moi, serviteurs d" Allah! 

Les mecreants qui etaient peut-etre plus proches de lui que les 
musulmans entendirent sa voix. Un groupe d'entre eux courut en 
direction de la voix et attaqua violemment le Messager d' Allah 
(0). II essaya de le tuer avant l'arrivee des musulmans. Un 
Ansari s'avanca, les repoussa et se battit jusqu'a la mort. Un 
deuxieme en fit de meme, puis un troisieme, un quatrieme 
jusqu'au septieme. 

Apres la mort du septieme, seuls les deux Coreichites Talhah 
Ibn Obeid Allah et Sa'ad Ibn Abi Wakas demeuraient aupres du 
Prophete (S). Les mecreants en profiterent pour l'attaquer. Une 
pierre le toucha de front le faisant basculer de cote. Sa dent 
inferieure droite fut cassee. II fut blesse a la levre inferieure. Son 
casque fut brise et le sang lui coula du front et de la tete. II fut 
blesse aux joues par un coup d'epee et recut egalement un coup 
de sabre tres violent a l'epaule. II en souffrira pour un mois bien 
que les deux boucliers qu'il portait ne furent pas brises. Tout cela 
eut lieu en depit de la defense heroi'que de Sa'ad Ibn Abi Wakas 
qui eut recours a Tare et de Talhah Ibn Obeid Allah qui 
combattit plus que tous les autres regroupes. II fut blesse a 35 ou 
39 endroits. II protegea le Prophete (#) de sa main. Ses doigts 
touches furent paralyses. 

Au cours de ces moments critiques, les arc hanges Gabriel et 
Michael descendirent combattre a cote du Prophete (S). 
Certains musulmans arriverent et le defendirent farouchement. 
On en denombre parmi eux Abou Bakr Assidik et Abou Obeid 
Ibn Al-Jarrah, qu'ils soient agrees par Allah. AbouDoujana, 
Mous'ab Ibn Oumayr, Omar Ibn Al-Khattab et Ali Ibn Abi 
Taleb. D'autres arriverent par la suite. Le nombre des mecreants 
se multiplia et l'offensive se fit plus violente. Les musulmans 
firent preuve de courage et d'heroisme. Certains lancaient des 
traits, d'autres defendaient leurs positions ou faisaient face aux 
combattants ennemis. Certains protegeaient le Prophete (S) 
faisant de leurs corps un bouclier. L'etendard etait entre les 
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mains de Mos'ab Ibn Omayr. On lui coupa la main droite. II prit 
alors le drapeau avec la main gauche. On la lui coupa a grands 
coups d'epee. II s'accroupit alors la tenant avec la poitrine et le 
cou et finit par etre tue par Abdallah Ibn Kami 'a. Et comme il 
ressemblait an Prophete (S), Ibn Kami/a crut avoir tue le 
Messager d'Allah (H). II annonca sa mort criant a haute voix: 

- Mouhamed a ete tue. 

La rumeur courut comme l'eclair faisant ralentir l'offensive 
des mecreants qui penserent avoir atteint l'objectif escompte. 

Position des musulmans apres le siege 

En se rendant compte du piege dans lequel ils sont tombes, les 
musulmans furent pris de panique et se disperserent. Ils ne purent 
aboutir a une position commune. Certains prirent la fuite vers le sud 
et parvinrent a Medine. D'autres se refugierent dans le Mont 
Ouhoud. Le reste se dirigea vers le Prophete (#>) pour le proteger. 

La plupart des musulmans resterent assieges mais ils 
resisterent dans lews positions repoussant les assaillants. Et 
comme ils n'avaient pas de commandant, ils ne purent 
s'organiser au point que certains combattirent les siens. Al 
Yaman, pere de Houthayfa, fut tue par les musulmans. En 
entendant la rumeur de la mort du Prophete ($), certains 
s'affolerent, furent pris de panique et abandonnerent le combat 
alors que d'autres se surpasserent de courage criant: 

- Mourrez a la defense des valeurs pour lesquelles est mort le 
Messager d'Allah (S). 

Au beau milieu de cette confusion generate, Ka'ab Ibn Malek 
vit le Messager d'Allah se diriger vers eux. II le reconnut a ses 
yeux car son visage etait cache par le voile et le masque. II cria 
alors a toute voix: 

- O, musulmans! Bonne nouvelle. Voila le Messager d'Allah (H). 

Les musulmans commencerent a se regrouper autour de lui. II 
put en rassembler trente, grace a qui il put passer outre 1'armee 
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des mecreants, parvenir aux musulmans assieges et les retirer au 
versant du mont. Les mecreants tenterent de bloquer cette 
retraite mais ils echouerent et deux d'entre eux furent tues dans 
cette vaine tentative. 

Grace a ce plan judicieux, les musulmans se trouverent en 
lieu sur mais apres avoir subi de lourdes pertes a cause de la 
desobeissance des artilleurs. 

Dans le col 

Apres la retraite des musulmans dans le col du mont, des 
escarmouches eurent lieu entre eux et les mecreants qui n'eurent 
pas le courage d'avancer et passer a l'offensive generate. Ils se 
promenerent un peu dans le champ de bataille defigurant les 
cadavres des musulmans. Ils leur couperent les oreilles, les nez, 
les sexes et les eventrerent. 

Oubey Ibn Khalaf, pris d'orgueil, vint au versant d'Ouhoud 
pretendant tuer le Prophete (S) qui lui assena un coup de lance 
dans l'espacement entre son casque et son bouclier. II degringola 
de sa jument a maintes reprises. II revint dans son camp 
mugissant comme un bceuf. De retour a Mekka, il succomba a sa 
blessure a Saraf, pas loin de son village natal. 

D'autres mecreants, commandes par Abou Soufyan et Khaled 
Ibn Al-Walid, escaladerent le mont. Omar Ibn Al-Khattab et 
d'autres Mouhajirs les combatterent les obligeant a descendre de 
la montagne. Certains biographes rapportent que Sa'ad Ibn Abi 
Wakas en tua trois. 

Le nombre des morts des heretiques etait de 24 ou de 37 
selon certaines versions. 70 musulmans furent tues: 41 des 
Khazrajs, 24 des Aws, 4 Mouhajirs et un juif. II existe d'autres 
versions a ce propos. 

Apres la demiere tentative avortee de Khaled et d'Abou 
Soufyan, les mecreants commencerent a se preparer au retour. 
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Quant au Messager d' Allah (S), et apres s'etre senti en 
securite dans le passage montagnier, Ali Ibn Abi Taleb, 
qu' Allah soit satisfait de lui, lui apporta de l'eau puisee a 
Mihras, une source a Ouhoud, et lui donna a boire. Mais comme 
le Prophete (&) en trouva une odeur desagreable, il l'utilisa pour 
se laver le visage et en versa sur sa tete. Le sang coula alors de 
sa blessure et se refusa a s'arreter. Fatima, qu' Allah soit satisfait 
d'elle, brula un morceau de natte et le colla a la blessure. Le sang 
se coagula. Mouhamed Ibn Maslamah lui apporta alors de l'eau 
potable. Le Messager d' Allah (0) en but et pria Allah pour lui. II 
accomplit par la suite la priere de midi en etant assis. Les 
musulmans en firent de meme. 

Un groupe de femmes des Monhajirs et des Ansars dont 
Ai'cha, Oum Ayman, Oum Salim et Oum Salit arriverent. Elles 
remplirent les j aires d'eau potable et donnerent a boire aux 
blesses. 

Dialogue et decision 

Quand ils etaient sur le point de repartir chez eux, Abou 
Soufyan se rapprocha des musulmans et les appela a haute voix. 
Ils lui repondirent: 

- Rendez-vous l'annee prochaine a Badr, leur dit Abou Soufyan. 

Le Messager d' Allah (S) ordonna a Tun de ses compagnons 
de lui repondre: 

- Oui, c'est la un rendez-vous entre nous et vous. 

Abou Soufyan regagna par la suite son armee qui commenca 
a prendre la route du depart. Les Coreichites prirent leurs 
dromadaires et laisserent les chevaux de cote, et c'etait la, un 
signe montrant qu'ils se dirigeaient bel et bien vers Mekka et 
qu'ils ne comptaient pas investir Medine. Et c'etait la une grace 
divine evidente car rien n'empechait, a ce moment, les heretiques 
d'occuper Medine. Mais Allah les en empecha, Lui qui est capable 
de dresser un obstacle entre la personne et son cceur. 
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Les musulmans descendirent dans le champ de bataille 
inspecter les blesses et les morts. On evacua certains cadavres de 
martyrs a Medine mais le Prophete (0) ordonna de les rendre a 
leur place et de les enterrer dans leurs vetements sans lavage ni 
priere. On enterra deux a trois martyrs dans la meme tombe. On 
ensevelit meme deux martyrs dans le meme habit. On fit avancer 
dans la fosse celui qui apprenait par cosur plus de Coran. Le 
Messager d' Allah (&) dit: 



Le jour de la resurrection, je serai temoin de ceux-la. 

Vers Medine et a Medine 

Apres avoir acheve d'enterrer les martyrs et d'invoquer Allah en 
leur faveur, le Messager d' Allah (S) et les musulmans retournerent 
a Medine. En cours de route, ils rencontrerent des femmes dont les 
proches parents furent rues, le Prophete (0) leur presenta ses 
condoleances et pria Allah pour elles. Une femme de Bani Dyar 
dont la mari, le frere et le pere furent rues et a qui on dit que le 
Prophete (0) avait ete tue vint demander de ses nouvelles. Quand 
on lui dit qu'il etait, grace a Allah, comme elle le souhaitait, elle 
demanda de le voir. On la lui montra. En le voyant, elle s'ecria: 

- Toute calamite apres toi est insignifiante. 

Les musulmans passerent la nuit, en etat d'urgence, a garder 
la ville et le Messager d'Allah (S) bien qu'ils eussent ete 
epuises, blesses et tristes. 

Le Messager d'Allah (S) comprit qu'il fallait suivre de pres 
les mouvements de l'ennemi afin de lui faire face au cas ou il 
decidait de rebrousser chemin en direction de Medine. 

Razzia 'Hamra Al Assad 

Le matin, il appela les musulmans a sortir a la rencontre de 
l'ennemi et que seuls ceux qui avaient participe a Ouhoud etaient 
autorises a partir. Ils dirent tous: "Volontiers". Ils sortirent 
jusqu'a Hamra Al Assad, situe a environ 12 km de Medine. Ils y 



126 



camperent. 

Les heretiques avaient campe a "Rawha" a environ 50 km de 
la. lis se consultaient, reflechissaient pour un eventuel retour a 
Medine et regrettaient d'avoir rate une occasion d'or. 

Ma'abad Ibn Abi Ma'abad Al Khouza'i etait un ami intime 
du Prophete (S). II alia le voir a Hamra Al Assad et lui presenta 
ses condoleances pour les victimes d'Ouhoud. 

Le Messager (0) lui ordonna d'aller voir Abou Soufyan et de 
le dissuader de revenir a Medine. 

Ma'abad se dirigea a Rawha, ou les mecreants avaient decide 
de repartir a destination de Medine. II les dissuada de mettre en 
vigueur leur projet, leur faisant craindre le pire. 

- Mohamed, dit-il, est sorti a votre rencontre dans une force 
dont je n'ai jamais vu d'aussitot important. Tous meurrent d'envie 
de vous rencontrer et sont furieux au point quejene puis vous 
decrire. Si vous ne partez pas maintenant, l'avant garde de Tarmee 
risque d'apparaitre a tout moment de derriere cette colline. 

En entendant cette mise en garde, ils se decouragerent et leur 
moral tomba au plus bas. Abou Soufyan se contenta de faire de 
la propagande politique et chargea quelqu'un de dire aux 
musulmans que 



{Les gens se sont rassembles contre vous: craignez-les} 



et ce, de crainte que les musulmans ne les pourchassent. II s'en 
pressa par la suite de donner l'ordre de depart. 

Quant aux musulmans, le danger imminent n'eut aucun effet 
contre eux. 




(3:173) 



127 



{Cela accrut leurjoi et ils dirent: "Allah nous suffit. D est 
notre meilleur garant } (3:173). 

Ils demeurerent a Hamra Al Assad jusqu'au mercredi puis 
revinrent a Medine. 

{Bs revinrent done avec un bienfait de la part d'Allah et 
une grace. Nul mal ne les toucha et ils suivirent ce qui 
satisfait Allah. Allah est detenteur d'une grace immense} 
(3:174). 
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LUTTE SANGLANTE (2) 
Evenements et Razzias 

Les pertes subies a Ouhoud entacherent la reputation des 
musulmans et encouragerent leurs ennemis a s'attaquer a eux. 
Des evenements malheureux dont voici les plus importants se 
deroulerent par la suite. 

Evenement de Raji' 

Des gens d'Adhal et de Qarah allerent voir le Messager 
d' Allah (S) et lui dirent qu'il y avait parmi eux des musulmans. 
lis lui demanderent d'envoyer avec eux des enseignants charges 
de leur apprendre le Coran et la religion. Le Prophete (S) 
envoya dix de ses compagnons commandes par 'As'm Ibn 
Thabet. En arrivant a Raji', lis les trahirent et appelerent le clan 
Bani Lehyane de la tribu Houthayl pour les aider a les abattre. 
Environ cent artilleurs accoururent a l'appel et entourerent les 
musulmans qui s'etaient refugies dans un endroit eleve. lis leur 
donnerent l'aman (la paix). 'Asim rejeta l'offre des traitres et 
combattit avec ses compagnons dont sept trouverent la mort. Les 
mecreants s'engagerent de nouveau a assurer la securite des trois 
survivants qui, apres leur soumission, les trahirent et les 
ligoterent. L'un des trois musulmans refusa de les accompagner 
disant que ce n'etait la que le debut de la trahison. Les assaillants 
le tuerent. lis emmenerent les deux autres: Khoubayb Ibn Ady et 
Zei'd Ibn Adathna a Mekka ou ils furent executes pour deux 
Mecquois qu'ils avaient tues a Badr. 

Catastrophe de Bir Ma'ouna 

A la meme epoque de 1' evenement Raji', une autre 
catastrophe plus douloureuse eut lieu. Abou Bara' Amerlbn 
Malek vint voir a Medine le Messager d'Allah (B)> qui l'appela a 
embrasser l'islam. II n'adopta pas la religion et ne la rejeta pas 
mais il emit l'espoir que les habitants de Najd accepteraient la 
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nouvelle confession si des predicateurs allaient les voir sur 
place. II s'engagea egalement a les proteger. 

- Je suis leur protecteur, dit-il. 

Le Messager d' Allah (S) envoya soixante-dix predicateurs 
parmi les enseignants du Saint Coran. Les musulmans 
descendirent a proximite de Bir Ma'ouna. Haram Ibn Melhan 
alia presenter le message du Prophete (H) a l'ennemi d' Allah, 
Amer Ibn Toufayl, qui n"y jeta meme pas un regard et ordonna a 
Tun de ses acolytes de 1'executer. Celui-ci le transperca de 
derriere avec sa lance. Haram tomba en martyr. Des membres de 
la tribu Bani Salim assiegerent les musulmans et les tuerent tous 
a part Ka'ab Ibn Ze'id et Amrou Ibn Oumaya al-Dhamri. 
Grievement blesse, Kaaba fit semblant d'etre mort et put avoir la 
vie sauve. II fut tue plus tard le Jour du fosse. Quant a Dhamri, il 
gardait les dromadaires. II fut pris en captivite. Amer le libera a 
la place d'une esclave que sa mere devait affranchir. 

Le Messager d'Allah ($&) fut extremement touche par les 
evenements de Raji' et Bir Ma'ouna qui eurent lieu le meme 
jour au mois de Safar en l'annee 4 H. 

On disait que la nouvelle des deux trahisons parvint au 
Prophete (0) le meme soir. II invoqua Allah contre les tueurs 
pendant trois jours, chaque matin a la priere de l'aube. Allah 
revela aux musulmans, en reference a la parole des martyrs: 

- «Rapportez a nos clans que nous avons rencontre notre Seigneur, 
qu'Il est satisfait de nous et que nous sommes satisfaits de Lui. 

Le Prophete (S) s'abstint, alors, de l'invocation du 
"Kounout". 
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RAZZIA BANI NADHIR 



Bani Nadhir comploterent contre les musulmans de facon pire 
que celle d'Adhal, Qarah et les traitres de Bir Ma'ouna. lis 
demanderent au Messager d' Allah (jft) de se reunir avec eux 
dans un endroit qu'ils indiquerent pour ecouter les versets du 
Saint Coran et les lois de l'lslam et pour discuter avec lui et 
embrasser, eventuellement, l'lslam s'ils etaient convaincus. 
L'accord fut conclu mais ces mechantes personnes avaient 
decide entre eux d'apporter chacun un poignard dissimule dans 
ses habits et d'assassiner le Messager d'Allah (S) par traitrise. 

Heureusement, la nouvelle parvint a l'Envoye d'Allah (S) qui 
decida de les evacuer. 

On raconta egalement qu'Amrou Ibn Oumaya Al Dhamri, 
qu'Allah soit satisfait de lui, tua deux personnes de Bani Kilab 
en route. Les deux victimes etaient protegees par un pacte passe 
avec les musulmans. 

Informe de l'incident, le Messager d'Allah alia voir, avec 
un groupe de ses compagnons, Bani Nadhir pour l'aider a payer 
le prix du sang des deux victimes conformement aux clauses du 
pacte passe avec eux. 

- Volontiers, Abou Al-Kacim, dirent-ils, asseyez-vous ici 
jusqu'a ce qu'on vous apporte ce que vous avez demande. 

Le Messager d'Allah (0) s'assit adosse a un mur a attendre. 
Les juifs trouverent l'occasion propice pour tuer le Messager de 
l'lslam (0). 

- Qui se charge de prendre cette meule, de monter en haut et 
de la lui jeter sur la tete, se proposerent-ils? 

Le plus scelerat d'entre eux, Amrou Ibn Jihach se porta 
volontiers. L'archange Gabriel descendit et informa le Prophete 
(S) du dessein criminel. 
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L'envoye d' Allah (0) s'empressa de revenir a Medine. Ses 
compagnons le suivirent. II les informa du complot et desa 
decision d'evacuer Bani Nadhir. 

II envoya par la suite Mouhamed Ibn Maslamah les voir et 
lew dire en son nom: 

- Sortez de Medine et n'y demeurez plus avec moi. Je vous 
donne un delai de dix jours pour partir. Celui qui y demeure sera 
execute. 

Bani Nadhir se preparerent a partir pendant plusieurs jours. 
Mais le leader des hypocrites Abdallah Ibn Oubey leur envoya 
quelqu'un leur demander de rester. 

- Ne paniquez pas et restez-y. J'ai avec moi deux mille 
combattants qui accederont avec vous dans vos enceintes et qui 
sont disposes a mourir a votre defense: 

{Si vous etes expulses, nous vous suivrons dans l'exil. 
Nous n'obeirons a personne quand il s'agira de vous. Si 
vous etes attaques, nous serons a vos cotes} (59:1 1). 

Ainsi que les tribus Quraydha et Khatfan. lis se sentirent 
forts et refuserent de partir. lis dirent au Prophete (S): 

Nous ne partons pas. Faites ce qui vous plait. 

Le Messager (0) mobilisa ses troupes. II chargea Ibn Oum 
Maktoum de vaquer aux affaires de Medine et donna l'etendard a 
Ali et partit. II assiegea Bani Nadhir qui se refugierent dans leurs 
enceintes lancant des traits et des pierres contre les musulmans. 

Les palmeraies et leurs jardins les aidaient dans leur combat. 
Le Prophete (0) ordonna d'y mettre le feu et de couperles 
palmiers. Les juifs furent pris de panique et se decouragerent. 
Six jours plus tard, ils se rendirent aux musulmans. On dit que 
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cela eut lieu quinze jours plus tard. La reddition avait pour 
conditions de les laisser partir de Medine. Le clan Quraydha les 
laisserent tomber ainsi que le chef des hypocrites et ses allies. 

Le Messager d 1 Allah (#) leur pennit d'emporter avec eux leurs 
affaires, leurs biens et leurs armes. lis emporterent toutcequ'ils 
purent prendre avec eux au point d'arracher les portes, les fenetres, 
les piliers et les poutres des toits. La plupart d'entre-eux et leurs 
chefs allerent se refugier a Khaybar. Le reste partit au Cham. 

Le Messager d'Allah (0) partagea leurs terres et leurs 
maisons entre les premiers Mouhajirs. 

Razzia rendez-vous de Badr 

On avait rapport e qu'Abou Soufyan avait donne rendez-vous 
aux musulmans a Badr l'annee d'apres alors qu'il etait a Ouhoud. 
Au mois de Cha'aban en l'annee 4 H, le Messager d'Allah (S) 
partit a Badr comme convenu. II y demeura huit jours a attendre 
Abou Soufyan. II avait avec lui mille cinq cents combattants et 
dix juments. II remit l'etendard a Ali Ibn Abi Talib et designa 
Abdallah Ibn Rawaha a sa place a Medine. 

Quant a Abou Soufyan, il partit a la tete d'une force de 2000 
combattants et 50 chevaux. II etait effraye depuis son depart. En 
arrivant a Dar Dhahran, il dit a ses compagnons: 

- II ne vous convient qu'une annee fertile ou les betes 
pourront paitre et ou vous trouverez du lait a boire. Or cette 
annee est ingrate. Et moi, j'ai decide de revenir. Revenez si vous 
voulez. 

Tous revinrent avec lui et ne firent aucune objection. Les 
musulmans enregistrerent un beau succes sans avoir a combattre. 
lis furent craints par les tribus et la securite regna dans la region. 
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RAZZIA AL-AHZAB (les partis) 



Le Prophete (§i) et les musulmans devaient vaquer aux 
affaires de la religion et des nouveaux musulmans suite a la 
securite et au calme qui regnerent grace a la sagesse et a 
l'adresse du Messager d'Allah (0). 

Apres la razzia Bani Nadhir, aucun affrontement de taille 
n'eut lieu pendant une periode d'un an et demi. 

Toutefois, les juifs n'etaient pas satisfaits et ne purent 
admettre que les musulmans vecussent en securite. Apres avoir 
pris pieds a Khaybar, ils commencerent a comploter et a 
s'activer dans les coulisses. Ils parvinrent, en dernier lieu, a 
rassembler une armee gigantesque des tribus arabes pour faire la 
guerre aux musulmans. 

Les biographies racontent que vingt notables et chefs juifs 
partirent a Mekka pour les inciter a investir Medine et leur 
promettre de leur venir en aide. Les Coreichites accepterent. Les 
juifs allerent alors voir la tribu Ghatfan qui accepta aussi, puis 
ils furent le tour des tribus arabes dont certaines repondirent 
favorablement. Ils organiserent ensuite tout ce monde selon un 
plan unique afin que tous arrivent a Medine en meme temps. 

Concertation et Tranchee 

La nouvelle de ce rassemblement et du depart a destination de 
Medine parvint au Messager d'Allah (#) qui consulta ses 
compagnons. Salman Al Farisi (le Persan), qu' Allah soit 
satisfait de lui, proposa de creuser un fosse. Sa proposition plut 
aux musulmans et fut retenue. 

Comme Medine etait entouree des cotes est, ouest et sud des 
terrains volcaniques composes de pierres noires et n'etait 
accessible que du cote nord, le Messager d'Allah choisit 
l'endroit le plus etroit entre Al-Harra (le terrain volcanique) est 
et ouest et y creusa la tranchee. II chargea chaque groupe de dix 
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homines de creuser quarante coudees et participa avec eux a 
creuser la tranchee et a transporter la terre. Les musulmans firent 
de grands efforts et supporterent le froid et la faim. On leur 
apporta pour chacun une poignee d'orge petri avec de l'huile 
nauseabonde. lis mangeaient cette pauvre nourriture difficile a 
digerer. lis se plaignirent au Messager d' Allah (S) de la faim 
qu'ils enduraient et lui firent montrer une pierre attachee au 
ventre de chacun d'entre-eux. Et le Messager d' Allah (S) leur fit 
montrer deux pierres a son ventre (0). 

Au cours de la corvee, des miracles eurent lieu. Jabir vit la 
faim qu'endurait le Messager d' Allah (S). II alia egorger une 
bete a lui et demanda a sa femme de moudre une mesure d'orges. 
II invita ensuite le Prophete (S) et un groupe de ses compagnons 
en secret. Mais le Prophete appela tous les gens de la 
tranchee, qui etaient au nombre de mille. lis mangerent tous a 
leur faim alors que la marmite etait toujours pleine et la pate en 
grande quantite. 

La soeur de No'man Ibn Bechir apporta au pere et a l'oncle de 
son frere des dattes. 

Le Messager d'Allah (0) jeta les dattes sur un vetement et 
appela les gens de la tranchee a manger. lis mangerent tous et 
regagnerent leurs postes alors que les dattes debordaient de 
l'habit. 

Une grosse pierre empecha Jabir et ses comagnons de 
poursuivre les travaux. Le Messager d'Allah descendit dans 
le fosse et lui donna un coup de pioche. Le rocher se desintegra 
completement. Un dur rocher fit egalement obstacle a Al Bara et 
ses compagnons, le Prophete (S) descendit encore une fois dans 
la tranchee, invoqua Allah: "Au nom d'Allah", puis donna un 
coup de pioche a la pierre y decoupant un morceau. Une lumiere 
jaillit de la pierre et on lui annonca la bonne nouvelle relative a 
la conquete future du Cham. II donna un autre coup et on lui 
revela la future invasion de la Perse. II frappa encore une fois, la 
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revelation le mit ail courant de la prochaine conquete du Yemen 
au moment ou le rocher se rompait. 

Entre les deux bouts de la tranchee 

L'armee Coreichite arriva a Medine. Commandee par Abou 
Soufyan, elle etait forte de 4000 combattants soutenus par 300 
chevaux et 1000 dromadaires. L'etendard etait brandi par 
Othman Ibn Talhah Ibn Abi Al-Abdari. La tribu Ghatfan et ses 
allies de Najd affluerent, formant une force de 6000 
combattants. L'arrivee de cette grande armee etait une epreuve 
difficile et effrayante pour les medinois. 

Le Messager d 'Allah (&) passa la direction de Medine a Ibn 
Oum Maktoum. II mit les femmes et les enfants en lieux surx et 
partit a la tete d'une force de 3000 combattants. Les musulmans 
prirent position entre le Mont Sala' qu'ils laisserent derriere eux 
et la tranchee qui fit obstacle entre eux et l'ennemi. 

Les mecreants se preparerent, puis avancerent vers Medine. 
En s'approchant des musulmans, ils furent surpris de trouver une 
large tranchee qui faisait obstacle entre eux et le camp adverse. 
Stupefait, Abou Soufyan dit: 

- C'est la, une ruse que les arabes n'ont jamais connue. 

Ils se mirent a tourner furieusement, autour de la tranchee et a 
chercher une issue par laquelle ils pourraient passer. Les 
musulmans les bombardaient de traits pour les empecher de 
s'approcher, de traverser le fosse ou de jeter de la terre dans 
l'excavation afin de pouvoir passer. 

Les heretiques furent contraints d'imposer le siege a Medine 
alors qu'ils ne s'y etaient pas prepares. En effet, ils n'avaient pas 
prevu une telle situation. Ils se mirent a chercher a passer, de jour, 
au moment ou les musulmans lews faisaient face tout au long du 
front, lew jetant dessus pierres et traits. Les Coreichites et lews 
allies accentuerent lews efforts tout au long de la journee. 



136 



Les musulmans se virent contraints de se defendre sans 
relache au point que le Messager d' Allah (S) et les adeptes de 
la foi raterent les prieres et ne purent les accomplir qu'apres le 
coucher du soleil ou un pen plus avant. La priere de la peur 
n'avait pas encore ete imposee. 

Un jour, des cavaliers mecreants dont Amrou Ibn Abd Widd, 
Tkrima Ibn Abi Jahl, Dhirar Ibn Al Khattab et d'autres 
s'attaquerent a un endroit etroit de la tranchee. lis parvinrent a y 
passer et leurs chevaux commencerent a parcourir le terrain 
separant le fosse au Mont Sala'. Ali Ibn Abi Talib et un groupe 
de musulmans s'elancerent et bloquerent Tissue par laquelle ils 
passerent. Amrou Ibn Abd Widd, qui etait un combattant 
farouche, appela au duel. Ali le mit en colere, l'obligeant a 
descendre de son cheval. Les deux se battirent un moment. Ali 
le tua enfin. Les autres cavaliers Coreichites, effrayes, prirent la 
fuite au point qu'Ikrima laissa tomber sa lance et que Nawfal Ibn 
Abdallah tomba dans la tranchee et se fit abattre par les 
musulmans. 

Un nombre restraint des deux cotes trouva la mort dans la 
confrontation aux tirs a Tare. Dix mecreants furent tues contra 
six musulmans. 

Trahison de Bani Qouraydha et sa repercussion sur le 
deroulement de la bataille 

Le clan Qouraydha avait signe un pacte avec le Messager 
d'Allah (S). 'Hoyay Ibn Akhtab, maitre des Bani Nadhir, alia 
voir, durant cette razzia, Ka'ab Ibn Asad, chef du clan Bani 
qouraydha. II lui decrivit les avantages de la rupture du pacte et 
i'incita a trahir les musulmans. Ka'ab accepta, rompit le traite et 
alia se ranger du cote des mecreants. 

Bani Qouraydha habitait au sud de Medine et les musulmans 
etaient au nord et rien n'empechait la tribu juive de s'attaquer 
aux femmes et aux enfants des musulmans qui, etaient 
desormais en danger. La nouvelle parvint au Messager d'Allah 

137 



(S) qui depecha Mouhamed Ibn Aslam a la tete de 200 
combattants et Zei'd Ibn Haritha a la tete de 300 guerriers pour 
garder les families musulmanes. II envoya egalement Sa'ad Ibn 
'Obadah et un groupe d'Ansars apporter des nouvelles. Ces 
derniers trouverent les juifs disposes a tout faire. lis insultaient 
les musulmans et le Messager d'Allah (0) et disaient qu'ils 
n'avaient aucun pacte ni engagement envers Mouhamed (0). 

Le Prophete (S) s'inquieta vivement a cette nouvelle. II se 
couvrit de son habit et se coucha. II demeura longtemps a 
puis il se releva glorifiant Allah: 

"j^s! ilif 

-"Allah est Plus grand", dit-il. 

Puis, il annonca aux musulmans la promesse de victoire. 

II voulut envoyer a 'Ouyayna Ibn 'Hisn afin qu'il fasse la paix 
avec la tribu Ghatfan contre le tiers des dattes de Medine. Mais 
les deux seigneurs des Ansars Sa'ad Ibn Mou'ath et Sa'ad Ibn 
'Obadah refuserent: 

- Nous etions, nous et ceux-la, des mecreants. Et ils n'ont 
jamais convoite un seul fruit de Medine. Or maintenant qu'Allah 
nous a honores avec I'lslam, est-il convenable qu'on leur donne 
nos biens? 

Par Allah. Ils ne recevront de nous que Tepee. Le Prophete 
(S) declara leur point de vue judicieux. 

Defaillance des partis et fin de la razzia 

Dans ces conditions difficiles, Nairn Ibn Mas'oud Al Achja'i, 
de la tribu de Ghatfan et grand ami des Coreichites et des juifs, 
vint aupres du Messager d'Allah (S): 

- O Messager d Allah! J'ai adopte I'lslam et ma tribu n'est pas 
au courant de ma conversion, dit-il. Ordonne-moi ce qui te plait. 

- Tu es un homme seul, lui repond-il. Que pourras-tu faire? 
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tente de pousser certains clans a faire defection. 

Nairn alia chez Bani Qouraydha. En le voyant, ils le recurent 
avec tous les honneurs. 

- Vous savez l'amitie que j'eprouve pour vous, leur dit-il, et 
les bonnes relations que nous entretenons. Je voudrais vous dire 
quelque chose mais promettez-moi de la garder en secret. 

- Oui, dirent-ils. 

- Vous avez vu ce qui est arrive a Bani Quaynouqua' et Bani 
Nadhir. Vous avez fait alliance avec les Coreichites et Ghatfan. 
Or, ils ne sont pas dans la meme situation que vous. Ici, c'est 
votre pays, ou il y a vos biens, vos enfants et vos femmes. Vous 
ne pouvez demenager ailleurs. Eux, leur pays, leurs biens et 
leurs femmes sont loin d'ici. S'ils trouvent une occasion propice, 
ils en profitent, sinon ils repartent chez eux et vous laissent seuls 
avec Mouhamed qui se vengera de vous comme il lui plaira. 

- Que faire alors, se demanderent-ils? 

- Ne faites la guerre avec eux que s'ils vous donnent des 
otages. 

Les juifs approuverent la proposition. 

Nairn se rendit par la suite aupres des Coreichites et discuta 
avec leurs leaders: 

- Les juifs ont regrette d'avoir rompu leur pacte avec 
Mohamed, leur dit-il. lis lui ont propose, en guise de reparation 
des otages qu'ils vous reclameront et Mouhamed a accepte de 
faire alliance de nouveau sur cette condition. Soyez done 
prudent. 

II alia voir ensuite la tribu Ghatfan et leur raconta la meme 
histoire. 

Ainsi et grace a cette sage astuce, la conflance entre les 
coalises s'evaporisa. Abou Soufyan envoya a Qouraydha une 
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delegation leur demandant de participer a la bataille le 
lendemain qui etait un samedi. 

- Demain est un samedi, dirent-ils, et les malheurs ne se sont 
abattus sur nous qu'a cause de la violation de ce jour. Nous ne 
combattrons avec vous que si vous nous remettiez des otages 
afin que vous ne nous laissiez pas tomber et que vous partiez 
chez vous. 

Les Coreichites et les Ghatfans se dirent alors que Nairn avait 
raison. lis envoyerent alors aux juifs leur enjoignant de 
participer a la guerre sans avoir a leur remettre des otages. Les 
juifs se dirent alors que Nairn avait dit vrai. La volonte des deux 
camps se rompit et les coalises ne se sentirent plus disposes a 
poursuivre leur mission belliqueuse. 

Allah envoya alors un vent violent et des anges qui semerent 
la panique et la terreur parmi les heretiques. Leurs marmites 
furent renversees et leurs tentes arrachees. Un froid glacial 
s'abattit sur eux. lis ne purent resister a une telle mesaventure et 
prirent le chemin du retour. 

C'etait la tentative 'la plus dangereuse qu'effectuaient les 
ennemis de l'lslam pour investir Medine. 

Leur defaite signifiait qu'ils n'attaquaient plus Medine et 
c'etait le sens de la remarque faite alors par le Prophete ($&) qui 
dit: 

fv&flj >fJ-uJ (j-=ej < V t ^ufcjJJu 

- "Maintenant, c'est a nous de les envahir. Eux, ils ne nous 

attaqueront plus. A notre tour d'aller chez eux". 
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RAZZIA BANI QOURAYDHA 

A son retour de la tranchee, le Messager d' Allah (S) enleva 
son armure et ses vetements et se leva. C'est alors que l'archange 
Gabriel, Paix sur lui, vint le voir et lui ordonna de se dinger 
pour chatier Bani Qouraydha. 

- Je te devance, lui dit-il, je vais leur semer la terreur aux 
coeurs. 

Et il partit avec sa suite d'anges. 

Quand au Messager d' Allah (S), il fit l'annonce suivante: 
"Que celui qui etend et obeit n'accomplisse la priere d'Al-Asr 
que chez Bani Qouraydha". 

II designa a la tete de Medine Ibn Oum Maktoum et remit 
Tetendard a Ali Ibn Taleb. II lui demanda de les devancer avec 
un groupe de musulmans. En les voyant, les juifs insulterent le 
Prophete et dirent du mal de lui. Quant aux musulmans, ils 
ne tarderent pas a partir. 

Le Messager d' Allah (0) partit dans un convoi de Mouhajirs 
et d'Ansars. II descendit a proximite-de Tun de leurs puits 
nomme Ana. 

Allah leur remplit les coeurs de terreur. Ils se refugierent dans 
leurs fortifications et n'oserent pas faire la guerre. 

Les musulmans les assiegerent durement. Apres un long 
siege, ils voulurent prendre conseil aupres de leurs allies 
musulmans. Ils demanderent au Messager d'Allah (#) de leur 
envoyer Abou Loubaba pour le consulter. II le leur envoya. En le 
voyant, les hommes accoururent vers lui et les femmes et les 
enfants fonderent en larmes devant lui. II fut prit de tendresse 
pour eux. Ils lui demanderent s'ils devaient abdiquer et se rendre 
au pouvoir de Mouhamed (S). II dit que oui tout en montrant sa 
gorge signifiant par ce geste qu'ils auraient les gorges coupees. 
Mais vite, il se rendit compte qu'il avait trahi Allah et son 
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Prophete (H). II repartit vite et se dirigea vers la Mosquee du 
Prophete (ft) ou il se fit attacher a Tun de ses piliers jurant que 
seul le Messager d' Allah (§1) le detacherait de ses propres mains. 
En apprenant la nouvelle, le Prophete (S) dit: 

Cr 5^ 4_^s^p3^ J_*i La Jii !>| Cat < 4J C^JJCum^ Col" 

■* ' ° 

- S'il etait venu me voir, j'aurais prie Allah pour 
Tabsoudre. Mais puisqu'il a fait ce qu'il a fait, nous le 
laisserons jusqu'a nouvel ordre d' Allah . 

Les Bani Qouraydhas ne purent resister au long siege et 
finirent par accepter le jugement du Messager d' Allah (S) apres 
vingt cinq jours. Les hommes furent arretes et les femmes et les 
enfants mis a part. Leurs ajlies Aws demanderent qu'on les traite 
bien comme furent traites Bani Qouraydha et Bani Annadhir, les 
allies des Khazrajs. 

- ' Accepteriez-vous que Tun d'entre vous soit leur juge", 
leur dit le Prophete (S)? 

- Oui, repondirent-ils. 

- "Ce sera Sa'ad Ibn Mou'ath". 

- Nous acceptons. 

Sa'ad, qui s'etait blesse dans la razzia de la tranchee, etait a 
Medine. On Temmena sur un ane. En s'approchant du Messager 
d'Allah (0), il leur dit: 

- Allez voir votre chef . 

lis Tentourerent de tout cote, l'implorant de bien traiter ses 
allies. II demeura silencieux et ne repondit pas. Quand ils 
exagererent, il leur lanca: 

- II est temps pour Sa'ad de ne point accepter de reproche 
dans la voie d'Allah. 
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En entendant cela, certains retournerent a Medine et 
annoncerent la mort des gens. 

Sa'ad descendit. On rinforma de l'acceptation de Bani 
Qouraydha de son verdict. II condamna les hommes de mort, les 
femmes et les enfants d'etre pris en captivite et les biens d'etre 
partages. Le Messager d'Allah (S) lui dit: 

"Ton verdict est celui d'Allah issu au dessus de sept cieux". 

Ce jugement est egalement conforme a la loi des juifs mais 
moins dur et plus clement. 

Apres le jugement de Sa'ad lbn Mou'ath, les Bani 
Qouraydhas furent emmenes a Medine. On creusa des tranchees 
dans le marche de la ville. On les emmena groupe par groupe a 
ces tranchees ou ils furent decapites. lis etaient au nombre de 
quatre cents. On rapporta aussi qu'ils etaient entre six cents et 
sept cents. 

Hoyay lbn Akhtab, chef des Bani Nadhir, fut egalement 
decapite. il etait parmi les vingt leaders juifs qui avaient incite 
les Coreichites et les Ghatfans a attaquer les musulmans. II alia 
voir ensuite les Qouraydhas, les encouragea a violer leur pacte 
avec les musulmans qu'ils trahirent au moment le plus critique. 
Les Qouraydhas avaient pose une condition a Hoyay qui devait 
rester avec eux dans leurs forteresses avant et apres le siege. II 
fut lui aussi execute. 

Certains membres de Bani Qouraydha avaient adopte l'lslam 
avant de descendre de leur citadelle. On ne leur fit rien. D'autres 
furent demandes en don. Ils furent liberes avant de se convertir a 
l'lslam. Les armes et les biens furent collectes. On denombra 
1500 epees, 300 cuirasses, 2000 lances, 500 boucliers et 
beaucoup d'autres ustensiles, de materiel, de meubles et de 
bovins. Le cinquieme de tout cela en plus des captifs et de la 
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palmeraie fut dte et le reste partage. Une part fut accordee au 
fantassin et trois parts au cavalier, une pour lui et deux parts 
pour son cheval. 

Les captives furent vendues a Najd contre des armes. Apres 
rextermination des Qouraydhas, le vceu de Sa'ad Ibn Mou'ath tut 
exause. Lors de la razzia de la Tranchee, Sa'ad avail prie Allah 
apres avoir ete blesse dans le fosse, de le faire mourir s'il n*y avait 
plus de guerre contre les Coreichites et de ne mourir qu'une fois 
gueri des Qouraydhas. II s'etait installe dans une tente a la 
Mosquee du Prophete (0) pour que celui-ci puisse lui rendre 
visite de pres. Une brebis lui passa dessus lui causant une 
hemorragie mortelle. Les anges porterent son cortege funebre avec 
les musulmans et le Trone du Tout Puissant s'ebranla a sa mort. 

Abou Loubaba passa six nuit ligote puis sa penitence fut 
revelee. Oum Salamah lui annonca la bonne nouvelle. Les gens 
accoururent pour le liberer mais il refusa, ne voulant etre detache 
que par le Messager d'Allah (&) qui exauca son vceu en passant 
pour la priere de l'aube. 

Apres la razzia Bani Qouraydha, les musulmans entreprirent 
plusieurs actions militaires dont voici les plus importantes: 

Assassinat d'Abou RafP Salam Ibn Abi Al-Haqiq 

II s'agit d'un commer9ant du Hijaz, leader des juifs de 
Khaybar et Tun des grands instigateurs des coalises anti-Medine. 
Apres avoir regie les comptes des Partis et de Qouraydha, cinq 
membres du clan Khazraj ont ete delegues pour le tuer et 
acquerir cet honneur comme ce fut le cas avec les Aws lors de 
l'execution de Ka'ab Ibn Achraf. 

Les cinq mandataires arriverent a son fort situe du cote de 
Khaybar au coucher du soleil. Abdallah Ibn ' Atik y acceda et 
s'y cacha. Quand les gens s'endormirent, il prit les cles et ouvrit 
les portes pour faci liter sa fuite en cas de necessite. II se dirigea 
par la suite chez Abou Rafi'. La maison etait obscure. II l'appela 
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et quand il sut sa place, il lui donna un coup d'epee, mais en 
vain. II sortit et revint comme s'il venait a son secours. II le 
frappa cette fois-ci pour de bon, lui mit Tepee au ventre, appuya 
de toutes ses forces et le transperca. II s'enfuit par la suite 
ouvrant les portes Tune apres l'autre. II tomba dans l'escalier et 
se cassa la jambe. II parvint ensuite a ses compagnons et allerent 
tous voir le Messager d'Allah(j§s). lis lui raconterent cequi 
s'etait passe. Le Messager d'Allah (S) passa la main sur la 
fracture d'Abdallah qui se remit aussitot de son mal. 

Thumama Ibn Athal, maitre d'Al Yamamah en capitivite 

Thoumama etait Tun des pires ennemis du Messager d'Allah 
(#) et de sa religion. II sortit au mois de Mouharam en l'annee 6 
H, deguise dans l'intention d'assassiner le Prophete (S). Entre- 
temps, le Prophete (S) avait depeche Mouhamed Ibn Maslamah 
dans un convoi de 30 cavaliers pour chatier Bani Bakr Ibn Kilab 
residant dans les environs de Dharyah, a sept nuits de marche 
sur la route Medine-Basrah. A leur retour, ils tomberent sur 
Thoumama et le prirent en captivite. Ils l'emmenerent a Medine 
et l'attacherent a un pilier de la Mosquee. Le Messager d'Allah 

(5) passa le voir: 

- Qu'as tu Thoumama, lui dit-il? 

- J'ai du bien, Mohamed, repondit-il! Si tu tues, tu tues 
quelqu'un dont la mort sera vengee. Si tu fais don, tu le fais pour 
quelqu'un plein de gratitude. Si tu veux de l'argent, tu n'as qu'a 
demander, tu auras ce que tu veux. 

Le Messager d'Allah (0) le laissa puis passa le voir le 
lendemain. Le raeme dialogue se repeta. II alia le voir egalement 
le troisieme jour et ils eurent la meme conversation. Le Prophete 

(6) dit alors: "Relachez Abou Thoumama". Le maitre d'Al 
Yamama se lava et prononca la profession de foi, disant au 
Prophete (S): 

- Par Allah, il n'y avait sur terre de visage plus execrable que 
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le tien et voila que maintenant ton visage est ce qu'il y a de plus 
agreable pour moi. Par Allah, il n*y avait sur terre de religion 
plus hai'ssable que la tienne et voila que maintenant ta religion 
est la meilleure religion pour moi. 

De retour, Thoumama alia a la Mecque pour accomplir la 
'Omra. Les Coreichites lui reprocherent sa conversion a l'lslam. 

- Par Allah, leur dit-il, pas un grain de froment ne vous 
parviendra d'Al Yamama tant que le Messager d' Allah (S) n'a 
pas donne son autorisation. 

A son retour, il interdit la vente de froment aux gens de la 
Mecque qui furent durement touches par cet embargo au point 
d'ecrire au Messager d' Allah (0) le conjurant par les liens de 
parente qui les unissaient de demander a Abou Thoumama de 
leur vendre la nourriture. Le Prophete (&) leur repondit 
favorablement. 

Razzia Bani Lehyan 

Bani Lehyan etait le clan de ceux qui avaient massacre les 
musulmans a Al-Raji'. lis habitaient a Hijaz, loin sur les 
frontieres avec Asafan. Le Messager d'Allah (H) reporta leur 
chatiment. Apres la defaite des partis et la stabilite qui regna 
dans la region, il designa Ibn Oum Maktoum a la tete de Medine 
et partit au mois Rabiy I en l'annee 6 H dans une convoi de 200 
combattants et 20 juments. II se depecha de parvenir chez eux au 
plus vite. En parvenant dans la vallee de l'Oued Gharran, ou ses 
compagnons avaient ete assassines, il pria Allah pour eux et 
passa deux jours dans les lieux. Quant a Banou Lehyan, ils 
s'enfuirent dans les sommets des montagnes et les musulmans ne 
purent mettre la main sur aucun d'entre eux. Le Prophete (S) 
envoya dix cavaliers a Asafan pour que les Coreichites en 
entendent parler et prennent peur. Les cavaliers partirent pour 
Kira' Al Ghamim alors que le Messager d'Allah (0) regagna 
Medine. 
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Sariya Al-As et conversion du mari de Zei'neb, fille du 
Prophete (S) 

Le Messager d'Allah (0) envoya Zei'd Ibn Haritha a Al-Is, a 
la tete de 1 70 cavaliers pour couper la route a une caravane des 
Coreichites venant du Cham. Les musulmans mirent la main sur 
la caravane et prirent en captivite ses gardiens. Abou Al-As, 
mari de Zei'neb, prit la fuite, alia a Medine et demanda la 
protection de Zei'neb. II lui demanda egalement de prier le 
Messager d'Allah (H) de lui rendre les biens de la caravane, ce 
qu'il fit, lui rendant tout sans distinction de valeur. 

Abou Al-As etait un riche commercant de Coreich connu pour 
sa probite et sa sincerite. II revint a Mekka et rendit les biens a 
leurs proprietaries. II adopta par la suite l'lslam et immigra. Le 
Messager d'Allah (&>) lui rendit Zeineb en mariage avecje 
premier contrat et ce, plus de trois ans apres leur separation. 

Le Messager d'Allah («&) depecha pendant cette periode 
plusieurs expeditions qui permirent de faire regner la paix et la 
stabilite dans des regions lointaines. 
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RAZZIA BANI AL-MOSTALAQ 
OU 

RAZZIA AL-MOURAISi' 



Banou Mostalaq etait une fractoin de la tribu Khouza'a. 
Toutes les autres fractions de Khouza'a etaient pro-islamiques a 
part cette fraction-la qui soutenait les Coreichites. On reporta au 
Messager d' Allah (&) qu'ils s'appretaient a lui faire la guerre. II 
delegua Bouraida Ibn Housayb pour s'assurer du bon fonde de 
cette nouvelle. La nouvelle s'avera authentique. II designa pour 
le remplacer a Medine Zeid Ibn Haritha et on dit aussi que c'etait 
un autre et il se depecha de les attaquer par surprise avec une 
force de 700 sahabis (compagnons du Prophete (H)). 



Les Banou Mostalaq avaient pris position a proximite d'un puits 
nomme Al Mouraisi'. Le Messager d' Allah (S) les attaqua. II en tua 
quelques-uns, prit en captivite leurs femmes et enfants et s'empara 
de leurs biens et ce, au mois de Cha'aban en l'annee 5 ou 6 H. 

C'etait la, en bref, la razzia Bani Mostalaq. Elle etait banale 
mais il se passa au cours de cette campagne deux evenements 
douloureux que les hypocrites exploiterent pour semer les 
troubles et le doute au sein de la communaute islamique et de la 
Maison du Prophete (S) lui-meme. II s'agissait des deux 
incidents suivants: 

Premier incident: L'expression proferee par le leader des 
hypocrites: "A notre retour de Medine, le plus fort en fera 
evacuer le plus servile". 

Une bousculade entre deux hommes, un Ansari et un 
Mouhajir etait a l'origine de l'incident. L' Ansari appela les siens 
par leur nom et le Mouhajir appela son clan par leurnom. Un 
groupe de chaque clan accourut a l'appel. Le Messager d' Allah 
(0) intervint: 
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- Comment Oseriez-vous recourir aux slogans ante- 
islamiques alors que je suis encore parmi vous? Evitez une 
telle pratique nauseabonde , leur lan9a-t-il. 

Les gens revinrent a la raison et firent marche arriere. Un 
groupe d'hypocrites avaient participe a cette razzia pour la 
premiere fois. En apprenant la nouvelle, leur chef Abdallah Ibn 
Oubey se mit en colere et dit: "A notre retour a Medine, le plus 
fort en fera evacuer certes, le plus servile". II faisait allusion par 
le plus fort a lui-meme et par le plus servile au Messager d' Allah 
(S) - A Allah ne plaise! 

Au moment ou il disait cette expression, unjeune musulman 
a la foi ferme etait avec eux. II s'agissait de Zei'd Ibn Arquam qui 
ne put supporter cette insulte. II alia voir le Messager d'Allah 
($&) et le mit au courant de ce qu'il entendit. Le Prophete (0) 
appela Ibn Oubey et lui demanda des explications. II lui jura de 
ne rien avoir dit. Allah fit reveler la Sourate des Hypocrites et le 
demasqua a tout jamais. 

Deuxieme incident: Rumeur diffamatrice colportee par les 
hypocrites. 

Ai'cha, qu' Allah soit satisfait d'elle, alia un jour alors qu'elle etait 
en voyage dans le cadre de cette razzia, a la recherche d'un collier 
qu'elle perdit. Les gens emmenerent son palanquin croyant qu'elle 
etait dedans. Elle resta seule derriere 1'armee. Safwan Ibn Al 
Mou'tal As-Salami passa par laTet la vit. II fit accroupir sa chamelle 
pour lui permettre de monter dessus. II marcha a pied devant la bete, 
sa laisse a la main et la ramena a 1'armee. Les hypocrites 
l'accuserent du pire et firent circuler la rumeur a Medine pendant 
tout un mois. Puis, Allah fit reveler a son Prophete son 
innocence et la mauvais foi des hypocrites dans la Sourate de la 
Lumiere qui sera recitee jusqu'au Jour de la Resurrection. 
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TRAITE DE PAIX ET CORRESPOND ANCES 
Oumrah Al-Houdaybia 

Depart pour la Oumrah et arrivee a Houdaybia 

Le Messger d'Allah (S) vit en songe qu'il accomplissait la 
Oumrah avec ses compagnons a Makka. II partit done lundi ler 
Dhou Al-Qa'ada en l'annee 6 H dans un contingent de 1400 
Mouhajirs et Ansaris. II prit avec lui les offrandes pour que les 
gens sachent qu'il etait parti pour faire la Oumrah et non la guerre. 

II sanctifia les offrandes, leur attacha les pendentifs et accomplit 
les rites de sacralisation pour la Oumrah a Thil-Houlayfa. II partit 
par la suite jusqu'a Asafan ou son espion le mit an courant de la 
decision unanime des Coreichites de lui faire la guerre et 
d'empecher les musulmans d'acceder a la Demeure Sacree. Les 
Coreichites prirent position a Thi Touwa et depecherent Khaled Ibn 
Al-Walid a la tete d'une force de 200 cavaliers a Kira'a Al-Gamim 
pour bloquer la route menant a Mekka. 

Le Messager d'Allah (S&i) consulta ses compagnons et leur 
demanda leurs avis sur l'initiative a prendre et qui consiste soit a 
attaquer les positions des partisans des Coreichites soit a se 
diriger a destination de la Ka'aba. 

- Nous sommes venus pour faire la Oumrah et non la guerre, 
dit Abou Bakr, qu'Allah soit satisfait de lui. Celui qui nous 
empeehera de poursuivre notre chemin, nous le combattrons. 

Le Messager (0) approuva cette idee. Khaled vit les 
musulmans accomplir la priere de midi faisant des genuflexions 
et se prosternant. II regretta alors de ne pas les avoir attaques a 
1'improviste. II decida alors de passer a l'attaque pendant la 
priere d'Al-Asr (l'apres-midi). Allah revela la priere de la peur 
entre midi et Al-Asr, ce qui lui fait rater l'occasion propice. 

Le Messager d'Allah (iH) emprunta un autre chemin et 
parvint a la route de Mirar. En y arrivant, sa chamelle 
s'accroupit. On l'incita a se redresser mais en vain. Les gens 
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dirent qu'Al-Kaswd (nom de la chamelle) s'obstina. 

- Al-Kaswd ne s'est pas obstinee a repartir, repliquale 
Messager d'Allah (S) et ce n'est pas la son caractere. Mais 
elle a ete arrete par ce qui avait arrete I'elephant. Par Allah, 
ajouta-t-il, qu'ils m'appellent a un quelconque pacte qui 
glorifie les interdits divins, je l'approuverai. 
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II incita la chamelle a se redresser et Al-Kaswa se releva en 
sautant. II avanca jusqu'a Houdaybia. 

Badil Ibn Warqua Al-Khouza'i qui etait partisan des 
musulmans vint voir le Messager d'Allah (0) a la tete d'un 
groupe de sa tribu Khouza'a. II le mit au courant de la decision 
des Coreichites de le combattre et de lui interdire l'acces a la 
Sainte Demeure. Le Messager d'Allah (S) lui dit qu'il n'avait 
d'autre objectif que d'accomplir la Oumrah et qu'il etait dispose a 
accepter une treve. Mais il lui affirma qu'au cas ou les 
Coreichites ne voulaient que la guerre, il etait pret a se battre et a 
avoir la gorge coupee ou bien de mettre en vigueur la volonte 
d'Allah. 

Bras de fer entre le messager d'Allah (0) et la tribu Coreich 

Badil informa les Coreichites du projet des musulmans. 
Ceux-ci envoy erent Mikriz Ibn Hafs a qui le Messager d'Allah 
(0) repeta la meme chose. lis depecherent alors le Seigneur des 
Abyssins Al-Houlays Ibn 'Ikrima. En le voyant arriver, le 
Messager d'Allah (S) leur dit: 

"Celui-la appartient a une tribu qui glorifie les offrandes, 
envoyez-les done devant lui". 
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Les musulmans firent avancer devant eux leurs offrandes et 
1'accueillirent en repondant a l'appel d' Allah pour la Oumrah. 
En voyant ce spectacle, Al-Houlays s'exclama: 

- Louanges a Allah, cria-t-il, il ne faudrait pas empecher 
ceux-la de se rendre a la Ka'aba. Comment est-il concevable que 
Lakhm, Joutham et Himyar accomplissent le pelerinage et que le 
fils d'Abdelmotalib soit renvoye? Par le Seigneur de la Maison, 
Coreich a certes peri! Les gens sont venus faire la Oumrah. 

En attendant cela, les Coreichites furent exasperes: 

- Assieds-toi, lui lancerent-ils, tu n'es qu'un bedouin qui n"a 
pas l'habitude des complots. 

lis envoyerent par la suite Orwa Ibn Mas'oud Athakafi a qui 
le Messager d' Allah (ft) lui dit la meme chose qu'auparavant. 

- O Mouhamed as-tu entendu parler, avant toi de quelqu'un 
ayant investi sa tribu? Et si c'est l'autre, c'est a dire la defaite, je 
ne vois autour de toi qu'une plebe prete a t'abandonner eta 
prendre la fuite, dit-il. 

Abou Bakr lui repondit severement mais il ne dit rien. 

Orwa tenait la barbe du Prophete (S) en lui parlant. Al 
Moughira Ibn Sho'oba lui frappait la main avec le fourreau de 
Tepee lui criant: "Eloigne ta main de la barbe du Messager 
d' Allah (0). 

- Quelle traitrise, lui dit Orwa! Ne suis-je pas entrain de faire 
le mediateur pour parer a votre traitrise? 

En voyant le grand estime dont jouissait le Prophete (H) 
aupres de ses compagnons, Orwa dit aux Coreichites: 

- O Mon peuple! Je suis alle voir les rois, Chosroes, Cesar et 
Negus. Par Dieu, Je n'ai jamais vu un roi venere par ses 
compagnons comme Test Mohamed. Quand il leur donne un 
ordre, ils l'executent sans tarder. S'il fait ses ablutions, ils sont 
sur le point de s'entre-tuer pour s'emparer du reste de ses 
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ablutions. Quand il parle, ils baissent la voix en sa presence et ne 
le regardent jamais dans les yeux, de respect pour lui. II vous a 
propose un sage projet. Acceptez-le. 

Entre-temps et au moment ou les negotiations se 
poursuivaient, un groupe de jeunes Coreichites au nombre de 70 
ou 80 descendirent du Mont Attanym dans le camp des 
musulmans et ce, dans l'intention de couper court aux tentatives 
de paix. Les musulmans les captiverent mais le Prophete (S) les 
gracia, ce qui contribua a semer la peur parmi les Coreichites et 
a les pousser a accepter la paix. Allah revela a ce propos: 
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{C'est lui qui detourna de vous, dans la vallee de la 
Mecque, leurs mains hostiles et qui eloigna d'eux les 
votres, apres vous avoir avantage sur eux, Allah, d'un ceil 
clairvoyant, vous observait a l'ceuvre} (48:24). 

Oth man Ibn Affan et acte d'allegeance d'Arridhwan 

Le Messager d'Allah (0) decida alors d'envoyer aux 
Coreichites un messager leur affirmant qu'il n'etait la que pour 
effectuer la Oumrah. II depecha Othman Ibn Affan, qu'Allah 
soit satisfait de lui, et lui demanda d'aller voir les musulmans 
opprimes a Mekka, de leur annoncer la bonne nouvelle sur la 
prochaine victoire et la suprematie future des musulmans au 
point qu'aucun musulman ne dissimulera plus jamais son culte. 

Othman, qu'il soit agree par Allah, alia a Mekka et transmit le 
message. On lui proposa de faire les sept tours rituels autour de 
la Ka'aba. II refusa de les accomplir tant que le Messager 
d'Allah ($) ne pouvait les faire. 

Les Coreichites empecherent Othman, qu'Allah soit satisfait 
de lui, de partir de sitot peut etre pour pouvoir se consulter et 
l'envoyer plus tard avec leur reponse. Quand il tarda a revenir, 
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une rumeur courut parmi les musulmans qu'il avait ete tue. 
L'assassinat du messager etait une quasi-declaration de guerre. 
En entendant cela, le Prophete (.#) dit: 

» 

Nous ne partirons d'ici qu'apres avoir combattu ces gens". 

Puis, il appela les musulmans alors qu'il etait assis a 1 'ombre 
d'un arbre de lui faire d'allegeance et de s'engager a se battre. Les 
musulmans accourent faire, avec enthousiaste serment 
d'allegeance a mourir plutot que de s'enfuir. Le Messager d'Allah 
(J§0 mit la main sur 1 'autre disant: "Celle-la est a Othman". 

Apres la fin de la ceremonie, Othman arriva. Allah revela a ce 
propos: 




{Allah etait satisfait des croyants lorsqu'ils te juraient sous 
l'arbre. II savait quels sentiments les animaient. II leur 
insuffla un reconfort apaisant, et leur donna, en 
recompense, une victoire immediate} (48: 18). 



En reference a ce verset, ce serment fut surnomme "Acte 
d'allegeance de la satisfaction (Arridhwan)" . 

Traite de paix 

En entendant parler de ce serment, les Coreichites furent pris 
de panique et envoyerent Souhayl Ibn Amrou pour conclure un 
traite de paix. II vint et parla beaucoup. Enfin, le Messager 
d'Allah (§1) accepta les conditions suivantes: 

1 - Le Messager d'Allah revient avec les musulmans cette annee 
et n'accede a la Mecque que l'annee suivante. II y reste trois jours et 
n'aura avec lui comme armes que l'epee dans son fourreau. 

2 - La guerre s'arrete entre les deux camps pour un delai de 
dix ans. 
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3 - Celui qui voudrait adopter le parti de Mouhamed (H), 
libre a lui de le faire et celui qui prend le parti des Coreichites le 
fait a sa guise. 

4 - Celui qui fuit Coreich et se refugie aupres des musulmans 
devra leur etre remis et celui qui fuit les musulmans pour 
Coreich ne sera pas repatrie. 

Le Messager d'Allah (0) appela Ali et lui dicta les clauses du 
traite. II en ecrivit deux exemplaires, un pour les Coreichites et 
un autre pour les musulmans. 

Demoralisation et mecontentement des musulmans 

Apres avoir acheve la redaction des deux documents, le 
Messager d'Allah (,#) dit aux musulmans: 

- Levez-vous et egorgez vos betes. 

Aucun ne se releva. II repeta l'ordre a trois reprises. Mais 
point de reponse. II entra chez Oum Salama et lui raconta ce qui 
s'est passe. Elle lui conseilla d'aller egorger les siennes et de se 
raser la tete sans demander a quiconque quoi que ce soit. II 
suivit son conseil. En voyant ce que faisait le Messager d'Allah 
(&), les gens se ressaisirent et s'activerent a abattre leurs 
offrandres et de se raser les tetes. lis egorgerent un dromadaire 
ou une vache pour sept. 

La tristesse des musulmans etait due a deux causes: 

- Le retour sans avoir effectue la 'Oumrah. 

- L'inegalite dans le traitement des deux partis par 1' accord. 
Car les musulmans devront expulser ceux qui viennent se 
refugier chez eux alors que les Coreichites ne sont pas tenus par 
la meme exigence. Le Messager d'Allah (S) les reconforta par 
la Oumrah qu'ils effectueront l'annee d'apres et leur assura que 
celui qui quittait le camp des musulmans, c'etait Allah qui le 
renvoyait en fait. Quant aux musulmans qui fuyaient la Mecque, 
Allah leur favorisera une issue, leur garantit le Prophete (S). 
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La politique du Messager d' Allah (0) temoignait d'une 
grande perspicacite. En effet, un groupe de musulmans etait 
toujours refugie en Ethiopie et le traite ne les englobait pas. Les 
musulmans de la Mecque pouvaient done se dinger en 
Abyssinie. Toutefois, le traite etait en apparence en faveur des 
mecreants, ce qui attrista enormement les musulmans. Omar Ibn 
Al-Khattab alia voir le Prophete (S): 

- Ne sommes-nous pas sur la bonne voie et eux sur la voie du 
mensonge, dit-il? 



- Pourquoi acceptons-nous la servilite en notre religion, et 
retournons-nous sans qu'Allah ait tranche entre nous, ajouta-t-il? 

- O, Ibn Al-Khattab! Je suis le Messager d' Allah (S) et ne 
Lui desobeirai point. II me viendra en aide et ne me fera pas 
perdre, lui retorqua-t-il. Omar discuta aussi avec Abou Bakr qui 
lui repondit de la merae maniere. 

Allah fit reveler par la suite: 



{En verite, nous t'avons accorde une victoire eclatante} 



Le Messager d'Allah (0) appela Omar et lui fit lire le verset. 

- O, Messager d'Allah! Est-ce une conquete, dit-il? 

- Oui, lui repondit-il. 
Omar revint satisfait. 

Question des femmes immigrees 

Apres la conclusion de la paix et la desacralisation des 
musulmans, des femmes croyantes virent chercher asile aupres 
des musulmans. Leurs parents mecreants les revendiquerent. Le 
Messager d'Allah (S) rejeta leur demande vu que cela ne faisait 



-Si. 




(48:1). 
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pas partie du traite. 

Reglement de la question des opprimes 

L'un des musulmans opprimes a Mekka, le denomme Abou 
Ba9ir s'enfuit a Medine. Les Coreichites depecherent deux 
personnes pour le reprendre. Le Prophete (0) leur remit 
l'homme. En descendant a Thi Houlaifa, Abou Ba9ir tua l'un des 
hommes. L'autre Coreichite prit la fuite et alia aupres du 
Messager d' Allah (S) et lui dit: "Mon compagnon a ete tue et je 
le serai certainement". Abou Ba9ir retourna a Medine et alia voir 
le Prophete (®) qui le rudoya. Abou Ba9ir comprit qu'il serait 
expulse a la Mecque. II partit alors s'installer sur la cote de la 
Mer Rouge. Abou Jondoub s'enfuit egalement et le rejoignit. 
Cela devint une tradition et chaque nouveau musulman 
Coreichite allait grossir la troupe des fuyards qui commencerent 
a attaquer les caravanes des Coreichites se dirigeant vers le 
Cham et a les piller. Les mecquois s'empresserent de prier le 
Prophete (0) au nom d' Allah et de leur parente de rappeler ces 
rebelles a Medine et de garder ceux qui viennent se refugier 
aupres des musulmans. Le Messager d'Allah (&) leur demanda 
de venir et le probleme fut regie. 

Repercussion de la paix 

L'impact de la paix sur la propagation de l'islam fut immense. 
Les musulmans eurent l'occasion de contacter tous les arabes et 
de les appeler a l'islam. Les gens embrasserent ainsi la nouvelle 
religion en masse. En deux ans, le nombre des musulmans 
depassa leur nombre en 19 ans. 

Les notables de Coreich dont notamment Amrou Ibn Al-As, 
Khaled Ibn Al-Walid et Othman Ibn Talhah vinrent a Medine 
temoigner qu'il n'y avait d'autres divinites qu' Allah et que 
Mouhamed etait le Messager d'Allah. lis firent acte d'allegeance 
au Prophete d'Allah (S) et mirent a la disposition de l'islam 
leurs biens, leurs vies et toutes les competences dont ils 
jouissaient. 
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MESSAGE AUX ROIS ET AUX PRINCES 



En revenant de Houdaybia ou il conclut l'accord de paix, lui 
assurant la securite du cote des Coreichites, le Messager d'Allah 
(S) commen9a a adresser des messages aux rois et aux princes 
les appelant a 1'islam et les mettant devant leur responsabilite. 

1 - Message a Negus, As-hamah Ibn Al Abjor, roi 
d'Ethiopie 

Le Prophete ($&) ecrivit un message a Negus l'appelant a 
1'islam. II envoya le message avec Amrou Ibn Oumaya Al- 
Dhamri. En recevant la lettre, Negus la mit sur les yeux, 
descendit de son trone et adopta 1'islam en presence de Ja'afar 
Ibn Abi Taleb. II ecrivit un message au Messager d'Allah (&) 
rinformant de sa conversion. 

Negus rendit l'ame au mois de Rajab 9 H. Le Prophete (i§>) 
annonca sa mort le jour meme de son deces et accomplit pour le 
repos de son ame la priere de l'absent. 

2 - Message a Mouqawqis, roi d'AIexandrie 

Le Prophete (0) ecrivit a Mouqawqis, roi d'Egypte et 
d'AIexandrie l'appelant a 1'islam. Le message fut emporte par 
Hatib Ibn Abi Balta'a qui parla au roi egyptien et lui remit la 
correspondance. Celui-ci le recut avec tous les honneurs et 
ecrivit au Messager d'Allah (S) une lettre dans laquelle il 
avouait qu'il restart encore un Prophete (§1). Mais il n'embrassa 
pas 1'islam. II offrit deux jeunes femmes de grand honneur parmi 
les coptes d'Egypte, Maria et Sirin, des vetements et une mule. 
Le Messager d'Allah (S) choisit Maria pour lui et la mule 
comme monture. II offrit Sirin a Hassan Ibn Thabit, qu' Allah 
soit satisfait de lui. 

3 - Message a Chosroes Abroes, roi de Perse 

II ecrivit egalement un message a Chosroes l'appelant a 
1'islam et l'envoya avec Abdallah Ibn Houthafa As-Sahmi. 
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Quand le message lui fut lu, il le dechira disant: 

"Un miserable citoyen de mon peuple qui ecrit son nom avant 
le mien". Une fois la nouvelle parvenue au Messager d'Allah 
(0), il dit: 

"Qu' Allah dechire son royaume!". 

Et ainsi fut-il Son armee sera vaincue devant les Byzantins. Puis 
son fils Chiroeh le renversera, le tuera et s'empara du trone. La 
corruption et la division se poursuivirent jusqu'a l'arrivee de 
l'armee islamique a l'epoque d'Omar Ibn Al-Khattab, qu' Allah 
soit satisfait de lui, qui donna le coup de grace a son royaume. 

4 - Message a Cesar, roi de Bysance 

Le message fut envoye avec Dihya Ibn Khalifa Al-Kalbi. Le 
Messager d'Allah (W) lui ordonna de le remettre au gouverneur 
de Bosra qui se chargera de le remettre a Cesar. Cesar qui etait 
venu a pied de Horns a Jerusalem pour louer Allah sur la victoire 
qu'il lui accorda contre les Perses, en recevant le message, il 
envoya ses hommes chercher un arabe qui connaissait le 
Messager d'Allah (S). lis trouverent Abou Soufyan dans une 
caravane a Coreich. lis les emmenerent tous a Hercule qui etait 
assis, entoure par les dignitaires de Byzance. II leur demanda qui 
etait le plus proche du Prophete ($»). On lui indiqua Abou 
Soufyan. II le rapprocha de lui et fit asseoir ses compagnons 
derriere lui. 

- Je vais interroger celui-ci sur cet homme, c'est a dire le 
Prophete (i&>), leur dit-il. S'il ment, contredisez-le. 

II lui posa ensuite des questions auxquelles Abou Soufyan 
repondit sincerement, ayant eu honte de mentir. 

Hercule commenta: 

- Tu as dit qu'il est de haute descendance parmi vous. Et il en 
est ainsi des messagers qui sont toujours issus de haute lignee 
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dans leurs nations. Tu as indique que personne d'entre vous n'avait 
pretendit cela avant lui. Or, s'il en etait de la sorte, j'aurais dit que 
c'etait quelqu'un qui imitait ceux qui l'avaient precede. 

Tu as dit qu'il n'y avait pas parmi ses ancetres un roi. S'il y 
avait parmi ses ancetres un souverain, j'aurais dit que c'etait 
quelqu'un qui revendiquait le royaume de son pere. Tu as 
indique que vous ne l'accusiez pas d'etre un menteur. Or, il n'est 
pas concevable qu'il soit sincere avec les hommes et ne le soit 
pas avec Dieu. 

Tu as dit que les gens plus simples adoptaient sa religion et 
cela a ete toujours le cas des adeptes des Prophetes. Tu as 
indique que le nombre de ses adeptes est en perpetuelle 
croissance. Et c'est la, le fruit de la foi. Tu as egalement affirme 
qu'aucun d'eux ne reniait sa foi et c'est l'essence meme de la foi 
quand elle impregne les cosurs. Tu as avoue qu'il ne trahissait 
pas et e'en est ainsi des Prophetes qui ne trahissent point. Tu as 
egalement affirme qu'il vous ordonnait d'adorer Allah et de ne 
rien associer a Lui, vous interdit d'adorer les idoles et exige de 
vous de faire la priere et d'etre sinceres et pieux. Si tu dis la 
verite, il prendra possession de l'endroit sur lequelje pose les 
pieds. Je savais que ce Prophete apparaitra mais je ne savais pas 
qu'il etait de vous. Et si j'etais avec lui, je lui aurai lave les pieds. 

On lui apporta ensuite le message qu'il lit. II y eut beaucoup 
de bruit et les clameurs se firent entendre. On fit alors sortir 
Abou Soufyan et ses compagnons. Hercule accorda a Dihya Al- 
Kalbi de l'argent et des vetements. II revint ensuite a Horns et 
tenta de convaincre, en vain, les byzanstins de l'apostolat de 
Mouhamed (0). Mais il ne put, toutefois se resoudre a delaisser 
la royaute pour la religion. 

5 - Message a Al Harith Ibn Abi Chamr le Gassanide, 
prince de Damas de la part de Cesar 

Le Messager d'Allah (0) envoya le message avec Chouja' 
Ibn Wahb Al-Acadi, du clan Acad Ibn Khouzaima. Apres avoir 
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hi le livre, Al-Harith le jeta disant: "Qui voudrait s'emparer de 
mon royaume?". II decida d'envoyer une armee envahir les 
musulmans et dit a Chouja' Ibn Wahb d'informer son maitre de 
ce qu'il vit. II demanda a Cesar rautorisation de faire la guerre 
aux musulmans mais Cesar ne lui conseilla pas d'agir ainsi. Le 
roi Gassanide accorda a Chouja' un beau cadeau et le renvoya 
avec douceur. 

6 - Message au prince de Bosra 

Le Messager d'Allah (S) lui adressa un message et chargea 
Al Harith Ibn Omayr Al-Azdi, qu'Allah soit satisfait de lui, de le 
lui remettre. En arrivant a Moata, dans la province de Balka, au 
sud de la Jordanie, il fut arrete par Chourahbil Ibn Amrou Al- 
Ghassani et le tua. C'etait la l'acte le plus agressif contre les 
messagers du Prophete (&). La mort d'Al Harith choqua 
profondement le Messager d'Allah (0) et fut a l'origine de la 
bataille de Moata qui sera detaillee plus tard. 

7 - Message a Hawthah Ibn AH, seigneur d'Al Yamama 

II envoya le message avec Soulayt Ibn Amrou Al-Amiri. Ibn 
Ali fut genereux avec lui et lui accorda un vetement du tissu de 
Hajr. Dans sa reponse, il ecrivit: 

"Comme votre religion est belle! Je suis le poete et l'orateur 
de ma nation. Les arabes me craignent. Accordez-moi une part 
de votre pouvoir, je vous suivrai". 

- S'il m'avait demande un lopin de terre, je ne le lui aurais pas 
accorde. Qu'il perisse et perisse ce qu'il a entre les mains, 
repliqua le Messager d'Allah (#). 

C'est ainsi qu'il trouva la mort au moment ou le Messager 
d'Allah (S) achevait de conquerir la Mecque. 

8 - Message a Monther Ibn Sawa, roi de Bahrein 

II lui envoya le message dans lequel il l'appela a l'islam avec 
Al-Ala Ibn Al-Hadhrami. Al Monther se convertit a l'islam ainsi 
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qu'un grand nombre d'habitants de File, Le reste demeurerent 
juifs ou mages. 

Le prince Bahreini informa le Messager d'Allah (S) des 
derniers developpements et lui demanda son avis. U lui repondit 
de garder aux musulmans ce qu'ils avaient et de prendre le tribut 
des juifs et des mages. II lui indiqua qu'il ne le demettra point de 
son poste. 

9 - Message aux deux rois d'Oman, Jaifar et son frere 

LA^ajCll Juu Lai iJJ^\ ^ Cs It a^IL, >l £JlIUJ! 

t A_aL^a (j-uLill J 1 5iill J><-uj ^Lia < l^C.u Ctful t j*MloVI ^liiaj 

bil fOLluVL (JJtf y LiSgl 51} i Uk^J} r ^VL U&il 

"Au nom d'Allah le Tres misericordieux, le Tout 
misericordieux, de Mohamed, Messager d'Allah, a Jaifar 
et Abd fils d' Al-Jalandi. Salut sur celui qui emprunte le 
droit chemin. Je vous appelle a adopter l'islam. Embrassez 
l'islam et vous etes sains et saufs, car je suis le Messager 
d'Allah pour tous les gens afin d'avertir ceux qui sont en 
vie et que les mecreants n'aient aucun pretexte. Si vous 
adoptez l'islam, je vous designerai a vos postes et si vous 
vous absteniez, votre royaume sera dechu, des chevaux 
pietineront vos territoires et mon apostolat dominera votre 
pouvoir". 

Le message fut envoye avec Amrou Ibn Al-As, qu' Allah soit 
satisfait de lui. En Oman, Al-As rencontra Abd Ibn Al-Jalandi 
qui l'interrogea sur la religion a laquelle il appelait. 
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- J'appelle a Allah Unique qui n'a point d'associe, lui dit-il. Et 
tu rejettes tout ce qui est adore en dehors de Lui. Tu temoignes 
que Mouhamed est son serviteur et son Messager, lui dit-il. 

11 lui demanda egalement quelles etaient les prescriptions de 
la religion monotheiste. 

- Elle present, lui repondit-il, d'obeir a Dieu et interdit 
d'enfreindre a ses lois. Elle ordonne de faire le bien et 
d'entretenir de bonnes relations avec les proches-parents. Elle 
interdit l'injustice, l'agression, l'adultere et le vin et prohibe 
d'adorer les statues, les idoles et la croix. 

Abd emmena Amrou aupres de son frere Jaifar a qui il remit 
le message. II lui demanda quelle etait la reaction des 
Coreichites. Amrou le mit au courant de leur conversion. II lui 
dit egalement qu'en devenant musulmans, il garantit sa securite 
sinon il risque d'etre envahi et de perdre son royaume. 

Jaifar reporta la reponse au lendemain. Arrive au rendez- 
vous, il fit mine de s'opposer puis il alia consulter son frere en 
prive. Le jour d'apres, il embrassa l'islam, lui et son frere, permit 
a Amrou de prendre l'aumone legale et le soutint contre ses 
adversaires. Notons que ce message fut envoye apres la 
conquete de Mekka. 
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RELATIONS ENTRE LES MUSULMANS 
ET LES AUTRES PARTIES 

Le traite Houdaybia etait un pacte qui stipulait une paix de 
dix ans. Et c'etait grace a cet accord que le Messager d' Allah (S) 
put neutraliser ses adversaires Coreichites et regler les comptes 
de ses ennemis les plus hypocrites et les plus enclins a la traitrise 
et aux vils complots, ceux qui inciterent les coalises a le 
combattre, a savoir les juifs. Ces derniers etaient bases a 
Khaybar et dans les territoires nord de Medine. Et au moment ou 
il s'appretait a les combattre, un petit incident eut lieu. II 
s'agissait de la razzia de la foret (Al-Ghaba). 

Razzia Al-Ghaba 

Le Messager d' Allah (0) avait envoye des dromadaires paitre 
dans la foret situee pres du mont Ouhoud. Les betes etaient 
gardees par son serviteur Rabah, le berger et SalamalbnAl 
Akwa' qui avait avec lui une jument appartenant a Abi Talhah. 
Abderrahman Ibn 'Ouyaina Al-Fazari attaqua le troupeau et le 
conduisit devant lui tout entier apres avoir tue le berger. Salama 
donna a Rabah la jument et le chargea de se depecher d'apporter 
du secours de Medine. Quant a lui, il monta sur une colline et 
cria au secours. II poursuivit ensuite les assaillants leur jetant 
des traits et recitant des poemes. 

II parvint a soustraire tous les dromadaires et obligea les 
assaillants a jeter trente vetements et trente lances qui les 
encombraient. 

Salama vit ensuite les cavaliers du Prophete (0) passer entre 
les arbres puis attaquer l'ennemi. Une personne de chaque clan 
tomba morte. Les assaillants continuerent de fuir et les 
musulmans les pourchasserent jusqu'au coucher du soleil. lis 
arriverent a un point d'eau nomme Thi Qird ou Tennemi 
descendit pour se desalterer. Salama prit pour cible l'ennemi qui 
decampa rapidement. Le Messager d' Allah (S) arriva a l'entree 
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de la nuit. II y demeura quelques jours puis revint en ville. 

Cette razzia eut lieu trois jours avant son depart pour 
Khaybar. II delegua ses pouvoirs a Ibn Oum Maktoum et donna 
l'etendard a Mikdad. 
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RAZZIA KHAYBAR 



Le Messager (S) partit pour Khaybar. Seuls "les gens de 
l'arbre", ceux qui avaient prete serment d'allegeance a 
Houdaybia sortirent avec le Prophete (S). lis etaient au nombre 
de 1400 combattants. 

L'armee passa la nuit suivante a proximite de Khaybar. 
Toutefois, les juifs ne le surent pas. Le matin, Le Prophete (0) 
accomplit la priere a l'aube et se dirigea, lui et les musulmans, 
vers les habitations de Khaybar. Les juifs qui n'etaient au 
courant de rien etaient descendus travailler dans leurs terres. En 
voyant l'armee, ils s'enfuirent et s'assiegerent derriere leurs 
murailles. Khaybar etait composee de trois parties: Annatat, Al- 
Katiba et Al Chaq. On y denombrait egalement nombre de 
forteresses et de citadelles. 

Le Messager d 'Allah (&) prit position a l'est de la citadelle 
Annatat, loin de la portee des traits. II imposa le siege a la 
citadelle Armaim, difficile d'acces, situee sur une hauteur 
abrupte constituant la premiere ligne de defense des juifs. 

La nuit, le Messager d'Allah (0) recut la bonne nouvelle 
divine du succes de son entreprise. Le matin, il donna l'etendard 
a Ali qui avanpa. 

Les juifs avaient emmene leurs femmes et leurs enfants dans 
la citadelle de Chaq, de nuit. Ils deciderent de sortir combattre ce 
matin-la. En les trouvant disposes a faire la guerre, Ali, qu'Allah 
soit satisfait de lui, les appela a l'islam mais en vain. Marhab qui 
valait lui seul mille combattants s'avanca pour le duel. Ali le tua. 
Son frere Yasir demanda alors le duel et fut abattu parAz- 
Zoubayr Ibn Al-Awam. Une dure bataille opposa par la suite les 
deux camps. Un groupe de notables juifs y trouva la mort, ce qui 
porta atteinte au moral de l'armee juive qui se retira dans la 
fortification. Les musulmans reussirent toutefois ayentrerde 
force. Les juifs fuirent alors a la citadelle Assa'ab. Les 
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musulmans mirent la main dans la citadelle Annaifm sur de 
grandes quantites de nourriture, de dattes et d'armes. 

lis assiegerent ensuite la citadelle Assa'ab. Le troisieme jour, 
le Messager d' Allah (W) pria pour la conquete des lieux et pour 
avoir le butin. II appela les musulmans a attaquer. Une grande 
bataille opposa les deux parties apres une serie de duels. Les 
juifs ne purent resister et furent vaincus. Les musulmans 
investirent le fort avant le coucher du soleil. II y trouverent de 
grandes quantites de nourriture. 

Les juifs se refugierent dans la forteresse Zoubayr, la 
troisieme et la derniere dans la partie Annatat. Les musulmans 
leur imposerent le siege. Quatre jours plus tard, unjuif revela 
aux musulmans l'existence de ruisseaux pour 
l'approvisionnement en eau potable des juifs assieges. Les 
musulmans devierent les cours d'eau. Les juifs sortirent alors et 
combattirent farouchement. Mais ils furent battus et durent se 
refugier dans la citadelle d'Oubey dans la partie du Chaq. 

Conquete d'Ach-Chaq 

Les musulmans les poursuivirent. Les juifs sortirent alors 
pour briser le siege. Ils se battirent farouchement. Apres la mort 
des deux juifs en duel, les musulmans investirent la forteresse. 
Les combats eurent lieu dans la cour de la citadelle pendant une 
heure, puis les juifs partirent s'abriter dans la citadelle Annizar, 
le dernier bastion de ce cote-la. Les musulmans s'emparerent 
d'un grand outin dans la citadelle Oubey. lis y trouverent des 
meubles, des objets d'utilite, des bovins et de la nourriture en 
grandes quantites. 

Ils s'avancerent par la suite et assiegerent la forteresse 
Annizar, situee sur la pointe d'une montagne. Les juifs se 
defendirent farouchement surtout qu'ils etaient quasi-certains 
que la place forte etait imprenable. C'etait pourquoi ils s'y 
refugierent avec leurs enfants et leurs femmes et resisterent a 
tous les assauts, faisant usage des traits et des pierres. Les 
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musulmans dresserent des catapultes, ce qui jeta l'effroi au cosur 
des ennemis, les poussant a fuir dans la zone d' Al-Katiba bien 
qu'ils n'eussent pas soufferts pour de bon. Les musulmans 
prirent en butin des ustensiles en cuivre et en porcelaine. Le 
Messager d' Allah (S) leur dit: 

"Lavez-les et utilisez-les pour faire la cuisine". 
Conquete d'AI-Katiba 

Les musulmans imposerent le siege a la forteresse d'Al- 
Quamous, situee a 1'entree de la derniere zone juive. Le siege 
dura 14 ou 20 jours puis les juifs reclamerent Tainan ou peut-etre 
fuirent vers les deux autres bastions qui leur restaient. 

Au moment ou les musulmans se preparaient a les assieger, 
les juifs demanderent l'aman en echange du depart de Khaybar 
en compagnie de leurs enfants et de leurs femmes. 

Le Messager d'Allah (0) accepta ce pacte et leur permit de 
prendre tout ce que leurs montures pouvaient emporter de biens 
a part Tor et l'argent, les chevaux et les armes. Le pacte risquait 
d'etre annule s'ils ne satisfaisaient pas a cette derniere condition, 
lis remirent par la suite les trois forteresses. 

Nombre des morts des deux camps 

le nombre des morts juifs a ete estime a 93 morts contre 13 
musulmans. On parla egalement de 16 et de 18 morts. 

Partage de Khaybar 

Apres s'etre assure de l'aman, les juifs demanderent au 
Prophete (0) de les laisser a Khaybar: 

- O, Mohamed, dirent-ils, laissez-nous sur cette terre que 
nous connaissons plus que vous, pour la cultiver contre la moitie 
des fruits et des autres cultures. 

Le Prophete d'Allah (0) accepta l'offre a condition de les 
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evacuer quand il le voudrait. 

lis resterent la-bas jusqu'a ce que le Calife Omar IbnAl- 
Khattab decida de les evacuer quand ils commencement a 
comploter de nouveau. 

Reddition des gens de Fidk 

Fidk est un village situe dans Test de Khaybar a deux jours de 
la. On le connait aujourd'hui sous le nom de Hai't. Le Messager 
d'Allah (A) avait envoye Ma'hisa Ibn Mas'oud aux juifs de 
Fidk pour les appeler a l'islam mais ces derniers ne repondirent 
pas. En entendant parler de la conquete de Khaybar, ils furent 
pris de terreur et demanderent a etre traites comme les habitants 
de Khaybar. Le Messager d'Allah (S) accepta la proposition. Le 
territoire de Fidk devint ainsi la propriete du Prophete (0) lui 
permettant de depenser sur lui-meme, de subvenir aux besoins 
des jeunes de Bani Hachim et de marier les veuves de la famille. 

Wadi Al-Qoura 

Apres avoir fini avec Khaybar, le Messager d'Allah (S) se 
dirigea vers Wadi Al-Qoura. II appela ses habitants qui etaient 
des juifs a l'islam. Mais ces derniers n'embrasserent pas l'islam 
et ne se rendirent pas. Ils descendirent plutot pour la guerre. L'un 
de leurs guerriers se presenta au duel. Az-ZoubeTr Ibn Al-Awam 
le tua, puis il en tua un autre. Un toisieme fut tue par Ali. Onze 
juifs furent abattus de la sorte. A chaque duel, on les appela a 
l'islam puis on en fit de meme a chaque priere jusqu'au soir. Le 
lendemain, et juste apres la levee du soleil, ils furent vaincus. 
Les musulmans s'emparerent de gros butins. Les juifs 
demanderent a etre traites comme les gens de Khaybar, ce qui 
fut fait. 

Traite de paix avec Les habitants de Tayma 

Les nouvelles de Khaybar, de Fidk et de Wadi Qoura 
arriverent aux juifs de Tayma qui accepterent de faire la paix et 
de payer le tribut. Ils purent ainsi rester en paix dans leur pays. 
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Mariage du Messager d'AIlah (S) avec Safiah 

Safiah Bent 'Houyay Ibn Akhtab faisait partie des 
prisonnieres. Elle rut accordee a Dihya Ibn Khalifa Al-Kalbi 
avec l'autorisation du Messager d'AIlah (S). Les compagnons 
du Prophete (0) lui dirent: "Elle ne convient qu'a toi. C'est la 
fille du seigneur des Bani Qouraydha et des Nadhir". 

Le Messager d'allah (0) l'appela et lui proposa l'islam. Elle 
accepta. II la libera alors et l'epousa, lui assignant pour dot sa 
propre liberation. II consomma ce mariage en cours de route vers 
Medine. 
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RAZZIA THAT AL-RIQUAA 



Apres son retour de Khaybar, le Messager d'Allah (S) 
entendit parler d'un rassemblement hostile des bedouins de Bani 
Anmar, Tha'alabah et MouMrib. 

II designa Othman Ibn Affan, qu' Allah soit satisfait de lui, 
pour le remplacer a Medine et partit, dans une force de 700 
combattants pour Nakhl a deux jours de marche de Medine. II y 
rencontra un attroupement des Ghatfan. Les deux forces se 
rapprocherent et se firent peur mais il n'y eut pas de combat. 

Allah jeta la terreur dans les cceurs des ennemis qui se 
disperserent. Le Messager d'Allah regagna alors Medine. 

En chemin, et au moment ou il dormait a l'ombre d'un arbre, 
un homme se mit a cote de lui et tira Tepee: 

- Qui te protegera de moi, lui dit-il. 

- Allah, lui repondit le Pr'ophete (Ufa). 

Et Tepee tomba par terre. Le Messager d'Allah (S) le 
ramassa lui disant: 

- Qui te protegera de moi? 

- Sois meilleur que moi, dit le bedouin, qui s'engagea a ne pas 
lui faire la guerre. 

Le Messager d'Allah (S) relacha Thomme qui alia dire a son 
clan: "Je viens de chez le meilleur des gens". 
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OUMRAH DE L'ACCOMPLISSEMENT 
(Al-Qadha ) 

Au mois de Dhil-Qa'ada en l'annee 7 H, le Messager d'allah 
(S) partit pour accomplir la Oumrah comme convenu.dans le 
Pacte de Houdaybia. II passa a l'etat de sacralisation a Dhil- 
Houlayfa et prononca l'appel rituel ainsi que les musulmans qui 
etaient avec lui. II fit son entree a Mekka a dos de sa chamelle 
Al-Kaswa. Les musulmans Tentouraient, les epees a la main 
appelant Allah en croyants soumis a Sa volonte. II entra dans la 
Mosquee Sacree, toucha et embrassa la Pierre Noire puis fit les 
sept tours rituel s autour de la Kaaba sans descendre de sa 
monture. Les musulmans effectuerent egalement avec lui les 
circumambulations traditionnelles marchant rapidement, a part 
dans la partie separant le Coin Yemenite et le coin de la Pierre 
Noire et ce, en vue de montrer aux mecreants leur vitalite. 

Apres avoir acheve cette partie du rite, le Prophete 
effectua sept parcours entre les Monts As-Safa et Al-Marwa 
avant d'abattre les offrandes a Al-Marwa et de se raser la tete. 
Les musulmans en firent de meme. II envoya par la suite des 
hommes garder les armes dans la vallee de Yajoj et pennettre 
aux autres musulmans de venir accomplir les rites. 

Le quatrieme jour, il partit le matin a destination de Medine, 
gai et satisfait pour l'honneur qu' Allah lui a accorde de -visiter sa 
Demeure et pour lui avoir realise ce qu'il avait vu en songe. 

A son retour a Medine, il depecha pour diverses" regions 
nombre d'expeditions guerrieres dont notamment celle de Moata 
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BATAILLE DE MO ATA 



On avait deja vu que le messager du Prophete (S) pour le 
gouvemeur de Bosra avait ete tue, ce qui constituait une 
declaration de guerre. Le Messager d' Allah (S) qui fut 
profondement touche par cet assassinat, mit sur pied une armee 
de 3000 soldats. II leur ordonna d'appeler les gens de Bosra a 
l'islam et de les combattre s'ils rejetaient l'appel: 

- Partez a l'invasion, au nom d' Allah et dans la voie d' Allah, 
leur dit-il. Combattez ceux qui ne croient pas en Allah. Ne 
trahissez pas. Ne volez pas du butin. Ne tuez ni enfant, ni 
femme, ni vieillard ni moine isole dans son ermitage. Ne 
coupez ni palmier ni arbre, ne demolissez aucune construction. 

L'armee islamique partit et prit position a Moata. Elle se 
mobilisa et se mit sur pied de guerre. Une bataille farouche, 
d'une rare violence mais insolite en meme temps, selon les lois 
humaines, se deroula entre trois mille combattants musulmans et 
une armee de cent mille soldats ennemis. La petite armee de 
musulmans reussit a faire face aux contingents ennemis 
innombrables. Cette armee gigantesque disposant de toutes 
sortes d'armes attaqua les musulmans tout au long de la journee, 
perdit beaucoup de ses elements et de ses heros et ne parvint pas 
a repousser la petite expedition musulmane. 

Des escarmouches entre les deux camps eurent lieu par la 
suite durant sept jours puis les combats cesserent. 

Les byzantins croyaient que des renforts ne cessaient de 
parvenir aux musulmans qui complotaient pour les attirer dans le 
desert ou ils risquaient d'etre pris au piege. Ainsi, les musulmans 
prirent de l'avantage dans cette razzia. 

Douze musulmans trouverent la mort dans cette campagne. 
Quant au nombre des byzantins tues, il etait tres eleve mais il ne 
put etre determine avec precision. 



173 



Sariyat That Assalasel 

Vu la position des arabes du Cham qui soutenaient les 
Byzantins dans la bataille de Moata, le Prophete (S) decida de 
prendre contre eux, une mesure sage pour les empecher 
dorenavant de prendre le parti des Byzantins. II leur envoya 
Amrou Ibn Al-As, qua' Allah soit satisfait de lui, pour etablir 
avec eux de bonnes relations ou les chatier au cas ou ils 
persistaient a soutenir les Byzantins. En s'approchant de leur 
pays, il fut informe du grand attroupement qui l'attendait. Amrou 
envoya demander des renforts au Messager d'Allah (&) qui lui 
depecha deux cent heros des Mouhajirs et des Ansars avec, a 
leur tete Abou Obaidah Ibn Al-Jarrah. Amrou Ibn Al-As qui 
etait le comandant general de Tarmee et le commandeur de la 
priere reussit a etourdir le pays de la loutre et a faire disperser 
les armees ennemies. 
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SUCCES DE L'APPEL A ALLAH 



En l'annee 8 H, au mois de Ramadan, Allah accorda a son 
Prophete (0) la conquete de la Mecque. Cette conquete 
grandiose etablissait une fois pour toute la suprematie de l'islam 
et la toute puissance du Messager d' Allah (S) et qui permettait 
de sauvegarder la Maison et la contree d* Allah. L'invasion etait 
due a la violation du traite Houdaybia par Bam Bakr, allies des 
Coreichites qui attaquerent Bam Khouza'a, allies des 
musulmans avec le soutien des Coreichites. 

En route vers Mekka 

Le Messager d' Allah (0) quitta Medine, a destination de la 
Mecque a la tete de dix mi lie combattants. II se fit remplacer a 
Medine par Aba Rahm Al-Ghifari. 

En parvenant a Johfa, il rencontra son oncle Al- Abbas et sa 
famille qui immigraient a Medine en musulmans. 

A Al-Abwa, il rencontra son cousin Soufyan Ibn Al-Harith et 
son cousin maternel Abdallah Ibn Abi Oumaya. 

A Kadid, il remarqua que lejeune devenait de plus en plus 
difficile a supporter, il decida alors de rompre le careme et il 
appela les gens a Timiter. II poursuivit son chemin jusqu'a Mor 
Dhahran ou il descendit a l'entree de la nuit. II designa Omar Ibn 
Khattab, qu'Allah soit satisfait de lui, a la tete des sentinelles. 

Al- Abbas rencontra Abou Soufyan. II Temmena chez le 
Messager d' Allah (S) qui lui ordonna de passer la nuit aupres de 
son oncle. Au petit matin, Abou Soufyan embrassa l'islam. 
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ACCES DU MESSAGER D'ALLAH (0) 
A LA SAINTE MEKKA 

Le matin, le Messager d'Allah (B) avanca vers Mekka. Les 
bataillons avancerent puis ce fut le tour du bataillon vert du 
Messager d'Allah (S) entoure par les Mouhajirs et les Ansars 
armes jusqu'aux dents. 

Abou Soufya qui etait entrain d'assister a la scene se depecha 
a la Mecque et annonca a tout le monde: 

- Celui qui entre dans la Maison d'Abou Soufyan est en 
securite. Celui qui entre dans la Mosquee est en securite et celui 
qui reste chez lui et ferme sa porte est en securite. 

En arrivant a Thi Touwa, le Messager d'Allah (0) ordonna a 
Khaled Ibn Al-Walid d'acceder a la Mecque d'en bas par la route 
de Koudai', de tuer sans merci ceux qui lui feraient obstacle et de 
le rencontrer a As-Safa. II ordonna egalement aAz-Zoubeir, 
porteur de son etendard, d'acceder a la Mecque d'en haut par la 
route de Kida, de planter l'etendard a Al-Houjoun et de rester sur 
place jusqu'a ce qu'il lui vienne en personne. II ordonna, de 
meme, a Oubaida d'emprunter la vallee et de descendre a Mekka 
jusqu'a ce qu'il rencontre le Prophete (0). 

Les Coreichites inciterent quelques fripouilles a s'opposer aux 
conquerants. En passant par Al-Khandama, Khalid Ibn Al-Walid 
en rasa une douzaine dans une legere escannouche. Le reste prit 
la fuite.- Khaled traversa par la suite la Mecque avant de parvenir 
au Messager d'Allah (H) sur le mont As-Safa. 

Quant a Az-Zoubeir, il planta son etendard a Al-Houjoun 
dans la Mosquee Al-Fath. II ne quitta le lieu qu'apres l'arrivee du 
Messager d'Allah (&) qui se reposa un peu puis partit avec 
Abou Bakr, a cote de lui, entrain de lui causer. II acceda a la 
Mosquee Sacree entoure par les Mouhajirins et les Ansars. II 
embrassa le Pierre Noire et effectua les sept tours rituels autour 
de la Ka'aba a dos de dromadaire alors qu'il etait en etat 
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ordinaire de demoralisation. II y avait alors autour de la Maison 
trois cent soixante idoles qu'il se mit a piquer avec un baton a la 
main, les faisant degringoler par terre. 

Purification de la Ka'aba et priere a l'interieur du saint lieu 

Apres avoir acheve les circumambulations traditionnelles, il 
appela Othman Ibn Talhah, lui demanda la cle de la Ka'aba, 
ordonna de l'ouvrir puis il ordonna d'evacuer toutes les statuettes 
qui tronaient a rinterieur, de les casser et d'effacer les images 
dessinees sur les murs. II y acceda par la suite, ferma la porte, y 
effectua deux Rak'ahs, glorifia Allah et affirma son unicite dans 
les quatre coins du Saint Lieu. 

Le Messager d'Allah (0) ouvrit la porte alors que les 
Coreichites avaient rempli la Mosquee Sacree. II se mit debout 
devant la porte et prononca un discours eloquent dans lequel il 
mit en evidence nombre de lois islamiques et abolit des rites de 
la periode ante-islamique.Il s'adressa ensuite a la foule des 
Coreichites: 

- Point de reprimande contre vous, leur lanca-t-il! Partez vous 
etes libres. 

II descendit par la suite et s'assit dans la Mosquee Sacree. II 
rendit la cle a Othman Ibn Talhah et lui dit: "Reprenez-la 
eternellement. Seul un injuste vous la confisquera". 

Acte d'allegeance 

II se dirigea ensuite vers le Mont As-Safa sur lequel il monta. 
II s'orienta vers la Ka'aba et leva les mains priant Allah et 
s'engagea devant les gens a aller de l'avant dans l'entreprise 
islamique. 

Priere de la victoire 

Le Messager d'Allah (S) entra par la suite, au cours de la 
matinee, dans la demeure d'Oum Hani Bent Abi Taleb, qu'Allah 
soit satisfait d'elle, ou il fit ses grandes ablutions et accomplit la 
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priere de la victoire Al-Fath: huit Rak'ahs entrecoupees du salut 
tous les deux Rak'ahs. 

Bilal appelle a la priere sur le toit de la Ka'aba 

Quand l'heure de la priere Ath-Thohr s'annonca, le Messager 
d'Allah (ft) ordonna Bilal d'appeler a la priere sur le toit de la 
Ka'aba. Ce fut la, l'annonce explicite de la victoire de la 
nouvelle religion, ce qui fascina les musulmans et irrita les 
heretiques. Allah en soit loue! 

Sejour du Messager d'Allah (ft) a Mekka 

Apres la conquete de Mekka, les Ansars craignaient que le 
Messager d'Allah (ft) s'etablissat a Mekka qui est sa ville natale 
et la ville de sa tribu. Le Prophete (ft) etait alors debout sur le 
mont As-Safa, entrain de prier Allah, levant haut les mains. 
Apres avoir acheve sa priere, il leur dit: "Allah m'en preserve! Je 
vivrai avec vous et mourrai avec vous". 

Les Ansars furent satisfaits et s'en rejouirent. 

Le Prophete (ft) resta a la Mecque dix neuf jours au cours 
desquels il renova la religion et purifia la sainte ville des 
vestiges de la Jahiliah, l'ere ante-islamique. II renova egalement 
les poteaux indicateurs des limites d'Al-Haram, la zone interdite 
de la Mecque. Son crieur public appela egalement a demolir les 
idoles: 

- Que celui qui croit en Allah et dans l'au-dela, ne laisse point 
dans sa demeure d'idole et qu'il la detruise. 
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RAZZIA HOUNAYN 



Apres la conquete de la Mecque, les notables des tribus Qai's 
et Aylan s'etaient reunis: 

- Mouhamed a acheve sa guerre contre les siens. Et c'est notre 
tour a present, dirent-ils. Qu'on l'attaque avant qu'il nenous 
attaque! 

lis se mirent d'accord pour attaquer les musulmans et 
mobiliserent une grande armee. lis emmenerent avec eux leurs 
femmes, leurs enfants et leurs biens. Le Messager d' Allah (0) prit 
connaissance de leur projet et se pressa de quitter la Mecque a la 
tete d'une force de douze mille combattants. En voyant le grand 
nombre de guerriers, certains dirent: "Nous ne serons pas vaincus 
aujourd'hui", ce qui deplut enormement au Prophete (S). 

Le soir, un cavalier le rait au courant du depart des Hawazins 
avec leurs families, leurs biens et leurs troupeaux. Le Messager 
d'Allah (S) sourit: 

- Ce sera le butin des musulmans demain, si Allah le veut, 
dit-il. 

Le 10 Shawal, le Messager d'Allah (S) arriva de nuit a la 
vallee Hounayn. II mobilisa son armee tard dans la soiree avant 
d'y acceder. II porta deux armatures, un casque et se couvrit les 
cheveux et la nuque d'un voile. 

Les premiers contingents commencerent a descendre dans la 
vallee sans savoir qu'il y avait des embuscades tendues par 
l'ennemi dans la region. Tout a coup, les traits commencerent a 
pleuvoir sur eux puis une attaque violente et generalisee fut 
lancee contre eux. Les premieres lignes furent ebranlees par la 
surprise et durent prendre la fuite. lis furent suivis par les autres 
musulmans puis suivis par Tamere de l'armee et ce fut la 
debandade generale. 

Quant au Messager d'Allah (iH), il resista en compagnie d'une 



179 



poignee de Mouhajirs et d'Ansars. II faisait pousser sajument 
pour avancer en direction de l'ennemi. II ordonna a Al- Abbas 
d'appeler les notables des musulmans qui s'empresserent de 
revenir. Les batai lions des musulmans suivirent de pres, 
successivement, Tun apres l'autre. Un grand nombre de 
combattants entourerent le Prophete (S). Allah affermit les 
cceurs de son Messager (S) et des croyants et fit descendre des 
soldats invisibles. Les musulmans reprirent en main la situation 
et passerent a l'attaque. Le combat fit rage. Le Messager d' Allah 
(S) prit une poignee de terre et la j eta a la figure de l'ennemi. il 
leur remplit les yeux de poussiere. Leurs armes devenaient 
inefficaces et leur entreprise etait desormais vouee a l'echec. lis 
fmirent par se disperser et s'enfuir. Les musulmans' les 
pourchasserent tuant et emprisonnant leurs elements. lis mirent 
la main sur les femmes et les enfants et prirent en captivite un 
grand nombre de combattants. Beaucoup de mecquois heretiques 
embrasserent l'islam en voyant la bienveillance d'Allah envers 
Son Messager (S). 

La chasse aux heretiques 

Des cavaliers musulmans poursuivirent les debris de l'armee 
vaincue jusqu'a Nakhla. Un autre contingent alia jusqu'a Wadi 
Awtas ou il dispersa l'ennemi. 

Le Prophete ($&) ordonna de recuperer le butin et les 
prisonniers. On en denombra environ 24 mille dromadaires, 40 
mille moutons, 4 mille onces d'argent et 6 mille captifs. 

Razzia Taif 

II avanca par la suite vers Taif. En route, il passa par une 
forteresse appartenant a Malek Ibn Awf Annasri. II ordonna de 
la demolir. En arrivant a Taif, il trouva l'ennemi barricade 
derriere les murailles avec des provisions d'une annee entiere. II 
lui imposa le siege. 

Comme les musulmans avaient pris position a proximite des 
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remparts, l'ennemi leur jeta des traits et en blessa quelques-uns. 

Les musulmans prirent en vain nombre de dispositions pour 
contraindre l'ennemi a descendre. Khalid Ibn Al-Walid se 
presentait tous les jours au duel mais personne ne repondit a son 
appel. II dressa contre eux les catapultes mais sans resultats. Un 
groupe de heros musulmans eurent recours a deux chars pour se 
proteger et creuser un passage dans les remparts de la citadelle. 
L'ennemi leur jeta dessus des morceaux de fer chauffes a feu, ce 
qui les obligea a rebrousser chemin. Le siege se prolongea en 
vain. II dura environ vingt jours au plus. Le Messager d' Allah 
(S) ordonna aux musulmans de repartir. On demanda au 
Prophete (S) de les maudire. 

- Seigneur, guide les Thakif au droit chemin et qu'ils viennent 
en musulmans, repondit-il. 

Partage du butin et des captifs 

Le Messager d' Allah (§9 retourna de TaTf a Ja'arana ou il 
demeura plus d'une dizaine de jours sans partager le butin, 
attendant que les Hawazins viennent le voir en repentis et 
reprennent leurs biens et leurs captifs. Or, personne ne vint le 
voir. II prit alors le cinquieme du butin et le donna a des gens a 
la conviction islamique peu ferme en vue de les rapprocher des 
musulmans et a des gens qui n'avaient pas encore embrasse 
l'islam pour les encourager a le faire. II partagea le reste du butin 
entre les combattants. 

La delegation des Hawazins arriva par la suite. lis adopterent 
l'islam et reclamerent d'etre bien traites. lis prononcerent des 
discours et reciterent des poemes. Le Messager d'Allah (S) leur 
rendit les captifs apres leur avoir accorde a chacun un costume 
copte. II decida ensuite de performer une Oumrah a partir de 
Ja'arana et revient a Medine apres avoir accompli ce rite. 
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RAZZIA TABOUK 



La bataille de Moata entacha serieusement la reputation des 
Byzantins et de leurs forces armees. Le succes remportepar 
3000 musulmans uniquement qui avaient pu repousser deux cent 
mille soldats byzantins eut un impact decisif sur les tribus arabes 
residant a proximite du Cham. Ces tribus commencaient a 
entrevoir la lueur de l'independance. 

Les romains entreprirent de mener une campagne decisive 
dans laquelle ils devaient avorter le reve musulman dans son 
bastion a Medina Mounawara. 

Preparatifs des musulmans 

Le Messager d' Allah (0) eut vent de la mobilisation de 
1'ennemi. II donna l'alerte generate et appela les musulmans a 
participer pleinement a l'expedition. II annonca ouvertement 
l'objectif de la razzia afin que les gens puissent se preparer 
convenablement surtout qu'il faisait tres chaud a cette periode. 
La distance a parcourir etait tres longue. Les gens etaient dans la 
misere. Les fruits devenaient murs et les gens aimaient rester a 
l'ombre plutot que de voyager dans ces conditions. 

Le Messager d' Allah ($*) incita les musulmans a equiper les 
necessiteux. Les plus riches depenserent des sommes enormes. 
Les gens firent de leur mieux au point que certains ne pouvaient 
depenser qu'une ou deux mesures de grains. Les femmes 
envoyerent leurs bijoux. 

Vingt jours a Tabouk 

Les musulmans endurerent les pires difficultes avant de 
parvenir a Tabouk. Informes de Tarrivee du Messager d' Allah 
(S) a Tabouk, les Byzantins furent pris au depourvu, 
s'effrondrerent et n'oserent pas faire face a l'armee islamique. Ils 
se disperserent dans le pays. Le Prophete (S) y demeura vingt 
jours, attendant l'ennemi et recevant les delegations. Les 
gouverneurs d'Aylah, les gens de Jarba, d'Athro'h etdeMa'qna 
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vinrent le voir et conclure un pacte de paix avec lui. lis consentirent 
a lui dormer le tribut mais n'embrasserent pas l'islam. 

Le Messager d' Allah (H) leur ecrit un pacte dans lequel il leur 
garantissait securite et protection pour leurs bateaux et caravanes 
sur mer et sur terre et le droit de deplacement et de stationnement. 
II depecha Khaled lbn Al-Walid au gouverneur de Dawmat Al- 
Jandal. II le fit prisonnier et remniena aupres de lui. Oukaydar 
consentit a la paix contre un tribut a payer aux musulmans. 

Retour a Medine 

Vingt jours plus tard, le Messager d' Allah (S) repartit pour 
Medine. L'aller et le retour durerent trente jours, ce qui faisait au 
total cinquante jours d'absence. 

En cours de route, Tannee passa par un chemin de montagnes. 
Les gens emprunterent la vallee et le Prophete ($) suivit la cote. 
Douze hypocrites masques le poursuivirent dans l'intention de 
l'assassiner et se rapprocherent. Le Messager d' Allah (0) leur 
envoya Houthayfa. Allah leur jeta la terreur dans les cceurs. lis 
s'enfuirent et rejoignirent le gros des contingents. Le Prophete (0) 
informa Houthayfah de leur dessein et de leurs noms. C'est pour 
cela qu'il fut surnomme "gardien du secret" du Messager (ft). 

Les gens de Medine accueillent le Messager d'AUah (0) 

En s'approchant de Medine, le Messager d'Allah (0) s'en 
rejouit. Les gens entendirent parler de son arrivee, les femmes et 
les enfants sortirent l'accueillir en chantonnant: 

La pleine lune s'est levee sur nous 

Venant de Thanyat Al Wada' 

Remercier Allah est un devoir 

Chaque fois qu'on appelle a Allah 

lis ne cesserent de racclamer qu'apres avoir accede a la 
Mosquee. II y pria deux Rak'ahs puis recut les gens. 
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APER<;U SUR LES RAZZIAS 



Dans la periode ante-islamique, la guerre signifiait massacres, 
tueries, destruction, pillage, viol et toutes sortes d'exactions 
perpetrees systematiquement et sans aucune pitie. Avec l'avenement 
de l'islam, tout a change. La guerre devint un moyen pour venir en 
aide aux opprimes, mater les injustes, assurer la seciirite et la paix 
sur terre, repandre les valeurs de 1'equite, venir au secours des plus 
faibles, les sauvegarder du culte de rhomme pour l'homme au profit 
du culte d' Allah et les secourir de Tinjustice des religions pour les 
amener a 1'equite de l'islam. 

Les Arabes n'avaient pas l'habitude de plier l'echine a 
quiconque quels que soient la duree des combats et le prix a 
payer. En appelant a Allah, le Prophete (0) fut contraint par les 
Arabes de leur faire la guerre. Mais il leur opposa un autre style 
plein de sagesse qui lui permit de conquerir leurs coeurs avant de 
mettre pied dans leurs pays. Si tu comparais les resultats des 
razzias ante-islamiques a ceux du Messager divin (S), tu serais 
au comble de la surprise. Le bilan des gens tues au cours de ses 
invasions ayant dure environ huit ans ne depassait pas mille 
morts. Pourtant et en depit de cette periode si reduite et avec ce 
nombre reduit de morts parmi les musulmans, les mecreants, les 
juifs et les Chretiens, il parvint a unifier presque toute la 
Peninsule Arabique et assurer la paix dans ses quatre coins. Est- 
il possible que eel a soit avec la seule force de l'epee? Regardez 
ceux qui passent des dizaines d'annees a faire la guerre causant 
la mort de milliers et de milliers de personnes sans pour autant 
parvenir a dominer autrui! Certes, e'etait la le fruit de la 
prophetie et de la misericorde, du message divin et de la sagesse 
et un don de Dieu indeniable. 
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AMBASSADES, PREDICATEURS ET 
GOUVERNEURS 



Les Arabes attendaient le resultat du conflit opposant les 
Coreichites au Prophete (S). lis croyaient ferme que le 
mensonge ne pouvait triompher et dominer la Mosquee Sacree 
par la ruse et la contrainte. L'histoire des gens de l'elephant etait 
encore recente dans la memoire des Arabes. 

Quand Allah honora son Prophete (S) d'acceder a la Mosquee 
Sacree et de prendre le dessus sur les mecreants de la Mecque, il 
ne resta pour eux aucun doute qu'il s'agissait d'un vrai Messager. 
Les tribus arabes se mirent a affluer vers lui (S) pour proclamer 
sa foi en son message et lui presenter leur soumission. 

Les gens embrasserent l'islam en masse. En un laps de temps 
tres reduit, l'etat islamique s'etendit de la Mer Rouge au Golfe 
Arabe, et du sud de la Transjordanie et des environs du Cham 
aux cotes du Yemen et d'Oman. Le Messager d'Allah (S) 
entreprit d'administrer cette vaste contree et ce, en voyant les 
predicateurs, en lui designant des gouverneurs, en depechant les 
percepteurs des dimes et en fournissant tout ce dont le pays avait 
besoin en juges et en responsables. 

Plus de soixante dix ambassades se rendirent aupres du 
Messager (H) comme le confirma la plupart des biographes de 
l'islam. Certains specialistes tenterent de faire l'inventaire de ces 
delegations et en citerent environ une centaine. Les membres de 
ces ambassades etaient les leaders, les presidents et les notables 
des tribus. Certaines delegations comprenaient une ou quelques 
personnes uniquement. 

Le Messager d'Allah (0) reecevait ces delegations avec toute 
l'amabilite et la generosite dont il etait connu. II leur donnait des 
cadeaux, les encourageait a embrasser l'islam et leur apprenait 
les lois de l'islam pour qu'elles transmettent ses enseignements 
aux leurs. 
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Ces ambassades constituerent un trait d'union entre l'islam et 
les campagnes ou vivaient les bedouins. Le resultat rut la 
propagation spontanee ou tardive de la religion dans les diverses 
populations ayant envoye des ambassades a l'exception de 
certaines tribus comme celles de Bani Hanifa et Mousaylama le 
Menteur. 

Apparition d'AI Aswad Al-'Anasi et Mousaylama le 
Menteur et leur execution 

Au moment ou la securite et l'islam regnait dans la Peninsule 
Arabique et ou les gouverneurs du Messager d' Allah (S) etaient 
presents partout, Mousaylama le Menteur apparut a Al Yamama 
et Al Aswad Al-'Anasi au Yemen. Tous les deux pretendaient 
etre des prophetes et rassemblaient autour d'eux les gens. Al 
Aswad Al-'Anasi se fit parler de lui, pour la premiere fois dans 
le village de Kahf Hanan a la tete de sept cents combattants. II 
avanca vers Sana'a et l'occupa. Sa force s'accrut et son 
Royaume s'etendit au point que les gouverneurs du Prophete (S) 
durent s'enfuir dans les territoires des Ach'ariyins et que les 
musulmans firent semblant de le suivre. Cette situation dura 
trois ou quatre mois. Fayrouz Al Daylami et ses collegues perses 
qui avaient adopte l'islam, eurent recours a la ruse. Fayrouz 
parvint a le tuer et a lui couper la tete. II la jeta en dehors du 
fortin. Ses partisans furent vaincus et les musulmans prirent le 
dessus sur eux. 

Les gouverneurs du Messager d'Allah (&) purent vaquer a 
leurs occupations et mirent le Prophete (S) au courant de ce qui 
s'etait passe par ecrit. 

La mort d' Al-'Anasi eut lieu un jour et une nuit avant le deces 
du Messager d'Allah (S). 

La revelation le mit au courant de l'evenement et il en 
informa ses compagnons. Le message ecrit parvint a l'epoque 
d'Abou Bakr Assidik, qu' Allah soit satisfait de lui. 
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Quant a Mousaylama le Menteur, il fut tue sous leregne 
d'Abou Bakr Assidik au terme de violents combats qui s'etaient 
deroules entre lui et les musulmans commandes par Khalid Ibn 
Al-Walid. Mousaylama fut tue par Wahchi Ibn Harb qui avait 
assassine Hamza, qu' Allah soit satisfait de lui. 
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PELERINAGE D f ADIEU 



Apres avoir acheve de transmettre la religion dans toutes les 
regions de la Peninsule Arabique et paracheve l'education d'un 
groupe de musulmans capable de diffuser les lois coraniques 
dans les quatre coins du monde, le Messager d' Allah (B) fut 
honore par Allah et ce, en lui montrant de visu les fruits de son 
oeuvre avant de se rendre aupres de Lui et de lui permettre 
d'accomplir le pelerinage a la Demeure Sacree au mois de Dhoul 
Hijjaen l'annee 10 H. 

Apres avoir decide de faire le pelerinage, il en fit l'annonce a 
tout le monde. Un grand nombre de pelerins vint au rendez-vous 
a Medine. Le samedi 26 Dhoul-Qa'ada, le Messager d' Allah (&) 
se peigna, enduit les cheveux de graisse, porta son pagne et sa 
couverture. II quitta Medine apres la priere de midi. En arrivant 
a Dhil Houlayfa, il accomplit la priere d'Al Asr (apres-midi) 
deux Rak'ahs et y passa la nuit. 

Le matin, il dit: 

- Un envoye d'Allah est venu me voir de nuit et m'a dit de 
faire la priere dans cette vallee benie et de dire: "Une Oumrah 
dans un pelerinage". 

Ce fut la, la legitimation de la Oumrah pendant les jours du 
pelerinage. Dans la periode ante-islamique, les arabes 
consideraient ce cumul comme la pire immoralite. 

Le Prophete (0) fit ses grandes ablutions avant la priere de 
midi, il s'embauma la tete et le corps d'un parfum au muse. II 
porta son pagne et sa couverture, accomplit la priere de midi 
deux Rak'ahs et annonca son intention de parachever la Oumrah 
et le pelerinage ensemble. 

- Seigneur! Me voici repondant a ton appel pour une Oumrah 
et un pelerinage, dit-il. 

Puis il prononca la formule consacree au Hajj: 
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- Me voici, repondant a Ton appel, Seigneur! A Toi 
appartiennent la louange, la grace et la puissance. Tu es Seul et 
Unique. Tu n'as pas d'associe. 

IdJ CuUJIj jJc^JI l)\ .(iillJ iu V i Ld^J j^lll i/iVit" 

II disait parfois: 

"Me voici repondant a Ton appel Allah de la verite". 

II poursuivit ensuite sa marche. II s'approcha de la Mecque et 
s'arreta a Dhi Touwa ou il passa la nuit et accomplit la priere de 
l'aube. II fit ses grandes ablutions et se dirigea ensuite vers la 
Mosquee Sacree dimanche matin le 4 Dhoul-Hijja. II accomplit 
les 7 tours autour de la Ka'aba et fit les parcours rituels entre les 
monts As-Safa et Al-Marwa. II campa ensuite dans la haute 
parti e de Mekka a AL-Houjoun et ne reitera pas les 
circumambulations autour de la Sainte Demeure. II n'enleva pas 
ses vetements rituels car il etait toujours en etat de sacralisation, 
qu'il performait a la fois le Hajj et la Oumrah et qu'il avait 
emmene avec lui les offrandes. II ordonna a tous ceux qui 
avaient emmene des offrandes de maintenir l'etat de 
sacralisation. Quant a ceux qui n'avaient pas d'offrandes avec 
eux, ils furent autorises a se couper les cheveux apres Attawaf 
(les sept tous autour de la Ka'aba) et Assa 'ey (les sept parcours 
entre As-Safa et Al-Marwa), se desacralisant completement 
achevant ainsi la Oumrah et ce, qu'il soit parti dans l'intention 
d'effectuer le pelerinage uniquement ou de faire les deux rites 
ensemble. 

- Si j'avais a recommencer, je n'aurais pas emmene avec moi 
les offrandes, dit le Messager d' Allah (il). J'aurais effectue tout 
d'abord une Oumrah et me serais desacralise par la suite. 
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Tous ceux qui n'avaient pas d'offrandes se desacraliserent. 

Le 8 Dhoul-Hijja, jour de la Tarwiya, le Messager d' Allah 
(Sk) se dirigea vers Mina au moment ou tous ceux qui avaient 
opte pour la desacralisation se mirent egalement de nouveau en 
situation de sacralisation. 

II y effectua les cinq prieres quotidiennes: Ath-thohr, Al-Asr, 
Al-Maghreb, Al-Isha et Al-Fajr. II reduisit les offices a quatre 
Rak'ahs a deux genuflexions seulement. II quitta Mina le 
lendemain apres la levee du soleil et il se rendit a Arafat ou il 
descendit dans une tente qui lui avait ete dressee a Namirah. A 
midi, il monta a dos de sa chamelle "Al Qaswa" et se rendit dans 
la vallee 'Oranah, ou il pronon9a un discours devant les gens qui 
s'etaient rassembles pour l'ecouter. II loua Allah et le remercia, 
prononca le temoignage de foi et conseilla l'assistance de 
craindre Allah et de veiller a la vertu. Bilal appela par la suite a 
la priere puis annonca le debut de l'office. Le Prophete (S) 
effectua la priere de midi deux Rak'ahs puis fit annoncer le 
debut de la priere et effectua la priere Al-Asr deux Rak'ahs 
egalement. II se dirigea ensuite dans 1'enceinte d'Arafat et y 
demeura jusqu'au coucher du soleil. II partit ensuite a 
Mouzdalifa ou il effectua les prieres du Maghreb et du Isha suite 
a un seul appel et deux Ikamas (coups d'envoi). II dormit. A 
l'aube, il effectua la priere tres tot et alia kAl-Macha'arAl- 
Hardm ou il pria Allah, Le glorifia, Le loua. Lui rendit 
hommage et proclama Son unicite. Avant la levee du soleil, il se 
dirigea a Mina ou il lanca les sept cailloux de Jamrat Al- 
Aquaba. 

II partit par la suite pour son camp a Mina ou il sacrifia, de 
ses propres mains, trente six chameaux. Ali en egorgea ce'qui 
resta de la centaine d'offrandes, a savoir trente sept betes. Le 
Prophete (S) ordonna de jeter un morceau de viande de chaque 
bete dans une marmite et de les cuire. Les musulmans en 
mangerent la viande et en burent la sauce. 
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Apres avoir egorge les offrandes, le Messager d' Allah (S) 
appela le coiffeur et lui demanda de lui raser la partie droite. II 
en partagea les cheveux de l'ordre d'un ou de deux cheveux 
pour chaque personne. II en rasa ensuite l'autre moitie eten 
donna tous les cheveux a Abou Talhah. 

II porta ensuite ses vetements, se parfuma avant de faire les 
tours autour de la Ka'aba. II prit sa monture et se dirigea vers la 
Mecque. II effectua les circumambulations obligatoires d'Al- 
Ifadha, effectua la priere de midi. II alia ensuite aux enfants 
d'Al-Motaleb qui etaient en train de donner aux pelerins a boire 
de l'eau de Zamzam. lis lui donnerent un seau de cuir d'eau. II en 
but. II revint par la suite a Mina ou il passa les trois journees de 
Tachriq, le 11, le 12 et le 13 Dhil-Hijja. Chaque jour, il lancait 
les cailloux des trois Jimars a midi. II commencait par la Jamra 
Mineure qu'il lapidait avec sept cailloux tout en disant: "Allahou 
Akbar", Allah est le plus Grand a chaque jet de pierre. II en 
faisait ainsi avec la Jamra Intermediate puis Majeure. 

Le Messager d' Allah (0) prononca egalement un discours le 
jour du Sacrifice puis un autre discours au cours des journees 
Tachriq. II mit l'accent dans ces sermons sur les memes themes 
que ceux evoques lors de la journee d'Arafa et fit d'autres 
commentaires. La Sourate "La victoire" lui fut revelee avant le 
sermon des journees Tachriq. 

Le 13 du mois correspondant a la deuxieme journee du grand 
depart "Annafra" et a la troisieme journee At-Tachriq et qui 
correspondait a un mardi, le Messager d' Allah (§1) quitta Mina 
apres avoir lapide les trois Jamarats. II descendit a Al-Abtoh ou 
il accomplit les prieres de midi, du mi-apres-midi, du coucher et 
de la tombee de la nuit. II envoya Ai'cha, Mere des croyants, 
avec son frere Abderrahman Ibn Abi Bakr pour faire une 
Oumrah a partir du site Attan'im. Elle effectua le rite puis elle le 
rejoignit a Al-Abtoh avant l'aube. Le Messager d'Allah (S) 
avait pris sommeil. A son arrivee, il donna l'ordre de partir pour 
la Mosquee Sacree ou il fit les sept circumambulations autour de 

191 



la Ka'aba en guise de tours d'adieu. II accomplit la priere de 
l'aube puis se dirigea a destination de Medine. II quitta la 
Mecque par la partie inferieure de la ville. 

Le Messager d'AUah a Medine 

Le Messager d'Allah (S) s'installa a Medine ou il s'attela a 
louer Allah et a l'exalter pour l'adoption en masse de l'islam par 
les Arabes et pour le succes de son entreprise qu'il avait 
commence il y avait vingt trois ans. 
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AUPRES D'ALLAH LE TRES HAUT 

Apres avoir transmis le Message honnetement et prodigue ses 
conseils et ses recommandations a la Nation, le Messager 
d'Allah (S) commenca a faire ses adieux aux gens, adieux qu'on 
percevait dans ses paroles et ses actions. II fit retraite pieuse 
(Itikaf) durant vingt jours au mois de Ramadan en l'annee 10 de 
l'Hegire. L'Archange Gabriel lui fit reciter le Saint Coran a deux 
reprises ce qui lui fit dire a sa fille Fatima: 

"Je n'y vois que l'approche de la mort". 

II fit egalement ses adieux a Mou'ath qui partait au Yemen. II 
lui donna des conseils significatifs: 

"O Mou'ath, lui dit-il, peut-etre que tu ne me verras pas 
apres cette annee et que tu passeras pres de ma mosquee-ci 
et ma tombe". 

Mou'ath eclata en sanglots de crainte de ne plusrevoirle 
Messager d'Allah (S). 

Le Prophete (§l) reitera lors du pelerinage d'adieu a maintes 
reprises: 

"Peut-etre que je ne vous reverrais plus apres cette annee-ci 
et que je n'accomplirais pas le pelerinage une autre fois", 

faisait allusion a la fin de sa mission terrestre, et c'est pour cela 
qu'on surnomma ce pelerinage "pelerinage d'adieu" pour avoir fait 
ses adieux aux musulmans avant de se rendre aupres du "Tres 
Haut". 
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Au debut du mois de Safar, il se rendit a Ouhoud ou il pria 
pour le repos des ames des martyrs de la bataille d'Ouhoud. En 
revenant, il dit: 

"Je suis pour vous et je serais la, a regarder autour du 
Bassin (Al-Kawthar)" . 

Cette expression etait une sorte d'adieu pour les morts et les 
vivants. 

A la fin du mois Safar, il sortit, de nuit, pour Baqui' Al- 
Gharqad, le grand cimetiere de Medine. II pria pour les morts 
musulmans disant: Nous vous suivrons de sitot. 

Debut de la maladie 

Le dernier lundi du mois Safar, le Messager d' Allah (S) assista 
a des funerailles a Al-Baqui'. En revenant, il eut mal a latete. 
C etait le debut de sa maladie qui s'aggrava rapidement. II demanda 
autorisation a ses femmes et s'installa dans la maison d'Ai'cha. 

Serment et Testament 

Ai'cha, qu'Allah soit satisfait d'elle, dit: 

- Quand il vint chez moi et que les douleurs se firent de plus 
en plus intenses, il dit: "Versez sur moi de l'eau de sept outres 
dont les museaux n'ont pas ete delies, peut-etre que je ferais mon 
serment aux gens". 

On en fit de la sorte. II sortit aux gens, accomplit la priere 
avec eux et les sermonna. II proposa aux gens qu'on fasse justice 
sur sa personne. II fit recommander de bien traiter les Ansars. II 
signala qu'on lui avait donne le choix entre la vie et l'au-dela et 
qu'il avait choisi le Royaume d' Allah. II ordonna de boucher 
toutes les portes a part celle d'Abou Bakr. C'etait un mercredi. 
Le lendemain et au moment ou les douleurs se faisaient de plus 
en plus intenses, il dit: 
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OuXaj I j] t s\~i IjLl^n ^i=J t_g^a| Ij^Lfc 

Venez que je vous ecrive un livre grace auquel vous ne 
volis egarerez point . 

- La douleur l'empechera de faire quoi que ce soit, dit Omar. 
Vous avez le Coran. Le Livre d' Allah vous suffit. 

Les gens se diviserent et il y eut beaucoup de bruit. Le 
Messager d'Allah (ft) dit alors: 

- v , > i- 

» " « 

Laissez-moi . 

II recommanda, ce jour-la d'evacuer les juifs et les Chretiens de 
la Peninsule Arabique, de gratifier les delegations comme il le 
faisait, de veiller a accomplir la priere et de bien traiter les esclaves. 

- Je vous ai laisse deux choses grace auxquelles vous ne 
vous egarerez jamais, dit-il, tant que vous vous y etes 
attaches. Le Livre d'Allah et ma Sounnah. 

II .».- s 

Succession d'Abou Bakr a la priere 

En depit de sa maladie, le Prophete (&) presidait a l'office de 
la priere. Ce jeudi-la, et a l'heure de la priere d'Al-Isha, il se lava 
dans un recipient enduit de henne pour se rafraichir. En se 
levant, il s'evanouit. II se leva de nouveau apres avoir repris ses 
esprits. En voulant se mettre debout, il perdit encore une fois 
connaissance. II se reveilla peu apres et fit ses ablutions pour la 
troisieme fois. II s'evanouit de nouveau en se relevant. II envoya 
alors a Abou Bakr pour presider, a sa place, a la priere. Abou 
Bakr succeda au Prophete (S) a l'office de la priere pendant 
quelques jours. II presida a cet office 17 fois consecutives. 

Samedi et dimanche, le Messager d'Allah (S) sesentiten 
forme. II sortit pour faire la priere de midi soutenu par deux 
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hommes. Abou Bakr presidait a la priere. On le fit asseoir a 
gauche d'Abou Bakr qui suivait le Messager d'Allah (0) au 
moment ou les gens suivaient Abou Bakr qui leur faisait 
entendre l'expression "Allah est le plus Grand" ponctuant les 
differentes phases de la priere. 

Don de toutes ses possessions 

Dimanche, il affranchit tous ses jeunes garcons. II fit don de 
sept dinars en sa possession et legua ses armes aux musulmans. 

Derniere journee en vie 

Lundi qui etait la journee d'Ai'cha, Abou Bakr presida a la 
priere de l'aube. Le Messager d'Allah (S) releva le rideau de la 
chambre d'Aicha et regarda les musulmans qui priaient, le 
sourire aux levres. Abou Bakr recula en arriere croyant qu'il 
voulait sortir a la priere. Les musulmans faillirent delaisser la 
priere de joie. II leur fit signe de terminer leur priere. II entra 
dans la chambre et laissa tomber le rideau. 

Le matin, la douleur s'accentua et le poison qu'il avait 
consomme a Khaybar fit son effet et il sentit ses pires 
souffrances dans sa chair. II avait mis un habit sur son visage. 
Quand il se sentait etouffe, il l'enlevait. II dit alors qu'il etait 
ainsi: "Maudits soient les juifs et les Chretiens qui ont 
transforme les mausolees de leurs prophetes en mosquees. 
Jamais plus il n'y aura deux religions dans le pays des arabes". 

C'etait la sa derniere recommandation aux gens. II reitera a 
plusieurs reprises: 

"La priere, la priere et prenez soin de ceux qui ont sont en 
votre possession". 

Agonie et deces 

Quand il commenca a agoniser Ai'cha, qu'Allah soit satisfait 
d'elle, dut le soutenir en le faisant adosser sur sa poitrine. Son frere 
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Abderrahman appoita un Siwak, un cure-dents. Aicha comprit qu'il 
en voulait. Elle lui demanda s'il en voulait. E acquiesca d'un signe 
de tete. Elle prit alors le Miswak et le macha pour l'assouplir. Le 
Messager d' Allah (H) s'en brossa les dents avec comme il le faisait 
au meilleur de sa forme. II y avait a proximite de lui un bassin d'eau 
dans lequel il plongeait les mains et s'en essuyait le visage disant: 

"pi c^n U «dji vi 4jj V 

"D n'y a d'autres divinites quAllah. La mort a certes des 
torpeurs". 

II leva ensuite les mains ou le doigt, regarda le plafond et 
murmura. Aicha tendit les oreilles pour l'ecouter dire: 

glj g Mit lj (j^_JLalaJlj £rt__uiJ1 Ac. 4_Lll o-JjJI £— « 

"JkVl j^i fill! 

"Avec ceux qu'Allah gracia parmi les prophetes, les 
croyants, les martyrs et les pieux. Seigneur, absous-moi, 
aies pitie de moi et fais-moi rejoindre le Haut 
Compagnon. Seigneur, le Haut-Compagnon". 

II repeta la derniere expression a trois reprises et rendit l'ame. 
Sa main tomba a cote et il rejoignit le Haut-Compagnon et ce, 
lundi le 12 Rabiy 1 en l'annee 1 1 de 1'Hegire avant midi, a 1'age 
de 63 ans. Certes, notre retour est a Allah! 

Desarroi des compagnons et position d'Abou Bakr 

La nouvelle parcourut Medine en vitesse. Les compagnons du 
Prophete (0) sentirent tout s'obscurcir devant eux et faillirent 
perdre conscience. II n'y avait de journee plus belle et plus 
splendide que celle de l'arrivee du Messager d' Allah (S) a 
Medine. Et il n'y avait de journee plus obscure et plus affreuse 
que celle ou il y rendit l'ame. 

Tous les compagnons etaient en pleurs et le vacarme qu'ils 
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produisaient emplissait la ville. 

Omar Ibn Al-Khattab, qu'Allah soit satisfait de lui, s'ecria 
dans la mosquee: "Le Messager d' Allah (&) n'est pas mort et ne 
mourra qu'apres avoir extermine les hypocrites". 

II menaca de mort et de sevices ceux qui disaient que le 
Prophete (S) etait mort au moment ou les autres compagnons 
etaient, tout autour, en desarroi indescriptible. 

Abou Bakr, qu'Allah soit satisfait de lui, etait parti chez lui a 
Sana'h quand il avait vu le Prophete (S) en meilleure forme le matin. 
En sachant sa mort, il se dirigea vers la Mosquee. II ne parla pas aux 
gens. II acceda chez Aicha et decouvrit le visage du Messager d' Allah 
($*) dont la depouille mortelle etait etendue couverte d'un drap. II 
l'embrassa et eclata en sanglots. II alia ensuite se mettre debout a cote 
du Mimbar, prononca la confession de foi et dit: 

- Que celui qui adore Mouhamed sache que Mouhamed est mort 
et que celui qui adore Allah sache qu'Allah est Vivantetne 
meurt point. Allah Sublime n'a-t-il pas dit: 

{Mouhamed n'est qu'un messager - des messagers sont 
passes avant lui - s'il mourait done, ou s'il etait tue, 
retournez-vous sur vos talons? Quiconque retourne sur ses 
talons ne nuira en rien a Allah et Allah recompense™ 
bientot les reconnaissants} (3:144). 

Ibn Abbas rapporta: Par Allah, on dirait que les gens ne 
savaient pas qu'Allah avait revele cette Sourate avant qu'elle ne 
fut recitee par Abou Bakr. Les gens la reprirent et je les vis tous 
en train de la reciter. 

- Par Allah! Sitot que j'ai entendu Abou Bakr la reciter, j'ai su 
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que c'etait la verite, dit Omar Ibn Al Khattab. J'ai senti mes 
jambes defaillir et je me suis accroupi par terre. J'ai compris 
alors qu'il etait mort pour de bon. 

Election d'Abou Bakr pour la succession 

Apres le deces du Prophete (S), la question la plus 
importante etait de choisir un emir qui le replacera dans 
1'administration de l'etat. Ali, Azzoubayr et des membres du clan 
Bani Hachim se reunirent dans la maison de Fatima, qu' Allah 
soit satisfait d'elle. Le clan des Ansars se donnerent rendez-vous 
dans le hall des Bani Sa'Tda afm d'elire un prince parmi eux. Les 
Mouhajirs se reunirent aupres d'Abou Bakr et Omar, qu' Allah 
soit satisfait d'eux. 

Abou Bakr, Omar, Abou Obe'ida Ibn Al-Jarrah et les 
Mouhajirs se rendirent dans le hall de Bani Sa'ida. Une 
discussion au cours de laquelle les Ansars rappelerent leur 
merite et lieu. 

- Ce que vous dites la est une verite sans conteste, leur 
repondit Abou Bakr. Or, les Arabes ne reconnaissent de 
legitimite que celle due a ce clan de Coreichites qui represented 
un juste milieu par leur genealogie et leur contree. 

II prit ensuite la main d'Omar et celle d'Abou Oubaida et leur 
dit: "J'ai choisi pour vous l'un de ces deux hommes". Un Ansari 
dit alors: "Alors qu'on choisisse un emir de chaque clan!". 

Le vacarme s'amplifia et on craignit la division. Omar lan9a 
alors a Abou Bakr: Tends la main! 

Celui-ci la tendit. Et a Omar de lui faire acte d'allegeance 
suivi en cela par les Mouhajirs et les Ansars. 

Funerailles du Prophete ($) 

Mardi, on lava le Messager d'Allah (§l) sans lui oter les 
vetements. Ali et Al- Abbas ainsi qu'Al Fadhl et Qatham, fils d'Al- 
Abbas, Chaqran, esclave affranchi du Prophete (0), Ousama Ibn 
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Zei'd et Aws Ibn Khawla s'acquitterent de cette mission. 

lis le laverent, a trois reprises, avec de l'eau dans laquelle ont 
ete trempees des feuilles dejujubier. L'eau provenait d'un puits 
nomme Al-Ghars appartenant a Khaythama dans la zone de 
Qouba. Le Messager d' Allah buvait de ce puits. On l'ensevelit 
dans trois linceuls blancs dont aucun n'etait une chemise ou un 
turban. On le placa dedans. Abou Talhah creusa sa tombe dans 
l'endroit ou il rendit Tame. On placa son lit au bord de la fosse et 
on permit aux gens d'entrer par dizaines pour accomplir 
individuellement l'oraison funebre sur son ame. Sa famille pria 
la premiere puis elle fut suivie par les Mouhajirs, les Ansars 
ensuite par les enfants puis par les femmes ou peut-etre par les 
femmes puis les enfants. 

La journee du mardi et la nuit du mercredi furent consacrees 
aux funerailles. A la fin de la nuit, on fit inhumer la noble 
depouille mortelle du Prophete (S). 
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LA FAMILLE DU PROPHETE (®) 

Femmes du Messager d'AHah (S) 

1 - Mere des croyants Khadija Bent Khouwaylid, qu'AIlah 
soit satisfait d'elle: 

On avait dit que le Messager (0) l'avait epousee alors qu'elle 
etait a 1'age de 40 ou de 28 ans. II avait alors 25 ans. Elle lui 
donna tous ses enfants a part Ibrahim. II n'epousa pas d'autres 
femmes durant sa vie. Elle est morte a Mekka a 65 ans ou 
moins. 

2 - Mere des croyants Sawda Bent Zomaa, qu'AIlah soit 
satisfait d'elle 

Elle etait mariee a son cousin Assakran Ibn Amrou. Tous les 
deux embrasserent l'islam et immigrerent en Ethiopie. A leur 
retour, Assakran mourut. Le Messager d' Allah l'epousa 
environ un mois apres le deces de Khadija. Elle est morte a 
Medine en l'annee 54 H. 

3 - Mere des croyants Aicha, la Sincere, fille du Sincere 
(Abou Bakr), qu'AIlah soit satisfait d'elle 

Le Messager d'Allah (S) l'epousa un an apres Sawda. Elle 
etait la seule vierge parmi ses femmes. Elle etait la femme la 
plus erudite en religion. Elle mourut le 17 Ramadan en 57 ou 58 
H. Elle fut enterree dans le cimetiere de Baqui'. 

4 - Mere des croyants, Hafsa Bent Omar Ibn Al-Khattab, 
qu' AIlah soit satisfait d'elle 

Elle etait mariee a Khanis Ibn Houthafa Assahmi. A la mort 
de son mari, le Messager d'Allah ($1) l'epousa au mois de 
Che 'aban en l'annee 3 H. Elle rendit l'ame a Medine au mois de 
Cha'aban 45 H a l'age de 60 ans et fut enterree a Baqui'. 
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5 - Mere des croyants Zeinab Bent Khouzayma Al-Hilalia, 
d.u'aJMi soit satisfait d'elfe 

Elle etait mariee a Oubaida Ibn Al-Harith qui fut tue a Badr. Le 
Messager d'Allah (.#) l'epousa. On la surnommait durantfere 
ante-islamique la mere des pauvres pour la nourriture qu'elle leur 
doniiait. Elle fut decedee au mois de Rabiy I en l'annee 3 H, huit 
mois ou environ trois mois apres son mariage. Le Prophete (S) 
recita son oraison funebre et elle rut enterree a Baqui'. 

6 - Mere des croyants Oum Salama Bent Abi Oumaya, 
qu'Allah soit satisfait d'elle 

Elle etait mariee a Abi Salama et avait des enfants de lui. A la 
mort de son conjoint, le Messager divin (S) l'epousa en Shawal 4 
H. Elle etait des plus erudites et des plus sages. Elle fut decedee 
en 59 H ou en 62 H et fut enterree a Baqui' a l'age de 84 ans. 

7 - Mere des croyants Zeinab Bent Jahch Ibn Riab, qu' Allah 
soit satisfait d'elle 

C'etait la fille d'Oumaya Ibn Abdelmottaleb, tante du 
Prophete (S). Elle etait la femme a Zei'd Ibn Haritha mais son 
mariage n'etait pas un succes et Ze'id la repudia. 

Comme Zeid etait adopte par le Messager d'Allah (&), on le 
nommait Zei"d Ibn Mohamed. Les gens de l'ere ante-islamique 
interdisait d'epouser la femme du fils adoptif comme s'il s'agissait 
de la femme d'un fils reel. Apres l'expiration du delai de viduite de 
son mariage avec Zei'd, Allah Exalte et Tout Haut donna Zeinab 
en mariage au Prophete (S) du haut de sept cieux, abolissant ainsi 
la tradition d'adoption. Zeinab etait tres pieuse et tres genereuse 
pour la cause d'Allah. Elle mourut en 20 H. Elle etait la premiere 
a mourir parmi les femmes du Messager d'Allah (S) apres le 
depart de celui-ci (S). Elle rut inhumee a Baqui'. 
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8 - Mere des croyants Jouwayria Bent Al-Harith, seigneur de 
la tribu Bani Mostalaq, qu'Allah soit satisfait d'elle 

Elle fut prise en captivite au cours de la razzia Bani Mostalaq. 
Le Messager d' Allah (H) lui rendit sa liberte et l'epousa. Les 
musulmans rendirent la liberte a cent families des Bani Mostalaq 
devenus les beaux parents du Messager d' Allah (S). Son 
mariage fut d'un benefice enorme pour son clan. Elle mourut au 
mois Rabiy I en l'annee 56 H a l'age de 65 ans. 

9 - Mere des croyants Oum Habiba Ramla Bent Abi 
Soufyan, qu'Allah soit satisfait d'elle 

Elle etait mariee a Obeid-Allah Ibn Jahch. Elle lui donna 
Habiba dont elle porta le surnom. Elle immigra avec son mari 
en Abyssinie. Or, Obeid-Allah adopta le christianisme et mourut 
en apostat alors qu'Oum Habiba persista sur sa foi islamique. En 
envoyant a Negus, roi d'Ethiopie son message porte par Amrou 
Ibn Oumaya Al-Dhamri, le Messager dAllah (S) lui ordonna de 
la lui marier, c'est a dire au Prophete ce qu'il fit. Negus lui 
accorda 400 dinars de dot et l'envoya avec Shourahbil Ibn 
Hasanah en l'annee 7 H apres la bataille de Khaybar. Elle 
mourut en 42, 44 ou 50 H. 

10 - Mere des croyants Safia Ibn Houyay Ibn Akhtab, 
qu'Allah soit satisfait d'elle 

C'etait la fille du Seigneur des Bani Nadhir, les israelites. 
Elle etait de la progeniture d'Aaron, salut d'Allah sur lui. Elle 
fut prise en captivite a Khaybar. Le Messager d'Allah (S) la 
choisit pour lui et lui proposa 1'islam. Elle embrassa la 
religion islamique. Le Prophete (S) lui rendit sa liberte et 
l'epousa apres la conquete de Khaybar en 7 H. Elle mourut en 
50 H ou en 52 H. Elle fut inhumee a Baqui'. 

11 - Mere des croyants Maymouna Bent Al-Harith Al- 
Hilaliya, qu'Allah soit satisfait d'elle 

C'etait la soeur d'Oum Al-Fadhl, Loubaba Al-Koubra, fille 
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d'Al-Harith de Bani Hilal et femme d* Al- Abbas, qu'allah soit 
satisfait d'eux. Le Messager d' Allah (S) l'epousa en l'annee 7 H 
apres sa desacralisation de la Oumrah Al-Qadha. II consomma le 
mariage a Sarf a 14 km de Mekka. Elle flit decedee a Sarf en 61 
H et flit enterree la-bas. L'emplacement de sa tombe est connu 
jusqu'a nos jours. 

Enfants du Messager d'AUah (S) 

Tous les enfants du Prophete (S) sont de Khadija a 
l'exception d'Ibrahim. 

1 - Al-Kacem: le ills aine du Messager d'Allah (W)- Son nom 
lui sert de surnom. II vecut jusqu'a ce qu'il rut capable de 
marcher. II mourut a 1'age de deux ans. 

2 - Zei'nab: C'etait la fille ainee du Prophete (S). Elle fut 
blessee pour la cause d'Allah. Le Messager commenta: 

II y s ' - ° * ° II 

(^Lij Jlkat (-lUj" 

"C'est la meilleure de mes filles". 

Elle vit le jour apres Al-Kacem et se maria a Abou Al-As Ibn 
Arrabi', son cousin maternel, fils de Hala Bent Khouwaylid. Elle 
donna naissance a Ali et a une fille nommee Oumama que le 
Prophete (S) portait en priere. ZeTnab mourut a Medine au debut 
de l'annee 8 H. 

3 - Roukaya: Elle fut mariee a Othman Ibn Affan, qu'Allah 
soit satisfait de lui. Elle lui donna naissance d'Abdallah qui 
vecut jusqu'a l'age de 8 ans. Un coq lui donna un coup de bee a 
l'ceil causant sa mort. Roukaya mourut alors que le Messager 
d'Allah (S) etait en expedition a Badr. En apportant la bonne 
nouvelle de la victoire, Zei"d Ibn Haritha arriva juste apres son 
inhumation. 

4 - Oum Kaltoum: Le Messager d'Allah (S) la donna en 
mariage a Othman Ibn Affan, qu'Allah soit satisfait de lui, apres 
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son retour de Badr et la mort de Roukaya. Elle n'eut pas d'enfant 
et rendit Tame au mois de Cha'aban en l'annee 9 H. Elle flit 
enterree aBaqui'. 

5 - Fatima: C'etait la cadette et la plus proche du cceur du 
Prophete (S). Elle est egalement la premiere dame des gens du 
paradis. Elle epousa Ali Ibn Abi Taleb, qu'Allah soit satisfait de 
lui. Elle lui donna naissance de deux garcons Al-Hacan et Al- 
Houcein et de deux filles: Zei'nab et Oum Kaltoum. Oum 
Kalthoum epousa Omar Ibn Al-Khattab, qu'Allah soit satisfait 
de lui. Elle donna naissance a Ze'i'd. Apres sa mort, elle epousa 
Awn, fils de son oncle Ja'afar. Apres la mort de Awn, elle se 
maria a son frere Mohamed. A la mort de Mouhamed, elle 
epousa son frere Abdallah aupres de qui elle fut decedee. Fatima 
rendit Tame six mois apres la mort de son pere, le Prophete 
Mouhamed qu'Allah. 

Les cinq enfants sont nes avant l'apostolat du Messager 
d'Allah qu'Allah. 

6 - Abdallah: On dit qu'il est ne pendant la periode islamique 
et certains disent que c'etait avant l'islam. II trouva la mort tres 
jeune et c'etait le dernier enfant du Prophete (0) de sa femme 
Khadija. 

7 - Ibrahim: II est ne a Medine de sa favorite Maria la copte 
au mois de Joumada I ou Joumada II en l'annee 9 H. II mourut le 
29 Shawal 10 H. 



205 



PHYSIQUE ET ETHIQUE 



Le Messager d' Allah (0) se caracterisait par sa beaute 
physique et ses nobles qualites morales. De nombreux Hadiths 
pourraient etre cites dans ce domaine. En voici le sens general et 
les principaux traits en bref. 

Visage et traits distinctifs 

Le Messager d'allah (S) etait un beau blanc, au visage 
arrondi et au teint rougeatre. II resplendissait telle la pleine lune. 
Quand il etait joyeux, il fascinait par l'eclat de son visage. Ses 
traits scintillaient comme les gouttes de pluie exposees a l'eclat 
du soleil. Les gouttes de sueur sur son front etaient de veritables 
perles. Sa senteur etait plus agreable que celle du muse de 
qualite. Quand il etait en colere, il rougissait comme si ses joues 
etaient des grenades. 

II avait les joues larges, le front vaste, les cils arc-boutes aux 
extremites fines mais sans qu'elles ne soient reliees. On dit 
egalement qu'il avait les cils qui se rejoignaient, de grands yeux 
dont le blanc etait imbibe d'un teint rougeatre. II avait aussi la 
pupille tres noire et les sourcils touffus et longs. En le regardant, 
on dirait qu'il avait les yeux enduits de khol et il ne l'etait pas. 

II avait le nez aquilin et beau. Sans avoir a le regarder 
attentivement, on pressentait la splendeur qui rayonnait de sa 
figure. II avait les oreilles parfaites, la bouche grande et belle. 
Ses dents etaient separees et brillantes. Quand il souriait, elles 
ressemblaient a des gouttes de pluie. Elles avaient un eclat tel 
que quand il parlait, on dirait qu'il y avait une lumiere qui lui 
jaillissent des incisives. II avait le plus beau sourire jamais vu. II 
avait une belle grande barbe qui lui remplissait la figure de la 
tempe gauche a la tempe droite et lui descendait sur la gorge. De 
couleur noire vive, sa barbe presentait quelques cheveux gris 
aux deux tempes. II y en avait quelques cheveux uniquement. 
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La tete, le coil et les cheveux 

II avait une grande tete et le cou long comme une aiguiere ou 
le cou d'une poupee. Ses cheveux lui tombaient a mi-oreilles ou 
jusqu'aux lobes des oreilles et peut-etre des fois un peu plus bas 
jusqu'aux epaules. II avait quelques cheveux gris au toupet au 
point que Tensemble des cheveux gris qu'il avait a la barbe et a 
la tete ne depassaient pas les vingtaines. II avait egalement les 
cheveux un peu crepus. II se peignait les cheveux et la barbe de 
temps en temps et se faisait une raie au beau milieu de la tete. 

Membres et parties du corps 

II avait les bouts des os tels que les coudes, les epaules et les 
genoux enormes, les bras longs, les poignets grands, les mains et 
les pieds larges. II avait les mains plus tendres que la soie, plus 
fraiches que la glace et plus agreables a sentir que l'arome du 
muse. II avait les membres enormes, les pieds et lesjambes 
legers, les epaules larges ainsi que la poitrine, les membres 
souples. II n'avait pas de cheveux ni a la poitrine, ni au ventre a 
part une ceinture de cheveux allant du nombril au debut de la 
gorge. II avait les cheveux touffus aux epaules et aux bras. Ses 
aisselles etaient de couleur terreuse mais son dos etait luisant et 
argente. 

Stature et corps 

II etait svelte, de taille moyenne mais paraissait plutotde 
grande taille. Et pourtant aucune personne connue pour etre 
grande ne Tegalait de taille. II n'etait ni gros, ni maigre mais de 
belle stature et de corps agreable a voir. 

Exhalaison du Prophete (H) 

Le corps, la sueur et les differents membres du Messager 
d" Allah (S) exhalaient une bonne odeur meilleure que toutes 
sortes d'autres odeurs. 

- Je n'ai jamais senti d'ambre ou de muse plus odon'^it que 
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l'exhalaison du Messager d' Allah (0), dit Anas, qu'Allah soit 
satisfait de lui. 

- Le Prophete (S), dit egalement Jabir, ne passait par un 
chemin que celui qui rempruntait apres lui, saurait qu'il avait 
passe par la, grace a la bonne odeur qu'il laissait derriere lui. En 
serrant la main a quelqu'un, 1 'odeur de sa main laissait une trace 
agreable toute la journee. On pouvait reconnaitre le garcon qu' 
avait touche par la trace agreable que laissait sa main sur la place 
ou il 1 'avait posee toute la journee. Oum Salam a garde la sueur du 
Prophete (0) dans un flacon pour l'utiliser dans son parfum, car 
c'etait le meilleur des parfums. 

Demarche 

Le Messager d'allah (0) marchait rapidement. II n'avait point 
la demarche d'un debile ou d'un paresseux. Personne ne pouvait 
le rattraper. 

- Je n'ai jamais vu quelqu'un d'aussi rapide que le Messager 
d" Allah (S), dit Abou Hourayra. On dirait que la terre se faisait 
raccourcir pour lui. On se fatiguait au moment ou il n'en 
ressentait rien. Quand il posait le pied, il le posait entierement, 
car il n'avait de plante du pied. Quand il se tournait, il tournait 
de tout son corps et il en faisait ainsi quand il avancait ou 
reculait. Quand il se deplacait, il le faisait d'arrache et quand on 
le voyait marcher, on dirait qu'il descendait d'une pente. 

Voix et maniere de parler 

II avait la voix legerement rauque. II etait agreable de 
locution. II etait respectable en se taisant et resplendissant en 
parlant. Ses expressions etaient comme des grains de collier qui 
degringolaient. II commencait a parler et concluait ses 
allocutions par ses extremites. II parlait net sans redondance ni 
deficience. II etait eloquent et distinguait chaque lettre qu'il 
prononcait. II etait facile de caractere, parlait clairement. 
Personne ne pouvait l'egaler en eloquence. II avait le don de dire 
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tout en quelques mots et etait sage de nature. 

Apercu sur la morale du Prophete (H) 

Le Messager d' Allah (B) etait constamment affable, de 
temperant facile. II n'etait ni violent, ni grossier, ni braillard dans 
les souks. II etait toujours souriant et nullement enclin a la colere. 
II etait vite satisfait. II choisissait toujours la chose la plus facile 
tant que ce n'etait pas un peche. S'il s'agissait d'un peche, il s'en 
ecartait plus que quiconque. II ne se vengeait nullement pour sa 
personne et se vengeait pour Allah si Ses interdits etaient violes. II 
etait le plus genereux, le plus brave, le plus patient, le plus 
respectueux et le plus timide des gens. Quand il detestait quelque 
chose, on verra cela sur son visage. II ne fixait jamais son regard 
sur quelqu'un et ne faisait du mal a personne. 

II etait le plus equitable, le plus probe, le plus sincere et le 
plus honnete des gens. On l'avait surnomme l'Honnete avant 
l'apostolat. II etait tres modeste et pas du tout orgueilleux, probe, 
tres attache a ses proches parents, clement et compatissant, poli 
et tres gentil et simple d'approche. II n'etait ni grossier, ni 
vulgaire. II ne maudissait pas et n'insultait pas. II assistait aux 
funerailles des gens et s'asseyait avec les pauvres et les 
necessiteux. II acceptait les invitations des esclaves et ne 
dedaignait pas manger avec eux et porter leurs vetements. II 
servait ceux qui le servaient. II ne reprochait rien a son serviteur 
au point de ne jamais lui dire "ouf '. 

II est, en verite, impossible de cemer le portrait physique et 
moral du Messager d'Allah (0) dans sa totalite. Aussi, se 
contente-t-on de cet apercu implorant Allah d'accepter de nous 
cette ceuvre remuneratrice et nous montrer le droit chemin du 
seigneur des messagers divins, de l'imam des prophetes et des 
pieux, Mouhamed, meilleure creature au monde. Seigneur, que 
Ta grace, Ton Salut et Tes benedictions soient sur lui, sur sa 
famille et ses compagnons. Amen! Seigneur de l'univers! 
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